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Révolte des 1500 détenus du pénitencier de Philadelphie Les habitants
* couchent à la 
belle étoile

53

Les prisonniers 
ontcédédevant 
la force armée
Les pompiers et les troupes 

d'état sont forcés d'in­
tervenir.

EMEUTE
H Michigan, Ind., onze ba­

gnards prennent la clef 
des champs.

Philadelphie, 27 (P.C.)— Des for­
çats gardés dans 1* vieux péniten- 
c er de l’Est se sont mutiné* hier 
soir, aprè avoir mie le feu à leurs | 
matelas et les avoir lancés dan* les 
couloirs de la prison. Aucun des ba­
gnard n’a réussi à s’évader, toute­
fois.

Tous les policiers disponibles, de 
même que plusieurs compagnies de 
pompier* furent appelés sur les 
lieux. Environ 50 policiers, armés et 
portant ded^ombes lacrymogènes, 
défilèrent par l’entrée principale 
avec une compagnie de pompiers.

Des milliers de personne* s’amas­
sèrent rapidement *utour des murs 
de la prison, mais elles furent re­
poussées par des officitrs qui formé 
rent un cordon autour de l’édifice 
pour prévenir toute évasion.

Tard hier soir on pouvait aperce­
voir de la fumée, et des flammes qui 
te dégageaient des cellules.

A l’intérieur de 1* prison, qui abri­
te 1.500 détenus, le* pompiers diri­
gèrent plusieurs jets d'eau sur les 
bagnards. Un peu plus tard, une 
nouvelle compagnie de pomipers pé­
nétra dan* la cour de la priaon, ac­
compagnée d'un autre détachement 
de 30 policiers.

Avant de fermer la port* princi­
pale. un des gardes cria aux poli­
ciers qui se tenaient au dehors que 
tous les forçats étaient dan* leurs 
cellules au moment de l’émeute. Il 
ajouta q*e la fumée était très dense 
dans la partie des cellules et que 
probablement quelque* détenus de­
vaient avoir été suffoqué*.

(Dernière heure)
SOUS CONTROLE 

Philadelphie, 27, (P.C.)—L’émeu­
te qui éclata hier soir dan* !e pé­
nitencier de cette ville * été con­
trôle vers minuit, après que le* ba 
gnards révoltés eurent caisi le geé- 
l>r Herbert J Smith et l’eu rent 
cruel.ement battu. A ce moment des 
p ’ ci ers et des miliciens, armés de 
"itrailleuaes, montaient la gard* 
Ha-* tous les coins de l'établusc- 
T<«rt \urun des prisonniers n’a 
été tué, croit-on, mais plusieurs 

* été suffoqués par la fumee.
A MICHIGAN, IND.

M 1 g*n, Ind., 27. (P.C.) — Orne 
v ^rards ont abattu un garde, enle­
vé un «hériff et un automobiliste, 
menacé de mort deux officiels d* la 
priaon. et se sont finalement évadéi 
du pénitencier d’état de l'Indien», 
lier- Cette évasion suivant l’opinion 
>les autorités, était projetée deor? 
longtempa. Les forçat* ont pris la 
O rection de Chicago, à 55 milles de 
dicani-e. dans deux automobile* ré­
quisitionnées des deux hommes 

| qu’ils enlevèrent.
Deux des évadé* étaient condam­

nés h la prison à vie pour meurtre, 
et cinq autres pour pillage de ben 
que, quatre autres avaient à
purger des sentences de 25 ans au 
maximum pour vol ou autre* crimes. 
I'« sont considérés comme les hom­
mes !•* plus dangereux de tous 'es 
détenus du pénitencier.

L’évasion débuta dans la fabrique 
de chemises du pénitencier. L’assie- 
tant-géoliar Albert Evans fut appelé 
à li fabrique sous prétexte que l’on 
avait heeoin de lui parce que la 
machinerie faisait défaut. Î1 fut ac­
cueil i * son arrivée par sept hom 
armés d’un revolver chacun, tandi* 
que quatre autres avaient des bè- 
t^ns au poing. Les forçats désar­
mèrent Evans et l’obligèrent, ainei 
que D.-H. Stevens, surintendant de 
l’atelier, à les accompager. S empa­
rant d’une barre de fer de dix 
F de longueur pour s’en servir en 
fUMe de massue au besoin, les on- 

P’ieonniers obligèrent leurs deux 
faptifs à les suivre dans un tunne. 
‘‘a ventilation courant aou* les, cons­
tructions de la prison. Là ils tinrent 
ure conférence.

Finalement, le* forçat* prirent 
chacun sur leur* bras un ballot d* 
chemise* et marchèrent vers le 
Moo des cellule*. A chaque garde 
qu’il* rencontrèrent. U* exp iqu 

qu’ils traneportaiet ces chemi­
se» tu dehors. Menacés par les re- 
*' vers que le# bagnards cachaient 
»f>us leurs vêtement*, Evans et Ste 
vens ne purent donner l’alarme.

Feu J, Odilon Roy
M J Odilon Roy, propriétaire 

du restaurant à bord d’un des tra- 
' osiers de la cité, est mort ici hier 
*cir après huit jours de m* adit. 
Il était âgé de SS ars.

Le défunt lawse son épouse et 
f’?e enfants. Il a aussi deux fri res 

Joseph et Donat, de Cleveland. 
*hio, ainsi que deux soeurs. Mme 

jJ T. Vachon, de Thttford Mines, 
l- J. T. Veilleux, de Shawini-

Fall*.

On s’attend à la 
nomination des 
syndics du C.N.R.

Ottawa. 27. (P.C.)—On a’at- 
lend à ce que le gouvernement 
nomme aujourd’hui le comité dee 
troia ayndic* qui adminiatreront 
le Canadien National. On croit 
de plua en plu* que le juge C. P. 
Fullerton, préaident de la corn- 
miaaion des chemina de fer, aé­
ra choisi comme président du 
nouveau bureau, et qe les deux 
autres membres seront M- Edou­
ard Labelle, de Montréal, at M. 
V. I. Smart, sous-ministre des 
chemins de fer et canaux.

On a’attend auaai à la nomi­
nation, d’un moment à l’autre 
du personnel du nouveau con- 
aeil des pension». Le* ministres 
entreront en séance à 10 h. 30 ce 
matin..

Les critiques 
du rév. Scott
“L’administration des pé­

nitenciers est arrié­
rée”, dit-il.

Port Hope, Ont., 27 —-L’Àrchdea- 
con F. G- Scott, de Québec, poète 
et chapelain de la Grande Guerre, 
devait prêcher à Kingston, diman­
che dernier, au cours d’un service 
d’Action de Grâces. Au lieu de cela 
il poursuivit &a route jusqu’ici pour 
adresser la parole aux garçons ic 
Trinity College, où son petit-fils 
suit ses court.

"Je devais donc prêcher sur les 
tomates”, dit en riant l’Archdeacon 
Scott, lorsqu’on lui montra une nou­
velle disant que l’évèque J. Lyon», 
de Kingston, avait exercé sur .ui 
une forte pression pour l'empêcher 
de prêcher à cet endroit sur l’ajaù- 
nistration de* pénitencier*.

"Je ne ferai pas de commentai­
re*”, ajouta-t-il, "et je me coaten- 
terai de dire que je ne fus pas ara- 
pêcher de prêcher à Kingston”.

Dans une entrevue accordée eu 
représentant du Toronto Daily Star, 
le Dr Scott réitéra sa résolution de 
poursuivre sa lutte pour obtenir la 
nomination d’une commia«ion roya­
le chargée d’enquêter sur l’adminis­
tration des prisons du Canada, "mê­
me si je dois me rendre à Kingston 
moi-même”, dit-il.

"En ce pays”, dit-il, "nou* som­
mes en arrière de l’Angleterre, de la 
France et des Etats-Unis. sou« le 
rapport des méthodes. Nous a von* 
besoin d'une commission royale 
composée d’hommes d’un caractère 
supérieur et indépendants, capable* 
d’approfondir le problème de ia ré­
forme de* priaona dans le Dominion. 
Dan» cette commission, nous de­
vrions avoir un criminaliste expert 
de l’Angleterre et un autre de Fran­
ce. Us devraient être choisis avec le 
même soin qu’a pris le premier mi­
nistre Bennett pour choisir les 
membres de la commiscion des ban­
ques”.

Multiplication 
de grèves chez 
les Américains
Une grève chez les ouvriers 

de l'automobile à 
Détroit,

A PHILADELPHIE
On dit que 30,000 personnes 

seraient affectées à 
Détroit.

New Yorh, 27. (P.C.) Des grèves 
continuent d’assombrir le ciel indu*- 
triel américain. Le* ouvriers de l’in­
dustrie de l'automobile ont déclaré 
la grive dans Détroit, hier, et plu* 
sieur* millier* d’hommes ont quitté 
un étsbliasement de la Ford Motor 
Company à Chester, Penn. Dan* Phi­
ladelphie, les conducteurs des ca­
mion* de boulangeries ont fait une 
émeute, et dans le Connecticut, les 
autorité* menacent d’intervenir mi­
litairement auprè* des camionneurs 
en grève. A Clairton, PennM le* mi­
neur* ont cessé tout travail.

La grève de Détroit est le résultat 
d’un vote pris «amedi, et les leaders 
disent que 30,000 hommes seront af­
fecté* .

Dan* Philadelphie, la livraison du 
pain est limitée au minimum. Les 
conducteurs de voitures de livraison 
ont renversé le* wagons, établi des 
piquets autour de* boulangerie*, 
coupé les pneu* de* camions et me­
nacé les briseurs de grève. Les mem­
bres de l’union réclament la recon- 
raieaance de leur union, la semaine 
de 42 heure* et de* salaire* plu* éle­
vés.

En souvenir des victimesr r£l

émké*

Afin de commémorer la mémoire des officiers anglais qui perdirent la 
vie dans le désastre du It-lCl, à Beauvais, France, le 5 octoore 
1930, l’Angleterre et la France ont accepté de défrayer à part* é- 
gales les frais d'un monument. Le sculpteur qui apparait sur cet­
te photo eat en train d’y mettre la dernière main. Au-deatua de la 
base du monument t'élève une très haute colonne sur laquelle 
sont inscrits les noms des homme* qui moururent au cour» de cet­
te terrible tragédie.

Enquête à Valleyfield
Valleyfield 27—Les détectives pro­

vinciaux qui enquêtent sur la ru­
meur qui veut que l'incendia de la 
cathédrale de Valleyfield ait été al­
lumé par une main criminelle, ont 

i déclaré hier que rien suivant eux 
i ne pouvait révéler la cause réelle de 
l’incendie. L’enquête se poursuit ce­
pendant

Mort de M, A, E. Poirier
Montréal 27— M Alexandre E 

Poirier ancien recorder de Montréal 
et autrefois journaliste à La Patrie 
est décédé hier à l'âge de 76 ans.

1 II avait été aussi traducteur à U 
i Chambre des Communes.

Aucune déclaration de 
M. Maurice Duplessis
Le député de Trois-Rivières n’a pas 

donné de communiqué.

Montréal, 27 (P.C.)— Les derniers 
développements en rapport avec la 
prochaine convention coneervatrice de 
Sherbrooke, hier, ne sont pas consi­
dérables.

M. Maurice Duplessis, C.R., chef 
frovisoire actuel du parti n’a pas for­
mulé la déclaration que l’on en atten­
dait. Il a été trop occupé ces jours- 
ci pour la préparer,, mai* cett* dé­
claration ne devrait pas tarder. M. 
Onésime Gagnon, député fédéral de 
Dorchester, candidat au poste de lea­
der provincial, a pa**é la journée à 
ses quartiers ici, rencontrant des a- 
mi«, des partiaan* et préparant aon 
plan de campagne.

Quant à M. Camillien Houde, an­
cien chef conservateur, maintenant 
hors du parti, de son plein gré, il a 
fait «avoir “définitivement et caté­
goriquement” qu’il n’assistera pas à la 
convention de Sherbrooke, les 3 et 4 
octobre.

Les délégués qui représenteront le 
comté de Hull à la convention sont: 
MM. J.-Noel Beauchamp, Hull; Ro­
dolphe Moreau, maire, Pointe Gati­
neau; le Dr A. Leduc, Zénon Bou­
cher, échevin et Joseph Bélanger, pré­
sident de l’Aasociation Conservatrice 
de Hull.

Meurtre è New-York
New-York, 27— Harry Stone, alias 

Harry Nichola, un gunman, a été 
tué hier d’un coup de revolver sur le 
quai d'unt gare de subway. De* té­
moin* ont déclaré à la police que 
Stone débarqua d’un convoi avec un 
compagnon. Comme le couple arrivait 
à la «ortie, le compagnon de Stone 
tira un revolver, logea une balle dans 
la tête de Stone, et prit la fuite.

Ce fut grand silence à la 
Société des Nations hier

L’incertitude dans l’ordre des orateurs causa cette 
situation inouie à Genève.

Genève, ,27 (P.C.)— L’assemblée de 
la Société des Nations a marqué le 
temps, hier, par suite de l'incertitude 
dans laquelle elle se trouva concer­
nant l’ordre de* orateurs, mais les 
pourparlers de désarmement ont été 
continués par les hommes d’état an­
xieux de trouver une base pour la re­
prise de la conférence du désarme­
ment mondial le moi» prochain.

Un étrange silence tomba sur l’as­
semblée, hier après-midi. U fut im- 
pœsible à celle-ci de procéder faute 
d’orateurs, vu que le» Français et le» 
Allemands ne savaient pas lequel des 
deux groupe* devait le premier se lan­
cer dan» lee frais oratoire*. Le pre­
mier comité fut alox» convoqué à la 
hâte pour étudier le rapport d’un co­
mité spécial sus le système actuel des 
élections au conseil.

Ici encore les déléguée n’eurent 
rien à dire. Le président regarda au-

Un trafic intense
Le trafic est intense par le temps 

qui court, dan* le port local. A la 
Dominion Coal, la Canby e«t à dé 
charger une cargaison de charbon.

L« Twickenham est à décharger 
une cargaison de charbon au quai 
de l’International Paper Company-

Le Bunaf Head prend une partie 
de «on chargement de papier à l'In­
ternational Paper Company et un» 
autre partie au quai Malone, et 
provenant du moulin Laurentide.

Un navire de guerre anglais a 
passé dans le port local hier. Le 
Bundbee est une magnifique unité 
et |1 a attiré l’attention des curieux.

Deux avions tombent
Londres, 27—Deux avions du Royal 

Air Force se sont écrasés sur le sol 
hier en revenant de» manoeuvres na­
vales au large de l’Ecosse, et deux 
hommes ont été brûlés à mort. Un 
troisième est disparu et six autres 
ont été forcés d’atterrir par le brouil­
lard.

Les deux mortalités d’hier portent 
à 44 le total de» aviateurs de la for­
ce aérienne tués depuis le commen­
cement de l'année.

tour de lui, l’air aurpris. "Ce silène* 
•ignifie-t-il un consentement?” dw* 
manda-t-il. Les délég-jés sourirent, 
mais pas un seul n’ouvrit la bouche. Il 
répéta sa question et recueillit de 
nouveaiu^g^urires, et c» fut ainsi que 
le rapport fut adopté. Pour la pre­
mière fois dans toute l’histoire loqua­
ce de la S. D. N. le eilence signifia 
le conaentement.

Les délégués italiens, allemands, 
polonais et américains ont continué 
le* discussion* sur 7e déearmement 
dans une série de conférences desti­
nées à préparer le terrain pour ame­
ner les Allemands et les Français en 
contact direct sur le problème de* 
armement*. C* què les Français re­
présentent comme la nécessité de se 
protéger contre le réarmement de 
l’Allemagne est ]e clé de la situation. 
De plue l’opinion est Toujours divisée 
entre le* AngTais et les Franaçis *ur 
la question de* sanction* à appli* 
tarait le projet français d’une trêve 
quer contre une nation qui accep- 
de trois ou quatre ans. pour la violer 
ensuite.

Les repré«entant* polonais ont dé­
jeuné avec plusieurs délégué* alle­
mand* hier. On dit que leurs conver­
sation* ont eu plu* résultat de tirer 
au clair les relations entre l’Alle­
magne et la Pologne, une alliée de la 
France.

Communistes 
en évidence 
dans La Havane
Leurs activités supplantent 

les dévelopr ‘s 
politiques.

UNE MANIFESTATION
Plus de 3000 partisans ho­

norent la mémoire d'un 
des leurs.

La Havane, 27 — (Par Eli-B. Ca- 
nel, d« la Presse Aaaociée) Les acti­
vité* communiste* ont «upplanté les 
développement* politique* dan* Cuba, 
hier lorsque les communiste* ont dans 
toute l’ile. rendu hommage, par des 
dAznonstr&TTba» simultanées, à Julio- 
Antonio Mella, as«a*«iné au Mexique 
en 1928. Se* ami* prétendent qu’il 
fut tué par de* agents de l’ex-prési­
dent cubain Gerardo Machado.

Les rapport* de la eituation ou­
vrière dan* nie sont maigre*, mai# 
on apprend toutefois que les condi­
tions sont encore sérieuses en plu- 
sieur* endroit*.

Les force* armée* du gouverne­
ment ont été grossies, hier, par 2,- 
000 membres d’un* organisation étu­
diante.

Plus de 3,000 communistes ont ma­
nifesté, hier, sur le* quais d« La 
Havane, où le* cendre* de Mella lu­
rent apportées de Mexico dans deux 
urne* drapées de drapeaux rouges. 
Les cendres de Mella, un chef d’étu­
diants, furent transportées du pa­
quebot aux quartier*-généraux tra­
vaillistes, sur la Prado.

FufTê* qna»*. aflUte^ve
prirent la parole et attaquèrent vio­
lemment le gouvernement de Grau 
San Martin, et aussi l’impérialisme 
américain.

Le président San Martin a «igné, 
hier soir, un décret accordant trois 
jour* aux 500 officiers réfugié* dans 
l’Hôtel National jïb-ar retourner à 
l'armée.

Une réduction dans le 
montant de ces primes

Leur avocat

Le Dr Sack, l’éminent avocat alle­
mand, défend let communistes qui 
subissent actuellement leur pro- 
cè* devant U cour de justice de 
Leipsig. Il est la défenseur par­
ticulier de Herr Torgler, le leadr 
communiste.

Nouvelle qu’on 
avait exagérée
Le chiffre réel des morts 

de Tampico est de 
cinquante.

Tampico, Mexique. 27—(Par Cari 
Kee. correspondant de la Presse Aa­
aociée. Droit* réservés par la Pres­
se Associée 1933). — Le chiffre des 
morts à la auite de U tempête qui 
e dévasté Tampico dimanche dernier 
a été placé officiellement à 50. hier 
aoir avec environ 300 blesaés II 
se peut toutefois que d’autres corpa 
soient trouvés dans les ruines des 
maisoas effondrée* sous Us assauts 
du vent. Quant aux dommages ma 
tériels, ils «ont énormes

La moitié du centra de la ville est 
restée à peu près intacte, mais Us 
constructions de bois de la banlieue 
dont quelques églises et cinémas, ont 
été jetées à terre

Des centaines de sans-abri ont 
cherché refuge dans Us édifices mu 
nicipaux et Us écoles demeurées de­
bout. L’approvisionnement d’eau de 
la ville est complètement épuisé, et 
l’on redoute une épidémie Les hô­
pitaux sont remplis à déborder et 
nombre de blessés eont dans un état 
critique -

La protection contre lea Incendies 
est meilleure à Québec.

Trêve à Stratford

Québec, 27 (D.N C.)—Tout indi- 
que que Us citoyens de Québec 
pourront obtenir un© réduction a*- 
se» substantielle dans la mutant 
des primes qu’il» aont appelés à 
payer pour apurer leur* propriété», t 
M. James Leslie, Ingénieur de la C*- ; 
nadian Fire Underwriter» Associa­
tion, qui a commencé hier une ins- j 
peetion complète de notre système 
de protection contre Us incendie*. . 
nous a déclaré *u’il avait pu cons­
tater de très nombreuses améliora-Strafonf, Ont., 27. — (Par Jack

Hambieton, de la Presse Canadien- ! tion depuis ta dernière visite ici en
ne) Une trêve temporaire s été dé- 1930. La mis* an fervice du réservoir
rlarée, hier soir, entre lea ei.iployés municipal ajoute beaucoup à notre 
en grève et 1» Swift Canadian Ccm système de protection et d© plu» on j rf8 ^
pany et leur* patrons, mais teule- sembla s'appliquer davantage à cons- :
ment à la auite de nouveaux trou- truire des édifices en conformité 
blés au cours desquels des briques avec les loi* da la prévention con- 
et des pierres furent lancee* contre tre le* Incendie*.

L’inspection qu’a entreprise hier

Feu le Sén. Poirier
Ottawa, 27.— Après un libéra 

chanté en l’égliae du Sacré-Cosjur, 
hier, les restes mortels du sénateur 
Pascal Poirier, décédé subitement a- 
vant-hier ici, à l’èg* de 81 «ns, ont 
été, hier, placés à bord d'un convoi 
en partance pour Shédiac, N. B., ©ù 
auront lieu la servira funèbre et 
l'inhumation.

Dana le cortège qui accompagna 
le corps, on remarqua au premier 
rang le premier miniatre R B. Ben­
nett, Sir Robert Borden, l’honorable 
Arsène Henry, ministre de France 
au Canada, des membres du cabinet 
ainsi que le sénateur J. P. B. Cas- 
grain et l’abbé Casgrain, beaux-frè* 

défunt.

la police. Le* officiels de la compa­
gnie ont informé le* grévistes qu’il» 
tiendront une conférence avec aax 
cet après-midi, sur la question de 
l’augmentation du salaire dans le 
département des employé* chargée 
de la préparation des volailles pour 
le marché.

Arrestation à Dublin

Aux régates anglaises de Portland

pÆm
fm mm

il

Un aveu ê Leipzig
Leipzig, Allemagne. 27— Marlnus 

Van Der Lubbe .l'un des cinq hm- 
mes accusée d'avoir mis le feu eu 
Reichstag en février dernier, a admis 
hier devant le tribunal qu’il avait al­
lumé trois autres incendies dana Ber­
lin.

Affaiæé sur aon siège, le tête pres­
que couchée #ur les genoux, le dé­
fendeur ne répondit que per monosyl­
labe* et admît qu’il avait imbibé de» 
tapi» de garoline et mis le feu à l’hô­
tel de ville de Berlin, â l’anrien pa­
lais impérial et à un bureau de se­
cours.

Tribunal nécessaire
Montréal 27—Un tribunal de con- 

cilietfon devrait être nommé pour 
considérer ia question des salaire* 
entre lea ehemina de fer canadiên» 
et leur» employés au lieu d’avoir des 
tribunaux séparés pour chaque grou­
pe d’hommes a déclaré hier M W 
F OTonnor C R., représentant des 
employés dans le tribunal qui consi­
dère le cas de* commis. "Je croit" 
dit-il "qu’il n’est pas trop tard pour 
faire ce qui doit être fait et peut- 
être évier une grève” .

M. Leslie durera une quinzaine de 
jour». On fera de* relevés de la 
preaeion aux différentes prises d'eau, 
on enregistrer» la quantité d’eau qui 
peut être déversée par les appareils 
pou, lut,,, «ont,, l. «t«- IOm- * p K pré.idf.,t du
peetion dea quartiers de la villa «ara _______
auael faite par M. Leslie et «on as­
sistant, M J. M Norman Pryee, qui 
seront accompagnés du chef Rosaire 
Beaulieu, da la brigade dea incen­
diée.

Dublin, Etat Libre d’Irlande, 27— 
Un mandat a été émané, hier, pour 
l'arrestation du commandant E.-J. 
Cronin, secrétaire général du nouveau 
parti de l’Irlande Uni*. En même 

Patrick Belton, membre du 
con­

seil municipal de Tipperary, et P. 
Barton, ont été sommés de comparaî­
tre devant le tribunal militaire soua 
l’accusation de faire partie d’une or­
ganisation qui recommande le non- 
paiement de» impôts.

Le maire Webb Les licences des autos
Québec, 27. —A date le départe­

ment du revenu a émia 156,019 par­
mi* de conduire à des automobilia- 
te* dans notre province. L’an dernier 
le nombre des permis émis à la fin de 
septembre était de 162,917. M. Emile 
Jonca*. driecteur du aarvice des 
automobile», eat d’avis que cette di­
minution est imputable aux condi- 
ditions économique».

Avis de Washington

On ©eut croire que le* marin* anglais aiment beaucoup à descendre à terre aprèa avoir passé de* jour* 
et des nuit* sur a mer. Mais tel n'est pa* le ca# à en juger par cette vignette où l’on voit les joyeux 
lurons en train d» «e disputer une '-r,ur*^ psg ,-i# p*t bateaux ne Mfftt» ( h*qu<“ année entre les ma­
rin* de I* flotte il y a d» pas«ionnante* régates et pour des trophées de va tur.

LE lEMFS QU’IL FERA

Vent* forts du eud-ou^t ~ui* du j 
nord-ouest, avec averses isolées, puis j 
plua fraie. Jeudi, beau et frais. |

Le premier magistrat de U ville de 
tVinnipeg le maire Webb, a joué 
un grand rôle l’autre jovr dans le 
reglement de* difficultés entre la 
compagnie Winnipeg Elec*»ic Hvl- 
way et ses employés. La grève 
annoncée e été pour le moins re­
tardée aiaon empêchée.

rentes dépêches de Londres, 
ment américain a informé le gouver 

i r.ement britannique, hier, qu’il ne i 
pouvait remettre à plut tard aucune 
partie de eon programme de cons- 

I tmetion navel# actuellement -en 
■ court, ainsi que la suggéraient de ré- 
i ^eute* dépêcha# de Londra.

CONDAMNE A MORT

San Joe». Cal, 27. — David-A.
I am«on, jaune représentant de Uni­
versity Publishing House, * été con­
damné à mort, hier, pour le meurtre 
da sa jeûna femme, aprèa avoir pro­
testé continuellement de son inno­
cence.

16 personnes ont perdu la 
vie dans la région des 

Abruzzes.
200 BLESSES

donne des ordres 
pour venir en aide aux 

sinistrés.
Rome. 27. (P.C.) — Le tremble­

ment da terre qui * secoué, hier ma­
tin de bonne heure, la région monta­
gneuse des Abruzzes, avait causé !» 
mort de *eise personnes d’aprè* lee 
(’ernières nouvelle* parvenues ici. Il 
y a plus de 200 bleeeés et c’est par 
centaine* que *e comptent le* gens 
qui n’ont plus d’abri.

Le* habitant* terrorisé» ont couché 
en plein char--’ aprèa avoir allumé 
des feux pour se protéger contre le 
froid de la nuit automnale. Les sol­
dats et le* membre* da la milice fas­
ciste ont dres*é dea village* de tan­
te*. Le* hôpitaux environnant» aont 
remplis de ble*«é«

Tous les mort* et le* blaeaéa pro­
viennent de petit* village». Les vil­
les importante* n’ont pa* subi de 
lourdes pertes quoiqu’elles aient per­
du bon nombre de maisons.

A peu pré* toutes las habitatian* 
de Sulmona, une cité de 19,000 âmes, 
ont été endommagée* mai* le nombre 
de* ble*sés ne s’élève qu'à 30-

Six des morts «ont de la petite vil­
le de Lama del Peligni. Beaucoup de 
blessés «ont k la dernière extrémité.

Les autre* mort* appartiennent 
aux ville» de Taranto Peligna, Fara 
San Martino, Casa Canditalia, Torra 
del Pas«eri et Salle.

Sur le* ordre* de Mussolini le* tra­
vaux de secours se poursuivent avee 
la plu* grande activité. Plus de 1,000 
fasciste* et de nombreux- travailleurs 
de la Croix Rouge prennent part aux 
opération* da secours.

A Abezzano la choc fut trè* fort et 
rappela à la population le dé«a«?re 
da 1915 laquai causa 10,700 morta. 
Lea dommages furent légers et per­
sonne ne fut bleesé.

Dan* le courant da l’après-midi lea 
eoldat* et le* membre* da la milica 
s’occupèrent da tirer des ruina* les 
personne» qui e’y trouvaient prises. 
Les ingénieurs *ont déjà ay travail.

I* ■ - - •

ces multiples abus
Les menaisiers a’oppoænt à uns non- 

velle classification.

Québec, 27 (D-N.C.)— La Fraterni­
té-unie des charpentiers-menuisiers 
d'Amérique, local 730, a fait entendra, 
hier soir, da vives protestations con­
tre les abus qui se commettent autour 
de la nouvelle loi limitant les heurte 
de travail à 40 par semaine. Elle pro- 
te«te aussi contre la nouvelle clasei- 
fication établi# par le Ministère du 
Travail à Ottawa et eJle considéra 
que ces changement» causent du pré­
judice aux métiers des charpentien 
et de* menuisiers. Le* délégués du 
Conseil Fédéré ont approuvé les re­
vendication* des charpentiers et me­
nuisiers et dea protestations seront a- 
drsseées à qui de droit.

Au sujet de la semain» de quarante 
heures, la résolution suivante a été 
adoptée à l’unanimité per le Conseil: 
"Sur ce eujet, nous sommes d’opinion 
qu'il y a un certain nombre de con- 
trarteurs ou de particuliers qui ne se 
soumettent pa* à l’ordonnance du 15 
juillet. Dans Ilntérêt de* sans-travail, 
nous croyons qu’il est du devoir du 
Conseil de s’enquérir et d# prendre les 
information* nécessaires eur les nome 
et les endroit* où la loi est violé». 
Tous ces renseignemente seront â- 
dressés à M. S. DmRochtrs qui doit 
faire respecter la loi. U est désagréa­
ble pour nous de noua servir de cee 
moyen». Il eut cependant été préfé­
rable pour ceux qui exécutent ou fruit 
exécuter des travaux de manifester 
de la bonne volonté, de coopérer avec 
le ministère du Travail et de se sou­
mettre à la loi pour le plut grand 
bien d# la classe ouvrière ”

Entrevue remise
Montréal, 27*— A la demand» de 

premier ministre U A. Taschereau, 
l’entrevue que devait avoir jeudi l'ê- 
chevin J. M Gabias. président du 
conseil exécutif de Montréal, arae 
le gouvernement concernant le ehé- 
mage, a été remit* au S octobre, 
parce que plusieurs ministres pro­
vinciaux intéressés dans cett» ques­
tion sont actuellement absenta da 
Québeé.

Veto de J. P. O'Brien
New-York ,27 —Le maire John F 

O’Brien a mis son veto, hier, aoir. eur 
deux bille d’impête projetés qui Inci­
dent la Bourse le New-York à me­
nacer de déménager à Newark, New- 
Jersey. Far c* veto, le maire a prati­
quement éliminé la possibilité que le 
diatrlrt financier de Wall Street ailla 
•l'établir de l’autre côté du fleuve pour 
échapper aux impôts additionnel» 
qu'il était question de lui imposer*

l!
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Mtmbra d« u Caoadiao Prtài, da la Can* 
diaa Daily Nawapapay AaaociatDNi at da 
'Audit Ruraau of CircolatloB. Corraapoo- 
daata dan* loua laa contrat

APONNEMENT
Villa at HanLaua $6.00 par annéa. SOc par 

Boia. Par la poata $4.00 par annéa
Etata-L'aia $6 00 par annéa.

D'intéressantes statistiques 
sur les résultats des ac­
cords commerciaux con­
clus a la conférence éco­
nomique impériale d'Otta­
wa — Après neuf mois de 
mise a l'épreuve. — Aug­
mentation de nos exporta­
tions en Grande-Bretagne 
et aux divers Dominions. 
— Les importations. — Fluc­
tuations.

Centrs I * • r r•y r

sociale

En
margs
da.» •

_________! L’ACTUALITE
La parti ronatrrataur dana notra prorfoea t-é 

il Qna til* radirala ?

I^i Patagonia ce prend pa* au aériauz U maait-
ce hitlérienne.

I>aa fréraa -a multiplient dana la alllaf? da la 
VIRA

Lna coupla da tanlainaa da ctiriaui récouteni, 
hauaaenr !*■ épaulas at quittent la valla an 
aant **L# gro» farceur.N

L’intarvantion de (‘honorable Dupré en faveur 
d'ua candidat à ta convention da Sherbrooke for- 
c«ra>t*alla lea autres miniatree da la province de 
Québec à prendre parti T

Bière et vin
M Henry, premier ministre da l'Ontario, f*ra- 

t-U une politique da bière et da vin?
La Droit »« ie demanda à la suite de la régen­

ta visita da M. Krrci>von.
A la téta du gouvernement. M Henry a don 

tié plusieurs coupa de barra fort douteux Le» li­
béraux lui font uoe belle guerre après avoir 
gné la paix avec lea progre»»late*. Hepburn ré 
clama un appel au peupla. M. Henry l'ajourna 
C est son droit. Qu'offrira au peupla pour faire ou­
blier Isa impair» commis et détourner l’attention 
da l’électorat dea fauta» que l'opposition repro 
cba au gouvernement?

D après Le Dro t« M. è’erguson, vieux renard 
da U politique, aurait trouvé la réponee. M Han- 
ry demanderait aux Ontariane da ae prononcer 
an faveur da la v.nta du vin et de ta bière.

Le trne aérait déjà éventé, dit Le Droit, ca­
les libéraux aux aussi feront campagne an faveur 

rente du vin et da la bière. lia auraient -# 
miaé k l'écart tout v^atige de prohibitionniama.

Benjamin Suite
Notre confrère d'Ottawa, La Droit, rend un 

bal hommage à Benjamin Suite, l'historien triflu 
vlen. H écrit.

A i'occaaion du I>èlerinage hialoriqua qui a au 
lieu hier, aux Vleülea Forger Hamt-Maurica. un 
groupa d biatoriena en* ntrealaie a rappela au aou- 
vanir populaire is méiooire du grand historien tn- 
fluvien. Ber jamln Suite. On sait en effet que c'est 
dana la cimetière de la cité da l4iviolatte que re­
posent !*• rendrea da celui qui a intéreeva de *i 
prèa aux epiaodes multiplia de l'histoire da notra 
pay» et le» resatsetta en une »érie interminable dv 
hrochura». d’artida» de journaux et da ravuea.

Benjcmin Siiit^ paa»a la plus grande partie de 
•a via à Ottawa, « û d lut auiveseirement Journa­
liste, traducteur, rbef de diviaiou au ministère 
da U Milice (po»te qui lui avait été aesigné par 
Sir Georges Etienue Cartier lui-méma). membre 
da la Commission dea Sitea ^«toriques

Obligé par lea maihrura da famille da quitter l'é­
cole è l’iga da du an» Renja.nln Suite, paa»ion 
né da littérature, consacra tone ses loisirs g la 

#lactura et è l’étude
L abondance et la qualité ta »a» racharebaa hie- 

toriquee lui ouvrirent 1 • pore» da la Société 
Reyaî*. m Gérard Malcheioese. de Montréal, a 
antrapria la réédition da toutes le» oeurrea d* 
Suite.

Depuis U conclusion, U y m neuf 
mots, dea traités commerciaux britan­
niques les exportations canadiennes 
vers les pays faisant partie de l'Empire 
Britannique se montent à $ 161,263,• 
826, contre $140,897,343 le leps de 
temps correspondant de 1932-33, ac­
croissement de $20,366,483 ou 14'f«. 
Nos exportations sur le Royaume-Uni 
•eul se chiffrent par $132,076,497, 
contra $111,831,537, augmentation 
de $20,244,960 ou 18^.

Nos importations en provenance des 
pays britanniques pour le même laps 
de temps donnent $85,529,976, com­
parativement à $93.765,982; elles ac­
cusent donc une diminution de $5,- 
236,006 ou plus de 5^. Les importa­
tions du trimestre juin-août 1933, tou­
tefois, »e montent à $36,534,926, con­
tre $31,492,038 le trimestre corres­
pondant de Tannée passée, augmenta­
tion de $5,042,888, soit 16^.

Les données relatives aux importa­
tions n'ont pas l'exactitude de celles 
des exportations: bon nombre d’expé­
ditions en provenance des Antilles 
britanniques de la Guyane britanni­
que, de la Malaisie et d'autres pays 
nous parviennent par voie des Etats- 
Unis, de sorte que dans bien des cas il 
est impossible d’effectuer des classi­
fications selon le pays d'origine. Ces 
importations sont par conséquent cré­
ditées aux Etats-Unis, bien qu'elles 
proviennent réellement de pays bri­
tanniques. Il s'en suit que les impor­
tations canadiennes en provenance de 
l’Empire sont plus élevées que ne l’in­
diquent les chiffres officiels.

Voici les chiffres officiels pour les 
premiers cinq mois de l'exercice en 
cours (avril-août); exportations, $77,- 
688,584, contre $64,361,867 le laps 
correspondant de l'exercice 1932-33, 
accroissement de $13,326,717 ou 
20T ; importations, $53,701,269, 
contre $49,903,634, augmentation de 
$3,797,635 ou plus d* 7'',.

Ces chiffres que nous empruntons 
à la statistique fédérale et dont per­
sonne ne mettra en doute l'authentici­
té prouvent que les accords commer­
ciaux donnent des fruits et que ce n’est 
pas en vain qu'on a cherché à la con­
férence d'Ottawa à resserrer les liens 
commerciaux entre la Grand* Breta­
gne et les Dominions.

Lu cris* qut u>us trsvsrsoos, d'une acuité st 
d'uns duré* si «ilrsordiasirss, a donné naissance 
à rnalates théorisa économiquss st poliuquss. J t*« 
partis nouveaux »e fondent. Des programmes 
hardis sollicitent les suffrages. Comment se gui­
der dans ce Ubynmtbe d'idées? Quel fil unir pour 
ne pas dévier vers des solutions utopiques ou in­
justes. L'Eglise offre à tous les esprits droit» 
uns doctrine d* sagesse et de clarté dont U mise 
en pratiqua ferait disparaître les principales cau­
ses du désarroi actuel. Mais cette doctrine trop 
peu le connaissent, même parmi les catholiques.

L’Ecole Sociale. Populaire s’efforce per différen­
ts* Initiatives d'en diffuser les principaux articles 
Elle est heureuse d'annoncer qu'elle reprendra 
en octobre prochain •«* cour* publies Inaugu­
rés l’an dernier. La première série en sera don­
née par un religieux bleu connu auquel uoe chai 
re de sociologie rient d’Itre attribuée dans un* 
dee grandes universités d’Europe, 1* R. p. Louis 
Chagnon, HJ. Avant de commencer son enseigne­
ment à l'L'nivereité Grégorienne de Rome, le H. 
P. Chagnon veut rden professer cinq ou eix coure 
sur 1s doctrine social* de l'Eglise. Ces cours au­
ront lieu tous les quiute jours, le mercredi soir, 
à * S0, dans 1s salle du Gésû, à Montréal. L* 
premier sers donné le 1S octobre. L’entrée est 
libre.

En Ukraine.

Un marché monétaire

Au nombre des isnvHgnag** entendue à le Com 
mission d’-nquéte sur 1rs banque», et dont nous 
donnons l’eeeence dan* une autre colonne, celui 
du président de le Bourse de Montréal prend d.» 
point de vue de ’'épargnant et du capitaliste, mu 
vsleur particulière, écrit l'Economiste Canadien. 
Avec son collègue du "Curb . M. L U. Beaubien 
• eaprimé le voeu que le Parlement profite «le te 
révtefon d* notre régime bancaire pou» créer A 
Montréal an marché monétaire. L’avenir de notre 
piece. *-t«li dit, *i depend. Il lui faut pour pro­
gresser des prêts s vu* dont ie loyer, au Heu J*$- 
tre arbitrairement fixe comme U l’set à l'heure 
actuelle, reste aoumU au Jeu d* l’offre et d* le 
le mande

A New-Tork si »ur tous les grand» marché» fi­
nancier». le taux oe» prêt» su» nantissement to­
ri* de jour en )'>ur selon l’abondance de* cepi 
taux. Ce» vanatbme conetirovnt même un guide 
trè» sflr dee écart» fus peut commettre U ape 
ruletion, ainsi qu oi» a pu •*• rendre compte sa 
Î9W Rendu g un certain niveau, le loyer de Ier 
gent fait en quelque sorte fonction dune frein 
d'urgence. Au Canada la ait us t ma est tout à fxi* 
differente. I* quasi totalité des opérations de 
Bourse es» financée par i*« dis banques qu# nous 
avons à un taux qvi «re change )emai» quelles que 
•oient Je* condition* érco. mi jue* du paye Or. uue 
telle poltti'jue présente de nombreux et graves m 
convénlente.

Eli* est d’abord ooerrua* pour les spéculateurs; 
elle favorise, en eecjnd lien, l'exportation Je* 
r a pi tant, •*eui des banques et des «ociétée indus 
malle*, qui cher bent avec raison a * emploie* 
4 «s taux plus rémunéra tsar; elle vient, enfin 
notre piece en atese en lai rendait tout esa-'r 
tmpoes ble L* R nrac d# Montréal, en daman 
tant la création a'nn marché ir rétaire, réclame 
donc nne mesure qui s'impose quels que soient 
le« asevenfl que l'un prenne pour sa assurer i'sp 
piwatma.

Mtant j Les JOURNAUX;
!LENCHANTEMkNl UE LAUTOMNE

ko septembre, t.uu* compreuons mieux qu’en 
aucun* autre saison «e que veut dire cette phre 

I s* du Corsa: "Le» fleura suai de* symboles pour 
jeeux qui réfléchissent — (Montreal Gsxettel.

LES PLANS DE RESTAURATION 
ECONOMIQUE

I L'aigle nleu, symbole de l'effort national «le té 
rupvratiuQ économique à travers les Etats-l'aiv 

j est un oiseau d'une espèce telle que tous ceux 
A qui le gourem,-ment demande de l’héberger ne 

‘ son P** prêt* è l'acoiillir C'est sans doute par 
] ce que, réflexion latte cl trouve qu'il coûte • hei 
d'entretien— (Le progrès, de Hull.)

LES RELATIONS PACIFIQUES'*

Ce bd été est f.eia de conference* sur le thé 
me de le paix. L'Institut des Relations peciftq jcs 
a discuté ce eujet è Hem. (et les Etata-Tnia ma­
noeuvraient *n eon»mainl. L« coaférence du Lté 
fermement reprendra la diacuaaaon à Ganèv*. Le 
cootra»t* avec U réalité profonde doit provoquer 
•in rire homérique Les dente qui affectent de son 
rire soit tontes rrête* à mordre.—

(Montreal Herald».

LE TRICENTENAIRE DES TROIS RIVIERES

Ce qui est en eau»*, c'est plus qu'une fête local*. 
Il s agit d* célébrer i’effort de trois siècle» de la­
beur et. incidemment de plus de cent céoqaanie 
sne de vit commune entre deux races qui ont lut­
té pour développer une civiliee’ion à beat de chris- 
'lauttm*. l*ane un moment v(i tout est ramie en 
jueeMor. ofl le* peine.pee même» sur lesquels re- j 
{H>»ent notre société sont ateaillis. il set bon, juet* ; 
et salutaire qu'un peuple saisi»»* le* r cru sien* 

j propice* de s’erré*er eu? le route pour eonsidé 
| rer le pe»sé «t'amill* Dngney, dan* La Voix 
ides Boa France, d* Victonaville). J

Le régime des 
Soviets

Récemment en Ukraine a éclaté un Incident 
d’ordre sensationnel qui est bien fait pour dé­
montrer à quel pjint la situation demeura ten­
dus. Le suicide du leader communiste ukrainieu 
Htripnik, i’homme de confiance le Lénine, s pro­
voqué à juger U situation à ce point critique, 
qu’il n’y aurait pvs vu d’autre remède qua l’or­
ganisation d’un complot. Ou s tout lieu de sup­
poser qu’avec ses amie, ce communiste e’apprê 
tait à proclamer m séparatiou de l'L’kraine de 
la république de i UR88, en se basant pour cela 
sur l’article 4 du chapitre II de la Constitution so. 
viétique, qui donne à chacune des république* 
confédérées le droit de quitter TUnion, mais le 
projet fut éventé per le G. P. U. On eeit que 
Htripnik se donna le mort au Kremlin oû il avait 
été convoqué par Staline et cela au moment oft 
l’on s’apprêtait A le fouiller. Cet incident a eu 
d’immédiates répercussion» en haut lieu, par lx 
révision complète de* méthodes politico-écono­
miques suivies jusqu’ici par les Soviets en Ukrai­
ne.

Un libéralisme, habilement calculé par les maî­
tres de la Russie avait assuré jusqu’à et moment 
à cette région un certain autonomisme national 
Or. le régime terroriste qui règne en ce moment co 
Russie l’a fait disparaître. L’incident Htripnik n’a 
t-11 pas démontré d’autre part que le régime so 
viétique e jeté en Ukraine les germe» redouta­
bles d’un mouvement séparatiste qui s'est éten 
du jusqu’aux milieux communistes eux-mêmes?

La» S o v i a t » •

Economie rurale 
des Soviets

Le revue soviétique de Berlin "HowjotwirtschSât 
und Aoesonhandol" No 13 s'efforce de démentis 
les nouvelles publiée* à l'étranger sur l'échec d* 
le collectivisation de» terres et cite le» statisti­
ques officielles sur le nombre des Kilkhoees, la 
surface d* leur» rinbluvures, etc. Elle ne dit pas 
un mot d* le queviun principale, la famine, con­
firmé* per de nombreuaes lettres de Russie et 
per les récita de« spécialistes qui fuient ce paye.

L’échec de le politique agraire des Hoviets est 
indiscutable. Lee récoltes «ont mauvaise» perce 
que let agriculteur» le» plug capables ont été dé 
portés dac» lee forêts du Nord et qut le* autres ox, 
ont perdu tout intérêt personnel à leur trava’'. 
Lee cultures aont «aj dirigées les travaux tou­
jours en retard. La population affamée se rend 
de nui* dans lee champ* pour y couper le blé.

Le press* soviétique elle-même est remplie de 
réclamation contre ce» pures ns. La Fravds*’ et 
iee “Isveetias” om annoncé qu’il avait fallu créer 
des gardes reilitanséc» pour empêcher lea mem­
bres des Kolkhoeee d'aller couper du blé dana 
leurs champs aoc«alisee. On a même décrété la 
peine d* mort coirre ■**■ vols, même les plus pe­
tite. au préjudice de ’Etat.

U est difficile de qualifier de euccèe un régime 
agricole qui ne peut fonctionner que grtee à Je» 
mesures aussi sévère Une bonne récolte pour 
rait améliorer la situation, ai le gouvernement 
ren< nçsit à exporter du blé: mais le **Paily Mail’* 
dit savoir que estte exportation sera reprise cet­
te année.

Ceux qui désirent faire de* affaires avec l’URHE 
doivent tenir compte d# la gravité de cette situa­
tion, car une bas* économique aaine eet une con­
dition indispensable pour qu’uu paye puisse parer 
ses dettes et remplir ses obligations.

Personne ne peut sérieusement prétendre que 
le bate économique soit actuellement eaine en 
R usai.

CRIARD

Nos roBèuiene donnent ce nom è an mets 
qi’on leur sert régullèremen le soir, et qui eei 
compose de boeuf et é* pommes de terre. hucbSe 
H cuit» ensemble 4 l’étouffée. Ce met» est »«vc 
espèce de barbie ou de frlreseée. qn’nn devrait 
désigner nous le nom de 'bachis"

AMOURETTE

En termee de boucherie et d’art rattnalre. 
smoarette eet la moelle épinier* du boeuf, de 

moutfon et eertoet de v*a«. Csat 4 tort ae* 
* ou* donnons le nom d*~amoufette*' 4 d autres 
nartles da mouton on du «-eau. Ces partira sep 
V client anime hen', sa franc*.

DU “NOUVELLISTE

IL Y A DIX ANS
Let chef g de là révolution 

en BuJgêne ge soumettent.

Une ville et p/ugieurg vil- 
liges gont détruits mu Jepon 
par un nouveau tremblement

j de terre.

Un décret présidentiel crée 
une dicteture en Allemagne.

Le Ku Klux Klan retraite 
devant les baïonnettes en O- 
klehoma. Le gouverneur Wal* 
ton est victorieux contre les 
députés.

Victoriaville
NOUVEL AVOCAT

Il nous fait plaisir de saluer l'ar­
rivés en notre ville, de M. Germain 
Lacoureièrs, jeune avocat sdmi» 4 
la pratique du Droit depuis quslque» 
ssmaines. Notre nouveau concitoyen 
débute dans le profession légale avec 
un passé qui fait prévoir ans brillan­
te carrière. A la fin de son coure. 
Il obtenait la titra de bauhelier es 
art, avec distinction. L’an dernier 
il s* classa premier et gagnait la 
médaille dg Ueat-Gouverneur. Cette 
année, il arrivait deuxième et méritait 
le titre de licencié en Droit avec très 
grande distinction. Outre ses études 
légslea, il s'est livré à certaine* 
branche# spéciales, notamment en 
Philosophie où il est licencié.

Nou» souhaitons donc, 4 es nou­
veau disciple de Thimis, le meilleur 
succè» dans sa carrière.
BEAU SUCCES

Noue ne pouvor» que féliciter cel­
les qui fréquentent notre couvent di- 
rifé per lee Dama» de la Congréga­
tion, puisque sur €2 couvents affi­
liée 4 l’Université Leva] de Québec, 
c'est une élève de notre institution 
d’ici qui a remporté ie palme au 
cours anglaia, Mlle Léon* Michel, or­
pheline, demeurant chez des parents 
M. et Mme Fecteau. Ce sont des 
eucc4e qui font honneur 4 nos reli- 
gisusee dévouées 4 la eauae dt l’ins­
truction. Nous pourriona ajouter que 
l’externat de ce couvent, sous le mê­
me direction habile, a remporté cent 
sur cent pour les certificats d’étude 
de la sixième cleaae primaire élémen­
taire Inutile d’insister, pour bien 
faire comprendre tous le» avantages 
qu'ont no* enfants 4 suivre des cours 
4 cette brillante école de formation 
parfaite
RETRIBUTIONS SCOLAIRES

Le total des rétributions de» en­
fant» de nos éco.e» sous eontréle, eet 
comme suit, très approximativement: 
Lcole St-David, $577. Académie du 
St Rosaire du couvent $565. Acadé­
mie St-Louis de Gonzague, des gar­
çons, $1000. Voici le* montants per* 
•oit en tout $671.60 sur un total 4 
3r juin dernier. Ecole St-Davidt 
$134 65. Académie du couvent $203.- 
25; Académie de» garçons $334 00 
soit en tout 671.60 sur un total 4 
percevoir de $2000 00, environ, soit 4 
peu près 33 pour cent.
INCENDIE PEU CONSfl DERABLE

Les pompiers ont été appelés chas 
M. Nareiaee Fortit^ samedi dernier. 
Le feu, d’origine inconnue, a causé 
quelques dommage» su toit; on est 

1 porté 4 croire que c'eat une étincelle 
qui a jailli d'une cheminée voisine 
et eet venne se loger entre les bar­
deaux pour se répandre ensuite un 
peu partout.

, NOCES D’ARGENT SACERDOTALES
M et Mme Roméo Allie, leurs fil* 

j lattes Françoias et Marthe, M. et 
Mm# Ubeld M*h#a «ont allés 4 Ste- 

! Céci e de Léverd, dimanche dernier, 
assister 4 le célébration de noces 
d’argent sacerdotale d* M. l’abbé Ro­
sario Faucher, curé de.l’endroit. Une 
mesee solennelle fut chantée par ie 
jubilaire. La partie musicale fut exé­
cutée par se» nièces, Mlles Jeanne 
d’Arc Faucher et Evelyn B»**ant. de 
Lévia, et son neveu, M. Ubeld Ma- 
heu • notre ville, avec accompagne­
ment de l’orgue M Joseph Faucher, 
son père qui est un ancien de notre 
parois**, Mme Faucher, se belle-mère 
étaient aussi présent» 4 la cérémo­
nie.

M. l'abbé Faucher est un enfant de 
Victoriaville, et compte parmi noue 
un grand norobre d* connaissance» et 
d'amis sincère» Le vénérable jubi 
’•aire e reçu de riches et nombreux 
cadeaux Noua nous joignons aux 
parenti et aux paroissiens de Ste- 
Cécile. pour offrir 4 ce digne prêtre 
no» respectueux hommages, avec iee 
meilleurs souhaits ds bonheur, et 
un long et fructueux apostolat.
UN CONTRAT

Le contrat de l'huile de chauffage, 
total de 20,000 gallons, pour nos E 
cole* St David, et Académie St-Louis 
de Gon~ a été donné ces jours 
derniers Le Commission Scolaire est 
4 faire poser deux réservoirs de cinq 
mille gallon* chacun, et per le fait 
elle obtiendra des meilleurs taux 
pour l’huile.
LES QUARANTE HEURES

Vendredi le 15 septembre courent 
avait lieu en notre église paroissiale 
l'exposition du St-Sacremont, 4 l'oc­
casion dos pieux exercice» des Qua 
rante-Heures Le maître autel où é* 
tait dressé le reposoir. offrait an 
coup d’oeil féérique tree se» décora 
tien» de lumières, et un choix de 
corbeille» de fleurs naturelles eu mi­
lieu duquel reposait Jéeus-Ho»tie. st 
tirant une multitude de fervents ado­
rateurs. jour et nuit.

Le» «nfents de choeur, lee Damts 
de S.-Anne, les Enfants de Marie, les 
hommes et le» jeunes gens. Congrèga 
niâtes, les Chevaüsrs de Colomb se 
succédèrent sen» interruption pour 
un* heure de garde Le dimanche 
matin joar de la clôture des Quaran­
te Heures, SOOO communions furent 
distribué#» pour la p.o» grande édifi 
cation de tous Paissent ce» joirs 
de grèca» et de bénédiction produi­
re dan» ;'è 9 si profondément chré­
tienne de r s paroissien» de» fruits 
abondants et salutaires 
RETRAITE ANNUELLE

La retraite annuelle suivie par les 
élèves du couvent de» rames de • 
Congrégation a «u lieu au début des 
cleeee» Elle fût prêché* per le Rev. 
Père Herman, franciscain et com­
mença la lundi, de le semaine der­
nière. roar st terminer le Jeudi per 
sne mts eolenne’.'t de clôture

M ’• Dr Georgea Côté. Mme Côté 
Mlle Esther Cêté, sont parti» ces 
jeun* dernier» pour a’ier visiter 1 ex­
position de rhirsgo Ron voyage et 
heirea» retour è nos distinguées 
concitoyens.

CARTE/* PROFE/nONNElLE/"
Médecins Optométristes

Dr F. FAQUIN
MEDECIN! GENERALI

Spécialités: Accouchements maladies de* sufants
Sevras de hareaai après midi 3 4 A •*»* 7 è $

Tous les jours.
T 4L 163$ $47 Hoaa venture Troie-Kletéree

W. H. FONTAINE, O.D.
Spécialiste poor la vue 

Optometrists officiel de Pactfiqse Canadien
Load! mardi mercredi Jeudi • s m è • pjb 

Vendredi •' samed de 9 sj» 4 9 pjn 
IMS. RI I ST-MAURIC1 Telephone M*

TM rés. 174* OlSfensilr» fiurtae tel i3Bé
HatadiM intlaiss *• Fhowm# et oe t» Itmmt MaladiM 
S* la peau, du soir cK««r»u éjrstsme unsai'e luénsee
4 de» »mi •••«••aéiet

Dr HENRI LACROIX M.D.
167-a, ree Notre-Dame

AaaiTM de ssai gratuite: lundi mercredi •emedl (Be­
lla d» 11 à It b«ur*«
Consultation* lié 12 A M S.S6 * f f.lS à I 3<1

(nuit «41 .T»l hil» fieulevaré U violette.......................... Tel

Dr ADELARD TETREAULT
Cx-»ee-étranger de» MAptieus de Parts 

nedaciue générale
Spécialité ; maUdlee du eoeur et des reine 

Consulte Uoe 1 1-2 4 4 » pré» midi 
f 4 6 le mdr

Avocats
Téiépfcoae 2927

FRANCOIS DES1LETS,
AVOCAT

CJt.

1293 Rue Hart Cité

Tel 119 1120 tue Royale
Dr J. A. ROUSSEAU

Ex inter»# HéptUi Notre Dame IL-otréaJ 
Cx-médecin en onef de l’HOplUi Natal de Halifax H. • 

Directeur du dispensaire «ntl téoérles à l'BèplUi 
Sel ni - Jaeep»

Consulterions générales Boresu privé: 
lé à 11 1-2 A M - 2 tires 4412 P M — Le soir 

de T t » 12 Deures

Téléphone 824

Dr A. LEVESQUE
Médecin* général*

Spécialité: poumon#
Consultations: 1.20 4 4 h p.m. 7 4 8 A. le soir

149. me Alexandre.

Cap de la Madeleine
TéL Bureau 3392 Tél. Pharmacie 2006

Dr CHARLES DEMERS
Mêdéctité Général*

Heures de Bureau: de 11 heure* 4 midi, de 2 h res 
à 4 heure» p.m. et le soir de 7 4 8.30 heure»

579 RUE NOTRE-DAME
en haut dv fivr*au de Poêt»)

Téléphone 1059 Chambre S3

JEAN-MARIE BUREAU
Avocat et Procureur

38 RUE HART (Coia Dea Forges)

Shawinigan Falls
Téléphone 407

LOUIS A. TALBOT
AVOCAT 

Conseû de Rot
Edifice Banque de Commerce Shawinigan Falls

Louiseville
Téléphone 164-W

MIVILLE LESAGE
AVOCAT

RUE ST-LAURENT LOUISEVILLE

\icolet Sud
VENTE DES BANCS
Dernièrement eurent lieu le ven­

te des bancs sous 1s présidence 
de M. l’abbé Henry Thibeault ptra 
procureur 4 l’évêché, M. l’abbé Mo­
rin pire vicaire, M Edouard Mar­
chand enquêteur mit a l’enchère les 
numéros suivants, les Nos 4. 34, 6d, 1 
77. 125. 128, 146, U*. 162, 174. KD. 
205, 262, 292, 278. 279. 286. 296, 030, | 
336.

ENTREE DE POSTULANTES
Récemment s’est déroulée en 1e 

chapelle des RR. SS. de l’Assomp­
tion de 1» Ste-Vierge à la maison- 
mère une imposante cérémonie de 
jeunes filles admise au Postula*. A- 
près avoir passé dix jours en recrat 
te prèchée par Mgr Antonio Cam!- 
rand P. D. V. G. 74 Jeunes filîes 
ont été revêtues de l’habit et reçues 
postulante» en leur chapelle 4 la 
messe de 6 heures per l’aumônier 
de la communauté M. l’abbé Aificd 
Bernier. Cette cérémonie solennel­
le se déroule le 81 août derniet en 
présence de Mère Générale, de son 
conseil et de toute la communauté.

Voici la liste complète des postu­
lantes entrées le 21 et reçues le 31 
août.

Les révérendes Soeurs : Liiiose

Bachand, Southbridge; Thérèse Boa 
rssss, St-Bsrnabé ; Léda Côte. St- 
Bruno de G.; Blandine Charpentier 
L’Avenir ; Judith Laforest, Ste-Olo- 
tbilde; Yvonne Tellier, Trois-Rwi- 
ères; Léonie Lozeau, La Baie; À- 
line Loiseau Southbridge; Jeanne 
Ledoux, Spencer; Gabrielle Lemire, 
La Baie; Marguerite Trépxmer. 
Louiseville; Fleurette St-Oyr, St- 
Casimir; Cécile Dcspréi, St-Brzno 
de K.; Anita Plourde, St-Pasca; de 
K.; Florence Chaîné, Macamic; Ex:l- 
da Laquerre, Fortierville; Lauxet- 
te Lanthier, Montréal; Alice Desco­
teaux St-Eiphège; Hélène Traveray. 
Notre-Daame du B. C-; M. Blancüc 
Champagne, Macamic; M.-Marthe 
Plourde, Rochelle, III; Germaine i 
Gagné, Princeville; Julians Des- | 
haies, St-Sylvèrs; Lucienne Paiadis 
Bsttleford, Laurette Douaire, Lor- j 
rainville; M.-Berthe Fournier, Da- t 
veluyville; Anne-Marie Girard, St ,

Grégoire; M. Rose Gagné, Prince- 
ville; Germaine Marceau, North ! 
Bay; Françoise Goudreault, Nicolet; 1 
Etiennette Lafrenière, Pierreville ; | 
Clotilde Ricard, Ste-Clotilde; Alma 
Bisaillon, L’Avenir; Noella-Ange • 
Bourgeois, St-Grégoire; Hermine 
Gaudet, St-Raphael; Cécile Houle, 
Gentiîly; Bernadette Martel, L* 
Baie; Stella Bruneeu St-Maariea,

Gabrielle Cloutier, Lowell; Rebec­
ca Tousignant Ste-Sophie d« L. ; 
Rita Milot, Ste-Monique; Therèae 
Lussier St-Guillaume, Hélène Lé- 
voie, Edmonton; Madeleine Croche- 
tière, Manseau; Yvonna Péloqjin, 
St-Guillaume; Yvonne Levergne, St> 
Sévère; Lucienne Bergeron, Kir­
kland Lake; Georgiane Bouroer, 
Amos; Juliette Doiron, Amoe; Ce­
cil* Bergeron, St-Léonerd ; Simo­
ne Girardin, Kingsey; M. Loutse 
Carignan, Bécancour; Thérèse Pois 
son, St-Paul de Chester; Liliane 
Cloutier, Lowell; Antoinette Fro­
ment, Lorrainville. M.-Thérèse 
Beaudet, Daveluyville; Madeleine 
Boisvert St-Elphège; Alice Lanouet- 
te N.-Dame du Nord; Germaine 
Pelletier, Amos; Blandine Mailhjt, 
Gentiîly; Françoise Baril, Gentii.yp 
M. Marthe Traversy, N.-Dame du 
Nord ; Thérèse Gamache, Or­
chard; Pauline Brassard, St-Albert, 
Artb. ; M -Ange Morriaaette, St- 
Célestin; fabiola Rochelsau, St- 
Bruno de G.; Jeannette Perron, La 
Sarre; Yvonne St-Louis, Trois-Ri­
vières; Cécile Landry, St-Bruno de 
K.; Jeannette Veillette, L» Tuque;

Aurise Bellemare, Trois-Rivières f 
Alice Bédard, Macamic; Àlma-lda 
Tessier, St-Guillaume; M. Ange fié- 
viEîiy, Dupuy.

Des noms que vous devriez 
savoir par coeur

VOUS aimez à savoir les noms qui sont connus de tout !e 
monde — le nom de celui qui le premier a capté la foudre à 
l’aide d’un cerf-volant; le nom de celui qui, examinant une 
marmite pleine d’eau, a fini par trouver la machine à vapeur.

Savoir ces noms est déjà pour nous un véritable plaisir.

Néanmoins il y a d’autres noms, connus de milliers de per­
sonnes. qui peuvent vous donner encore bien plus de plaisir 
et cela de façon beaucoup plus personnelle. Des noms qui 
font songer à ce qu’il y a de mieux pour la table, pour la toi­
lette, pour les meubles. Des noms qui — si on les rapproche 
des apprêts à salade, des chapeaux, des plumes-réservoir que 
vous choisissez — sont synonymes de ce qu’il y a de plus dé­
sirable. Des noms écrits en grosses lettres dans les ANNON­
CES.

I^es annonces vous disent pourquoi ce sont là des noms ex­
cellents qu il «ous fait bon de savoir. Pourquoi ces noms vous 
invitent-ils dans les meilleures épiceries, dans les magasins 
à rayons et les quincailleries les plus cotés ? Pourquoi ces 
noms se trouvent-ils dans le vocabulaire de milliers d’ache­
teurs.... inspirent-ils confiance a des milliers de personnes ?
Parce qu’ils sont de véritable bon aloi !

Lisez les annonces. Dans un magasin ne demandez pas tout 
bonnement “de la crème de toilette”, “une casserolle” “un- 
nettoyeuse par le vide”. Dites bien : la Crème de Toilette de 
Tel et Tel. la Casserolle d eX. l’époussetteuse Z. Servez-vous 
des noms que vous savez, que vous avez appris par les an­
nonces. qui garantissent les produits les meilleurs pour vous 
comme pour tout le monde.

Lisez les annonces pour savoir !



; Le tirage quotidien du Nouvelliste dépasse les tirages réunis de 
: tous les journaux publiés aux Trois-Rivières ou dans la région. JèJVduvelliste

TROIS RIVIKRKS, MKR( RKIU JT SKl’TKMKRK 1'

Le Nouvelliste est le journal le plus lu par la population 90 p.c. ca- > 
nadienne-française des Trois-Rivières et du district environnant.

NOTRE DEMANDE D’OCTROI SOUMISE PAR M. R. B. BENNETT
------  î

Les funérailles M. Comtois sera candidat conservateur dans Yamaska H la présentera lui-même au

de M. Marchand 
à Sainte-Cécile
Une foule très nombreuse 

lui rend un dernier té­
moignage d’estime.

Les imposantes obsèque* de M 
Francois Marchand ont Ou lieu hier 
en récliso Ste-Cécile. Une foule 
très nombreuse de parente, d’ami# 
et d'employés de l’International ont 
rendu un dernier témoignage d’esti­
me au défunt qui ne laiaee que des 
amie et des reqrets.

Le serrice funèbre fut chanté par 
M. l'abbé Léo Faquin, vicaire à 
St Bernard de Shawinigan, aseieté de 
M. l’abbé Peul Faquin, diacre, /et 
de M. l'abbé Armand Houde sous- 
diacre. M- Alcide Lemire, curé de 
la paroisse a fait la levée du corps 
On remarquait au choeur M. le 
chanoine Téleephora Giroux, supé­
rieur du Séminaire, MM. les abbés 
A. Lemire, curé de Ste-Cécile, Do­
nat Fréchette, curé de la cathédrale 
Stephen Grenier, de Phoenix R. I., 
Côme Carbonneau, curé de St-Boni- 
face, Jules Gélinas du Séminaire, 
Patrice Mongrain, curé de Ste* 
Jeanne d’Arc, Joseph Désilets, du 
Séminaire, J. L. Hébert, curé de 
Montauban, Donat Picotte, aumô­
nier de l’Académie de la Salle, Hen­
ri Vallée, principal de l’Ecole Nor­
male, Albert Desjarlais, vicaire de 
Ste-Cécile, C. E. Bourgeois, aumôn­
ier de l'Orphelinat Sft-Dominique, 
Arthur Rousseau, vicaire à la cathé­
drale, Paul Thivierge du Séminaire- 

Portaient la dépouille MM. A. 
Morrissette, A. Lacroix, Pauî Du­
fresne, A J. Bellefeuille, Achille 
Dumont et Jos. Lamothe.

Le deuil était conduit par son fils 
M. Claude Marchand evec soç frère 
M. Pierre A. Marchand, de Quebec, 
fee beaux-frères MM. Eugène Thi­
vierge. Rodolphe Thivierge, Adolphe 
Lafontaine, Georges Dufresne , Ar­
thur Picard, ses neveux MM J. M 
Marchand, Maurice Marchand, Ro­
land Marchand, Emile Lafontaine, 
Maurice Lafontaine, François Thi­
vierge, Henri-Paul Dufresne, Roger 
Dufresne, Jean-Marie Dufresne, 
Marcel Dufresne, Gaston Picard, 
Jacques Picard, Horace Milot, Louis 
Beauchemin, Gilles Picard, Claude 
Picard, Albany Roy, René Picard; 
ees cousins MM. Jos Barnard, 
Claude Barnard, Delphi# Faquin, Al­
bert Faquin, Maurice Barnard, Ro­
ger Faquin, Henri Bruno, Maurice 
Savard, Adjutor Savard, Mme Phi­
lippe Doolan de Montréal, Mlle Ka­
thleen Doolan, Mme Georges Bruno 
de Québec. Mme J.-B. Chartier de 
St-Aimé, Mme Saul Martin de St- 
Aimé M- Trefflé Précourt, acs cou­
sins Gaston, Lorenzo, Paul «t Fer­
nand Bouchard.

Pour permettre à *** employés de 
moulin à acie du Cap de la Made­
leine d'»ssi«ter aux funérailles de 
M. François Marchand, l'Internatio­
nal a arrêté tout travail à cet en­
droit durant l'avant-midï. Plus de 
soixante-quinze homme# y travail­
lent. Le# principaux chef# de dépar­
tement de l’usine à papier ass»a- 
taient également avec de nombrtu- 

e* delegations des Anciens de la 
Salle et des différente# organisa- 
t rn# #portive« de la ville.

On remarquait parmi les person­
nes qui ont pris place dans le défi- 

<*, MM. R L. Grant, gérant du bu­
reau .de l’International, les échevina 
J. A Lemire. Omer Laroche, 11. J- 
Janvier, W. P. Grant, député de 
Champlain à l'assemblée Législative, 
( barley Grant, Philippe Bigue, C- 
R , François Lajoie, C. R , Dr Eu­
gene Bourgeois, Adrien Bellefeuille, 
Albert Blanchette, François Belle­
feuille, P.-H. Marineau, G.-A. Gra­
inger, J. A. Vézina, H. Leaieur, 
J H Mahcu, A. Fugère, Napoléon 
Gervais, Paul Bellefeuille, H. Re­
mington. M. D , Jean-Baptiste Poli- 
quin, Rsymond Dubé, Dr J. A. Co»in, 
Théophile Jourdain, Fred Argali, 
Norman Label!#, J. E. Parent, Hen­
ri Bisson, H. Bellemare, Bud Del- 
eourt, Adélard Provencher, M. For­
tin. J.-A. Bertrand, Réal Pelletier, 
E. L. Baptist, R. H. Kiernan, L. 
R Baxter. Eddy Martin, Aimé Dion, 
S Deacôteaux, E. Lamy, J. H. La­
voie, Gratien Landry, M. D., J. L. 
Ryen, Rodrigue Héroux, R. Beau- 
h en, Henri Cinq Mars, N. P. Henri 
Perron, J. G. Roberge, Paul Rober- 
ge, J. H. René de Cotret, Jacques 
Dénéchaud, J. A. Gauthier, Jean 
Thisdel, J. A. Biron, J. H. Robil- 
»rd, J. E. Caron, Paul Bisson, R 

Deacôteaux, Maurice Bourbeau, Mau­
rice Fortier C. R , A. Déaileta, Ul- 
nc Roux, H. Bourgeois, J. Lecour, 
H Arseneault, E Précourt, J. B- 
Durand, A. Landry, Calixte Hébert, 
O Cl (Altier, G. Murphy, T. Gagné. 
^ honse Villemure, A Hould, L 
Ryan, J. L Marchand, W. H. Sau­
ve. A Gélinas. E. Lamontagne, 
Georges Cadorette, C Panneton, Ed- 
gard Dearochers, A. Lamarre, C. Pu­
rent, A. St-Pierre. A Lemieux, P 
Carpentier M Bellefeuille, J««n 
Lamarche, Gustave Derome, L. T. 
Laflamme, Joa . Bélend Napoléon 
I*nrd, Jos. Lefrançois, A Therrien, 
R Trépanier, Frs Désilets, C- R- 
L P. Dion.

MM. R Veillette. A Marcouiller, 
D Reaumier, Gérard Corbeil, R 
Toupin, R Lapointe, R Dufresne, 
Pandy Maiîhot. V Dugré, A. Olivier. 
A. Aubin, A. Better, O. Tessier, 

Bette», A Fleury, R. Ayotte, C. 
St Arneeult, A Brouiîlette, E 

Lefrançois, E Ayotte, F Bérhard, 
R Toutant, E. Hamelin, A. Lajoie, 
G. Bette» les capitaines A. Belle- 
^•re, du poste numéro 1, et W. 
Cousette du poste numéro 2, Go*- 
ton. Pail et Ferdinand Bouchard, 
^ If ri 4 Hétu, Rosaire Marcotte, J 
D Faquin. M. D .J H Rivard. J 
H Beite*. J H Turgeon, A Vet- 
*ette, Gaston Sylvestre, M- Faquin,

A U PAYS DES LEGENDES.

UN SEJOUR AU POSTE 
DE LA MANQUAS,

par DOLLARD DU BR
i membr§ d» la Société (Thtstoirt régionale des Trots-Rivtèros)

M

(DROITS RESERVES.)

son nom est le seui[a fête des retraitants attire
soumis aux delegu» |ou|e jj $|iawjnjgan

"LEGENDES MAURICIENNE"
(Suite)

LE ROUGE-GORGE
Jadis vivait au fond de la forêt un homme appelé Abé- 

chachine. Cet homme avait deux femmes et un seul fils. Ce­
lui-ci s'appelait Bostik, parce qu'il était grand et maigre; sa 
mère propre, Wittimà. parce qu'elle parlait plus à elle seule 
que tous les autres ensemble; enfin l'autre femme s'appelait 
Matchà. parce quelle s’absentait souvent du wigwam de son 
mtri.

La paix ne régnait pas toujours dans le ménage. Matchà 
était jalouse de Wi'timà, parce que, disait-elle, Wittimà par­
le toujours en mal de moi à Abéchâchine et à Bostik. Si ce 
dernier pou/ait disparaître d'ici, pensait-elle souvent, je fe­
rais bien ensuite l'affaire de Wittimà.

Un jour que Bostik était parti seul à la chasse, Match 
s'en alla, seule aussi, dans la forêt voisine. Ayant tué un ai­
gle d'un seul jet de flèche, elle lui enleva les griffes et se la­
céra le visage et le corps avec, puis, les ayant jetées bien 
loin, elle reprit le chemin qui conduisait au wigwam de son 
meri. Elle y arriva bientôt en pleurant.

—Qu as-tu, Matchà? lui demanda Abéchâchine.
—C’est ton fils Bostik qui m'a battue et toute déchirée 

ainsi, parce que je ne voulais pas aller avec lui.
"Où est-il aPé, maintenant?"
Il s'est sauvé loin, loin. Ne le bats pas; il me tuera ensui­

te. Eloigne-fe plutôt, pour qu’il ne reste plus ici. Il est as­
sez vieux pour faire sa vie tout seul".

Et Matchà alla se coucher pour ne pas être vue ni de 
Bostik, ni de Wittimà.

Lorsouc Bostik revint, son père ne lui dit pas un mot. 
Seulement, avant de se coucher, il lui dit de se préparer pour 
le lendemain matin, alors qu'ils partiraient tous deux avant 
le lever du soleil, pour aller chercher des oeufs de goélands 
sur une des îles du grand lac Manouan.

Pendant son sommeil Bostik eut la visite d'une fée: "Ton 
père a de mauvais desseins sur toi, dit-elle, s'il te met dans 
quelque embarras, pense à moi!"

Le lendemain, au petit jour Bostik partit avec son père. 
Dès qu'ils eurent atteint Tile, celui-ci dit: Débarque et va 
chercher les oeufs; je vais monter notre rabaska sur la battu- 
rc.”

Bostik, sans défiance, se dirigea seul vers les nids de 
goélands, pendant que son père s'éloignait rapidement.

Dès qu'il fut suffisamment loin, Abéchâchine cria. "Tu n'y 
toucheras plus à ta mère, maintenant, mon gars. Tu vas avoir 
le temps d'apprendre ici à la laisser tranquille.’’

Et il s'éloigna sans plus, pendant que Bostik criait à 
fendre les rochers d alentour. Le soir, Bostik, tout épuisé 
d avoir tant crié et pleuré, s'endormit d'un profond sommeil.

Au cours de la nuit, il fut réveillé par trois fois. Quel- 
7 i un, tyi sembla t-il, l'appelait par son nom. La dernière fois, 
il ne put se rendormit, tellement cela le troublait. Tout-à- 
coup, il aperçut dans l'eau, tout près de lui, un énorme pois­
son, dont la tête était couronnée d'une sorte de panache 
comme un orignal.

Il allait se sauver, lorsque le poisson Tinter pel a:
"V'*ns ici, Bostik, ne crains pas. J'ai été envoyé ici ex­

près pour toi. Je dois te conduire où tu voudras aller, au bord 
du lac. Je ne crains qu'une chose: Téclair. Si tu le veux, par- 
tors pendan4 qu’il fait beau."

Bostik, encouragé par cec bienveillantes paroles, en­
fourcha le poisson, en se tenant solidement à son panache.

Vers midi, Bostik était rendu au bord du lac. Comme 
un orignal e<a:t là. à se désaltérer. Bostik le tua d'un trait 
d: flèche et, î ayant apprêté, d le donna au poisson en recon­
nu ssance du service que celui-ci lui avait rendu. Après quoi 
B stik partit a la recherche de son père.

Dollard DUBE,
de la Société d'Histotre Régionale. 

Poste Manouan, 20 juillet 1933.
(A SUIVRE.)

Saint-Françoia du Lee. 27. (
— M. Paul Coirtoie, agronome,
Pterreville, e été hier choisi à !*•- 
nanimité per lee 70 délégués des 11 
paroisse# du comté d’Yameska 
comme le porte-drepeeu conserva 
teur à l'élection partielle qui doi* 
s'y tenir le 23 octobre preehnia.

La convention ae tint dans la ea< * 
publique de Saint-François du Lee.
C’est M. Antonio Elle, député pro­
vincial dTamaska, qui proposa M 
Comtois. Aucun autre nom ne fut 
eoumis devant le conventior, et les 
orateurs signalèrent cette unanimi­
té comme une preuve "de l'nnion 
regnant dan# les rangs du parti 
dans le comté d’Yamaska".

Cultivateur depuis toujours et 
possesseur d’un diplôme de bache­
lier en sciences agricoles de l’Ins­
titut d’Oka. M. Comte* fut le can­
didat conservateur aux élections gé­
nérales de 1229, mais fut défait par 
une voix de majorité par M Aimé 
Boucher, candidat libéral.

M. Comte» attaqua cependant 
1 élection de son adversaire devant 
’es tribunaux, sous prétexte de I 
fraude électorale. Le Cour Suprême | 
du Canada maintint ses prétentions | 
et déclare l’élection nulle. D’oii la 
nécessité d’une élection partielle le | 
moi» prochain.

Le vainqueur ne profitera guère 
longtemps de «a victoire, cependant, j 
car le bill sur la redistribution de* 
sièges électoraux, passé à la derniè­
re session de la Chambre des C *m- 
munes, supprime le comté d’Yamas- j 
ka.

On • annoncé il y a quelque temps ______
que M. Boucher serait le candidat |
libéral; on n'a pa. jugé a propo. i» || (Jonne auX RotariCnS Uü
tenir une convention pour »on choix.

Les cérémonies d’un caractère touchant furent pré­
sidées par son Excellence Mgr A. O. Comtois.

Shawinigan Falle. 27, (D. N. C.)—|tt M l’abbé Eddie Hamelin, du S4- 
La célébration du dixième anniver- minaire des Trois-Rivièrss, et que 
seire de fondation de la Ligue de# servirent les deux premiers prési- 
Retraitants de Shawinigan, qui a ea <i*nt d« le Ligue locale des Retrei- 
Ueu ici a été marquée par de halles tants: M. le Dr Jos Garceeu et M 
manifestation# que la présence de | le notaire J H. Map. Desauiniers. 
Son Excellence Mgr A. O. Comtois
Auxiliaire des Trois-Rivières, na 
pat peu contribué à rehausser.

En dépit d’une température plu­
tôt maussade, plusieurs centaines de 
Retraitant! de l’extérieur a’étaient 
joints aux retraitants de Shawini­
gan pour participer à cette inou­
bliable démonstration qui débuta 
par une messe dite à St-Bernard par 
Son Excellence Mgr Comtois qu’as­
sistaient Mgr Dionis Gélinas, C. S.

Unecauseriede 
M.Qvila Ménard 
au Rotary Club

conseil des ministres
C’eet ce qu’il promet à la délégation qui le rencontre 

hier au sujet de« fêtes du tricentenaire.
Nous recevons ce matin le rapport vues pour 1934 On croyait g#

suivant d'un des membres ds la dé­
légation qui sst allés à Ottawa ren­
contrer l'hon. R. B. Bennett:

Monréal, 27— "Une délégation du 
comité du Troisième centeneirs des

part que la délégation recevrait gne 
répons# favorable en dépit de in 
première et que le gouvernâmes 
reviendrait sur sa première parole* 

11 ne lierait pa# '.nfÇossibie que |a
Trois Rivieres, composée ds M. le î ville de* Trois-Rivières

Elections des officiers I L’ingénieur prepare des 
de la chorale Ste-Cécile plans et estimés

Quatre autos 
en collision à 
Drummondville
Cet accident se produit en 

plein centre. — En­
fant blessé.

Drummondville, 27, (D. N. C.)—
Quatre automobiles sont entrées en 
collision au coin des rues Hériot et 
Du Pont, lorsqu'un Graham Paige 
venant de St-Cyrille négligea d'ar­
rêter au ’‘stop". Un taxi conduit par 
M. Chandonnet du village St-Pierre 
et, qui descendait la côte de la Hé­
riot, vint donner sur le Grsham 
Paige qui fut projeté sur un Willys 
Knight en stationnement en face de 
la salle des Chevaliers de Colomb. 
L’officier de circulation qui oui- 
vait avec sa Ford vint à son tour 
s'arrêter sur les autres voitures.

Après ces rencontres en pareille 
circonstance, chacun a pu continuer 
sa route, car les voitures n'avaient 
pas subi de dommages appréciables.

ENTANT FRAPPE

Un garçonnet de six ans, enfant 
de M. Nep. Morrissette a été 
frappé par le lourd camion de la 
compagnie 9hell, au coin des rues 
Hériot et du Couvent- Le camion 
tournait lentement le coin quand le 
garçonnet s'élança dan# U rue on 
courant. Il fut impossible à M 
Grenier, chauffeur du véhicule d’é­
viter l’accident.

M. Gérard Laferté qui arrivait au 
même moment, releva l’enfant qui 
était privé de connaissance, et le 
conduisit à rhô-pital Ste-Croix. La 
jeune victime ne souffre pas de 
blessures sérieuses.

intéressant aperçu de 
la mode.

Les membre# de la chorale de la 
paroisse Ste-Cécile ont choisi le 
nouveau bureau de direction qui 
présidera à se* activitéa durant la 
procha,ne année. Les élections ont 
maintenu le président M. J. H. St- 
Arneault. M. Emile Perrin a été 
réélu vice-président; Hormisdas 
Mongrain secrétaire trésorier, Ca 
mille Robert bibliothécaire; J. H. 
E. Aubin premier conseiller; A. 
Vincent deuxième conseiller; M. Ro­
ger Richard troisième conseiller.

Après l’élection M. le président 
fit un bref discours et remercia le* 
membres d« l«ur dévouement et des 
srvices rendus à l«ur église parois­
siale- La chorale Ste-Cécile est sous 
le direction de M. J. C. Dupré.

A la suite d’une requête signée 
par un grand nombre de proprié­
taires, demandant la disparition du 
pilier qui bouche la rue Ste-Marie 
et affecte considérablement la visi- 

! bilité, le conseil a demandé à l’in­
génieur de la cité, M- Lambert oe 

; préparer de* plans et de* estimés 
et les membres du conseil de ville 
verront ensuite à décider ce qu’il 
y aura à faire.

Aimé Trottier, François Bellefeuille. 
T. Picard, SFinai Brulé, P. Picard, 
Jos. Doyon, A. Cossette, J. B. Bois 
vert, J. H. Rivard, L. Gauthier, J. 
H. Bettez. C. R Rivard, J. Dolbec. 
R Maheu. T. F. Welland, T. R 
Falle, M Rousseau, Jos. Lafrenière. 
R. Giroux, J. E. Brouiîlette, A 
Leperrière. J. A- Rheault, L. G. 
Jourdain, D. Morrissette. J. D 
Buisson, J. Bmond, J. Gélinss, A 
St-Pierre, E Telller, T. Hsmelin, 
A. Laneuville, P. Alarie, Guy Koy. 
Roland Létourneeu, P. Gonneau, J. 
St-Pierre, D Toupin, A. Olivier A 

I Boisvert, J. A B’*ia. A. Brouillet- 
te, E. Rocheleeu, François Lacroix 
Maurice Comtois, Jacque# Toupin, C. 
E. Roy, Arthur Milot, Robert Des 
rochers, Rodrigue Verrefte, Clément 
Rocheleeu, Adrien Leclerc, Gildas 
Sauvageau, Maurice Savard, Ju.es 
B rousseau, Frank Lavoie, Paul Smith 
Ludger Bourassa, Napoléon Léves­
que, Omer Lacroix, H Mongrain, 
Raoul Landry. Euclid# Leclerc, J 
Labe-g*. Alphonse Dumais, Aimé 
Aubin. Rodolphe Lapointe. P. Tou­
pin. John Duff, Fred Sa’keld, J 
Togh, Joe. Michelin et nombre d’eu- 
tree.

Un contingent de 
chômeurs parti 
pour Valcartier

Trois-Rivières a fourni hier 
son dernier contingent de chô­
meurs pour le camp de concen­
tration de Valcartier. Cinq céli­
bataires aans-travatl ont aban­
donné le régime des "pitons" 
pour travailler pour le compte 
du gouvernement fédéral. La li­
mite fi*ée par la ville et lea 
autoritéa d'Ottawa est mainte­
nant atteinte avec ce dernier 
contingent 1| n’en partira pas 
d'autres ava*it qu'une nouvelle 
entente soit intervenue entre la 
ville et le pouvoir central.

La ville du Cap a également 
envoy# un groupe de Jeunes 
gens à Valcartier. Vingt-deux 
citoyen* de lu ville voisine sont 
partis hier ce qui porte à trente 
et un 1# contribution du Cap à 
l'armée de chômeurs réunie à 
Valcartier. Le nombre déterminé 
fixé ae Cep eet de cinquante- 
cinq. Cette ville pourra donc en­
core fournir un certain nombre 
de rhômeura.

Des accidents peu graves
Troi# accidenta se sont produits 

dan# l’espace de quelques heures 
dan# notre ville- M. le docteur J. 
De Monterville Taschereau, d’Otta­
wa, a été victime de blessures à 
la jambe au cours d’un accident avec 
une automobile condufh* pa* M. Ro­
dolphe Perrault, 202 rue Toupin, Cap 
de U Madeleine. Le docteur A. Pet­
tigrew, d’Ottawa, qui était en com­
pagnie de docteur De Montarville 
Taschereau, subit quelques contu­
sions. L’accident survint au coin des 
rue# St-Roch et Royale.

Le second accident se produisit 
sur la rue Notre-Dame, L’eutomobi- 
le de M. Maurice Dufresne, 1965 ru# 
St-Philippe, quittait le bord du 
trottoir lorsqu’elle fut frappée par 
une machine américaine conduite 
par M. Edwin Sfmith, de Worcester, 
Mass. Les dommages sont peu éle­
vés.

Le troisième est insignifiant. Il 
s’agit d’une automobile qui écrasa 
une bicyclette prés du trottoir.

Retraite prêchée

M. Ovila Ménard, d« la Maison A. 
E. Parent et Fils, a donné hier mi­
di, au cours du déjeuner hebdoma­
daire du Rotary Club, une intéres­
sante causerie sur la mode.

Présenté par M. Maurice Fortier, 
C. R , président du club, il fut 
remercié par M. Roger Bisson, a- 
vocat, que le président invita en le 
citant comme le modèle de l’élégan­
ce dan# le club Rotary.

Me Roger Bisson s’excusa en dé­
clarant qu’il ne suivait par la mo­
de, mai# qu’il prenait son profit de 
tous les conseils qu’un expert en ïa 
matière lui avait donnés

On remarquait, hier midi, MM. 
Maurice Fortier, C. R , Ovila Mé­
nard, Victor Baillargé, Irving Smith, 
Peter King, Roger Bisson, W. E. 
Roy, Maurice Langlois, etc.

Voici la causerie de M. Ovila Mé­
nard: •

Chaque année, ou chaque saison 
la mode change,— mais en réalité, 
comme l’homme lui-méme elle ne 
change qu’en apparence. Car le bon 
et le beau restent toujours les 
mêmes. Mais la mode est une per- 
■onne indiscrète, et elle pénètre 
partout sans apparemment ae sou­
cier de rien.

De l’evi# général il semble que le 
public mascuTTn dépense plus d’ar­
gent cet automne pour s’habiller, 
s'avisant que la qualité vaut mieux 
que le quantité, et que payer moins 
signifie la plupart du temps payer
plue.

C’est pourquoi qu’il me soit per- 
mi# de mentionner qu’il est plus u- 
tile d’acheter dans un magasin à 
un seul prix, vous ne paierez pa* 
plus cher, mais vous achèterez en 
toute sûreté. Car généralement vous 
payez plu» cher en marchandant 
dan# un magasin à deux prix et aou- 
vent vous achetez de la marchandi- 
m démodée.

Les Articles de bonne qualité, les 
marchandise# qui, s>n# être hors de 
prix sont plus chères que la mo­
yenne par suite de leur fabrication 
réellement #upérieurea, se vendent 
plus facilement que les autres clin­
quants, voyant# et bon marché et 
surtout mauvais dns toute l'accepta­
tion u mot.

Cette tendance à acheter le beau 
et le bon doit être saluée deux fois. 
D’abord, perce qu’elle indique un 
usage plus judicieux de l’argent si 
mal dépensé parfois.

L’homme moyen aime de plu# en 
plus l’harmonie en tout, (surtout en 
ménage). Il semble qu'une tendance 
marquée che* la moyenne de# hom­
mes aujourd’hui soit d’avoir le 
moin# de soucis possible et de ne

L’église de St-Bernard était lit 
téralement remplie de retraitants de 
Shawinigan et de l'extérieur. Au 
choeur, on remarquait M. l'abbè E- 
Tremblay, curé de St-Bernard, le 

i Rév. Père R. Leclerc, O. m. i., du 
Cap de la Madeleine, le Rév Père 
Farley, c. s. v-, de Joliette, le Rév. 
Père P. Archambault, S J., M 
l’ebbé Horm. Béland, curé de 9t- 
Didece de Maskinongé, premier au­
mônier de le Ligue des Retraitants 
de Shawinigan, MM. les abbés Jos. 
Désilet# et Maurice Patry, du Sémi- 
naira St-Joseph, des Trois-Rivières, 
etc.

Le sermon de circonstance, une 
vigoureuse pièce d’éloquence reli­
gieuse, fuf donné par le Rév. Fera 
Archambault qui trait# de l'aposto­
lat: par la prière, par l'exemple et 
par l'action. L’éminent prédicateur 
développa cette pensée: Le retrai­
tant doit être un apôtre qui prie, 
qui édifie et qui agit.

Durant la messe un beau program­
me de chant fut rendu par la cho­
rale de la paroisse, sous la direc­
tion de M. G. Letieur, maître de 
chapelle. La chorale débuta par le 
"Veni Creator" que suivit un "Can­
tate Domino" à deux voix. A l’offer­
toire, M. H. A. Beaudet chanta le 
cantique "Pitié, mon Dieu" dont le 
refrain était repris par la foule. 
Immédiatement aprè# l'élévation, M. 
L. A. Leclerc rendit un "O Saluta- 
ris", puis 1® ‘‘Magnificat’* fut chan­
té par la foule. Mlle Rita Desma­
rais touchait l’orgue et à la sortie 
elle exécuta avec brio une suite de 
Bach-

Accompagné des membre# du cler­
gé, S. E. Mgr Comtois se rendit, a- 
près la messe, sur le perron de l’é­
glise où le# Zouave# Pontificaux lui 
présentèrent les armes pendant que 
l’Union Musicale exécutait en «on 
honneur l’hymne national: "O Ca­
nada". Son Excellence bénit ensuite 
la foule avant de se rendre au 
presbytère de St-Bernard où il fut 
durant toute la journée l’hôte de 
M le curé E. Tremblay.

Dans l'après-midi, à 1.30 hre, 
plusieurs centaines de retraitants 
prirent part au Chemin de la Croix 
qui eut lieu dans l'église de St- 
Bernard et que présida M. l'abbé 
Léo Faquin, aumônier de la Ligue 
locale. Cette impressionnante céré­
monie se termina par la bénédiction 
solennelle du Saint Sacrement à la­
quelle officia S E. Mgr Comtois.

L’on se rendit ensuite à l’Acadé­
mie St-Bernard où eut lieu une 
grande assemblée que présida M 
l’abbé Léo Paquin, aumônier de la 
Ligue des Retraitants de Shawinigan 
qui présenta les respectueux hom­
mage# de ce# derniers à 9 E. Mgr 
l’Auxiliaire et le remercia en leur 
nom d’avoir bien voulu prendre une 
part aussi active à cette fête mémo­
rable. Fuie en termes choisis, M 
l'abbé Paquin présenta à l'auditoi­
re le Rév. Père R Leclerc, direc­
teur des retraites fermées au Cap 
de le Madeleine et aumônier général 
des anciens retraitants du diocèse 
de# Trois-Rivières, qui dans une su­
perbe conférence traita avec une 
vigueur toute apostolique de# dan­
gers qui menacent la société chré­
tienne et des remèdes à y apporter 

(Suite à le page g)

d’affaires, de ces gen# qui doivent 
toujours être bien mis, san# pour 
cela toucher fc la recherche ou tom­
ber dan# le voyant.

La mode pour l’homme d’affaires 
ne varie ; a# beaucoup et cependant 
c'est lui qui le premier chez qui 
l’on remarquera un complet de l'an­
née dernière, une cravate ou une j 
chemise démodée.

Voici un aecret pour l'homme 
d’affaires: un homme d'Age moyen, 
est donc de euivre le mode sans 
l'afficher. Et la mode cette année 
se prêté à merveille à ce petit jeu.

Commandeur Charles Bourgeois, dé­
puté de Trois-Rivires, ds M. J. A. 
Barrette, député de Berthier-Maski- 
nongé, de M le sénateur Joseph 
Rainville, de MM. Louis-D. Durand. 
Ernest Denoncourt, Frank Ritchie et 
M. Asseiin a rencontré hier midi le 
premier ministre du Canada, Thon.
R. B. Bennett, à aon bureau. L'en­
trevue a duré plus d'une heure et e 
été des plus cordiale. Le projet a 
été exposé dans ses grandes lignes 
et ses détails et le premier ministre 
s'est montré très vivement et sincè­
rement sympathique.
Naturellement, il ne a'est pas com­

mis jusqu’à consentir à agréer la to­
talité de la demande qui lui était 
faite et personne ne s’y attendait.
Il a fait valoir 1® nécessité pour les 
gardiens du trésor public de prati­
quer la plus stricte économie dans 
un temps ou les revesus diminuent 
de façon alarmante, mais il a pro­
mis que la question serait ramenée 
devant ses collègues et traitée avec 
la plus sérieuse considération. Si 
les temps étaient meilleurs, a indi­
qué M. Bennett, lo gouvernement 
serait heureux de s'associer libéra­
lement à une manifestation de ce 
genre qui rattache si heureusement 
le présent au passé pour la glorifica­
tion des pionniers de notre civilisa­
tion. Mais malheureusement il faut 
savoir tailler son habit a la longueur 
de son drap; de toutes façons 
le premier ministre, qui citait ia ré­
gion trifluviene et son importance é- 
conomique, soumettra lui-même la 
question au consei; des ministre il 
si le# finances publiques le permet- ! 
tent, quelque chose #era fait qui dé­
montrera l'absolue sympathie du gou­
vernement".

A la demande de M. le Comman­
deur Charle# Bourgeois, C. K , dé­
pute des Trois-Rivières, une délé­
gation a rencontré le très honorable 
R. B. Bennett, premier ministre du 
Canada. En font partie l’honorable 
sénateur Blondin, président du Sé­
nat, MM. J. A. Barrette, député de 
Berthier-Maskinorge, L# D. Durand 
président du comité d’organisation 
des fêtes du troisième centenaire, 
Frank Ritchie, Ernest Denoncourt, 
A. Asseiin.

Cette délégation s'est occupé spé­
cialement de l'avancement de la cau- 
ee du troisième centenaire de ia 
fondation des Trois-Rivières. Elle 
fut décidée lors de la dernière ré­
union du comité de# fêtes à 1# suite 
d’un octroi accordé par le gouver­
nement fédéral, octroi qui fut trou- ! 
vé insuffisant par les membres. | 
L’honorable Bennett se trouvait a- j 
lors à Londres, délégué du Canada ! 
à la Conférence Economique Mon­
diale. La réponse à la demande du 
comité avait été transmise par Sir 
George Perley, premier ministre in­
térimaire.

L’honorable Bennett n'a jamais 
été rencontré par aucune délégation 
au sujet du troisième centenaire et 
c’est l’opinion des membres du co- 
irité qu’il n’est aucunement au cou­
rant de# fêtes projetées. Avant son 
départ pour Londre# plusieurs -Tri- 
fluviens, maires et députés de la ré­
gion, s’étaien* rendus à Ottawa, mais 
il avait alor# été impossible d’obte­
nir une entrevue avec le premier 
citoyen du pays. Il est ensuite parti 
pour la capitale de l’Empire et la 
demande du comité lui fut transmi- 
se par câblogramme avec comme ré­
sultat que l’octroi accordé par Sir 
Georges Perley fut jugé insuffisant

Le projet des fêtes dans toute son 
ampleur comme dans tou# aes dé­
tails avec 1®« résultat# qu’on en at­
tend à tou# les points de vue a été 
soumis hier à l’honorable premier 
ministre et l’on 
sur cette entrevue pour assurer la 
célébration de# grandes f*t^ entre

les faveurs de l’honorable Bennedk 
U n’est pa# trop tard pour comnve9 
cer l’organisation des fêtes d® Peé
prochain. Si toutefois il est absolu* 
ment nécessaire de lea reporter à 
l’année 1935 poux leur donner une 
préparation plus adéquate 4 la g can­
deur de l’anniversaire, il eembla 
fort probable qu’on n’hésitera pas 
un moment. D’ailleurs l'année 1935 
marquera 1# quatrième centenaire de 
le la plantaCion de le croix par Car* 
tier sur nie de St-Quentin. Ce se­
rait au liell du troisième centenaire 
de le fondation, le quatrième de la 
aéeeuverte. Ce sont des fêtes magni­
fiques qu’il nou# faut, non seule­
ment ]?®ur *s Trifluviens mai# pour 
toute la population canadienne* 
française de la province et du paye.

M. R. Paquin président 
de l'Aca. St-Thomas

Les membres de l'Aceddmie Saint* 
Thoma# d'Aquin ont présidé à l'é­
lection de leur nouveau bureau de 
direction. M. l'abbé Doyon devient 
directeur, comme successeur de M. 
l’ebbé J -L. Beaumier que de nou­
velle# fonctions ont enlevé a 
poste. M. l’abbè Hermann Plante 
demeure assistant directeur.

Voici le résultat du vote:
Président: Remi Paquin, vice-pré­

sident: Jean-Baptiste Allaire, Se­
crétaire: Jean-Paul Trudel, trésorier 
Lucien Grandmont, 1er censeur: 
René Hamel, 2ième censeur: Jean 
Jacques Xyotte. 3ième censeur: 
Charles-Eugène Garceau. bibliothé­
caire: Charle# Ernest Grimard.

Ont été élu* membres honoraires 
à 1# même «éance: MM. Paul Boivin, 
Paul Dostaler, Marcel Héroux, 
Georges Langevin, Prudent Goulet.

L'Académie, qui a pour objet plus 
immédiat d® procurer à ■«* membre# 
une plue grande facilité d'élocution 
en même temps qu’une plus grand# 
aisance à #e présenter en public, 
s’efforce wd'atteindre son but par 
de# séances de déclamations, dis­
cours et débats-

Vol commis par 
4 Trifluviens et 
une Trifluvienne

Quatre Trifluviens. Roger Desaui­
niers, Paul Livernoche, Henri Mo- 
rissette et Armand Leboeuf ainsi 
qu’une Trifluvienne, Berthe Moris- 
cette ont plaidé coupables à une 
accusation d® vol devant le magis­
trat, hier après-midi et il# recevront 
leur sentence aujourd’hui 

Ce groupe a admis avoir v/»lô la 
somme de $93.00 dans les poches du 

; veston de M Philippe Bisson d’An- 
i derry, Manitoba, un étranger de 
passage d*ns notre ville. Lorsqu'il 
s'aperçut de la disparition de son 
argent M. BLsson porta une plain­
te au bureau des détectives de bo- 

; tre ville qui retraça les voleurs. 
| Ceux-ci s’étaient #épar«# 1« produit 
! de leur rapt en parts inégalée. C'est 
! le bureau des détective# qui a porté 
I la plainte et le grand connétable 
Joseph Doyon a procédé à l’arreeta- 

' tion.
• Armand Leboeuf et un autre du 

compte beaucoup jr0Up6 viennent de terminer une 
sentence au pénitencier tandis qua 
la jeune fille a fait plusieurs sé­
jour# a la prison locale à la suite de 
descentes dan# des maisons de dé­
ordre.

Le# tenda” es générales sont tou- 
pas à choisir outre mesure ce désir 1 jours en faveur d’un retour à ce 
d’harmonie, ce souhait du facile, ae qui se portait lorsque l’homme d’af- 
retrouvent même dans l’accoutre- faire# était jeune homme ou même

Notre eau est très 
bonne d’après le LUS AnCMeS VOIlt SU
service d’hygiène réunir le huit octobre

St Stanislas d® Champlain 2$ (D 
NC.)—La retraite des élèves du 
Collège St-Gabriel et du Couvent 
des Rvde# Filles de Jésus de 1s 
paroisse vient de se terminer 

L® Révd. P Prette. O M î de 
Cep de le Madeleine en fut le pré­
dicateur.

Nous avons eu une séance de vu*s 1 * couleur de 
animées per le "Bon Cinéma" repré­
senté par M Bergeron L® film,
"Le Secret du Confessionnal’* très 
moral et fort bien expliqué, e été 

I religieusement suivi et goûté.

Les recetes nettes du Norfolk A 
Western durant août 133 ont été de 
$3,120.024. au lieu de $1,272,316 du 

i rant août 1933,

ment. C’est pourquoi il adopte gé­
néralement un maga#in ayant un 
personnel averti à qui il peut se

La mode masculine est aseez in­
décise cet automne. On ne sait pas 
encore ou elle va. Une chose est 
certaine, la fantaisie qui régnait i 
y a peu de temps, a perdu se# droits. 
Serait-ce l’influence des conditions 
actuelles, ou pour toute autre rai 
son le fait est que l’on s’habille 
plut sérieusement depuis quelque 
temps.

L’Homme d'affaires doit toujours 
se préoccuper de son epperence. S 1! 
ne le faisait, on nierait qu’il fût 
réellement un homme d’affaires.

! Aussi l’homme d’affaire doit recher 
cher ever un loin tout particulier 
une attention minutieuse de see vê­
tement# qui lui sied le mieux, le 
coupe qui davantage, les couleurs 
qui se marient le plus agréablement 
avec son teint, je dirai même evec 

##a cheveux— vous 
penseras peut-être que c'est aller à 
l’extrême (maie nous avons l’expé­
rience que des dame# viennent au 
magasin nous demander, j’aimerais 
bien avoir une cravate qui Irait a 
vee le ^couleur des yeux de mon 
mari).

C’est pourquoi u® magasin qui a 
une bonne réputation, sa clientèle
est surtout composée d’homme»

plus loin encore.
La chemise de couleur «e porte 

avec le faux col blanc, et aussi l'on 
tolère l’épingle pour maintenir è 
bonne distance le# pointe# du dit 
faux^col. La cravate, bien que par­
fois plus fantaisiste, se risque cette 
saison vers las tissus brochés, les I 
soies très ornées qui faisaient la 
joie de la génération d’hier.

Dans ]e complet évidemment l'on 
ne peut aussi catégoriquement res­
susciter la mode de jadis, mai# l’on 
s’y essaye avec assez de succès.

C'est d*n# les coloris dans ces | 
nuances qui .évitent à tout prix le 
clinquant que l'on se rend compte 
eurtout que l’homme d’affaires est 
avantagé cette année. Loin des tein­
tes vives trop connues ce# dernières 

j années, aujourd'hui l’on ne veut plus 
que du gris foncé, du brun presque 

’ tête de nègre et du bleu plus ma­
rine que l’étoffe même des vêtements 
des marins.

11 n'est jusqu'aux plue petits dé 
tail# qui ne fassent songer à hier,

' qui partagent à souhait celui qui 
n’est plus de 1* première ou parfois 
de ]# deuxième jeunesse.

En un mot la mode est conserva­
trice. H ne faut pas en être trop 
bleu mais H faut surtout se ren­
dre compte que cela n'empêchera 
pas un boa nombre de libéraux de 

lU suivre.

Suivant an rapport du service 
provincial d'hygiène, la qualité 
de l'eau de notre aqueduc est 
actuellement très bonne.

Voilà donc un démenti écla­
tant pour ceux qui n'acharnent à 
répéter que notre eau est de 
mauvaise qualité et qu'elle est 
un véritable poison.

Le filtrrur de notre ville est, 
selon 1e« experts, un modèle du 
genre et il ne manque, pour que 
nous ayons continuellement de 
l'eau de qualité supérieur <,u'un 
personne) parfaitement qualifié 
pour contrôler le dosage de 
l’eau. Ce poste réclame lee soins 
d’un chimiste- Lorsqu'on sera 
convaincu de Futilité des servi­
ces d'un personnel compétent 
pour rette fonction. i| ne sera 
plus nécessaire de dépenser des 
millions pour bâtir un nouvel 
aqueduc, nous a-t-on assuré.

visites paroissiales
Le# visites de paroisse «e conti­

nuent cette semaine dans la paroisse
de St-Prilippe.

Le# visite# se feront aujourd’hui 
sur la rue St-Philippe; demain, sur 
les rues Royale et St-Denis et ven­
dredi, sur le# rues St Olivier, St-Sta-

irislae et bellefeuille.

St-Grégoire, 27, (D. N. C.)— A 
leur dernière réunion les membres 
du conseif de notre amicale, août 
la présidence de leur directrice lo­
cale ont décidé de tenir le 8 octobre 
prochain, la réunion annuelle e# 
anciennes de St-Grégoire

Voici les grandes ligne# au pro­
gramme-

Entrée vers le 1H hre p. m.
2*^ Conférence per M. l’abbé W. 

Houle, du séminaire d® Nicolet.
4 hre*: Salut du Très St-Sacra* 

ment.
5 hre* Goûter »uivi d'une soirée 

récréative.
Toute# le# anciennes aont conviées 

pour le § octobre. Que chacune 
veuille bien accepter cette invita­
tion comme personnelle. Il noua eat 
impoasible de retracer toute# les 
adresses; mais toute# seront lee 
bienvenue# à FAlma Mater de St- 

| Grégoire, dimanche le 8 Octobre 
'1933.

Nouvel ajournement
Le procès de Loui# Corey, Harrf 

Poulo# et Thomas Nassif, trois ci­
toyens de notre ville, accusés de 
conspiration pour fraude et d'autres 
offense# tr># graves a subi un nou­
vel ajournement, hier matin en coût 
d.j Magistrat. Il a été fixé au 16 oe* 

ttobre prochain*

Ni:

i <
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COMMENT ON PEUT DETERMINER 
LA MATURITE DES POMMES

La récolte de pommes dans 
notre province

Au court d'etttit conduit* au Labo­
ratoire de pathologie végétale de Kent- 
ville, N E , tur la qualité de garde des 
pommes provenant de différentes par­
celles traitées au pulvérisateur, il a été 
nécessaire d'essayer de définir le degré 
de maturité des fruits au moment de la 
cueillette et à différents intervalles 
pendant la conservation. On se servait 
pour cela, il y a quelques années, d’un 
appareil à pression mécanique, qui en­
registrait la pression en livres qui était 
necessaire pour enfoncer un plongeur a 
une profondeur d’une fraction d un 
pouce dans la chair d’une pomme. En 
réalité, t’était l’essai du pouce, réglé 
sur une base mécanique, mais l’exacti­
tude de cette machine, de même que 
celle de beaucoup d’autres, dépendait 
de l’habileté de l’opérateur. Plusieurs 
instruments de ce genre ont été essayés 
et il est possible qu’ils aient une certai­
ne utilité, mais ils laissent beaucoup à 
désirer cependant en ce qui concerne 
l’essai de la maturité des fruits.

Nous savons, par l’analyse chimique 
des pommes, que certains changements 
se produisent dans la pomme à mesure 
que celle-ci mûrit. L’un de ces change­
ments est la disparition graduelle de la 
fécule qui s’est accumulée dans le fruit 
pendant les deux ou trois mois qui ont 
précédé la cueillette. On a trouvé en 
Australie et en Nouvelle-Zélande, et ces 
faits ont été confirmés par le Laboratoi­
re de Kentville, que la quantité de fé­
cule contenue dans certaines variétés 
de pommes au moment de la cueillette, 
est pour beaucoup dans le développe­
ment de la pourriture d’entrepôt, ainsi 
que dans la qualité générale des fruits.

Il existe un moyen de déterminer 1a 
quantité de fécule qu un fruit renfer­
me pour savoir s’il est bon à cueillir:

c'est l'essai à l'iode, qui a donné de très 
bons résultats sur deux variétés, la 
Grjvenstein et la Cox Orange. Cet essai 
est très simple et mérite d’etre pratiqué 
par les oroducteurs qui désirent vendre 
ces variétés dans le meilleur état mar­
chand.

Voici comment se pratique cet essai: 
on prend un échantillon représentatif 
de vingt-cinq pommes ou plus. On cou­
pe les fruits en deux et on les plonge 
pendant une demi-minute dans une solu­
tion d’iodure de potassium et d’iode. 
Cette solution se compose de 1 gramme 
d’iodure de potassium, et d’un quart de 
gr?mme d’iode métallique, dans 100 cen­
timètres cubes d'eau. Au sortir de la so­
lution, on met les fruits la surface trai­
tée tournée vers le haut pour que la 
couleur puisse se développer. Sous 
l’effet de la solution d’iode, la fécule du 
fruit prend une couleur noir bleu. Le 
meilleur moment pour faire la cueillet­
te est lorsqu’il n’y a pas de fécule dans 
la région du coeur et qu’il n’y en a pas 
non plus dans une moitié ou plus du 
reste de la chair de la pomme. En d’au­
tres termes, une moitié ou moins d’une 
moitié de la chair, en dehors de la ré­
gion du coeur, devrait devenir noir 
bleu; s’il n’y a pas de couleur bleue, la 
pomme est trop mûre.

Nous ne prétendons pas que ce mode 
d'essai soit une panacée pour tous les 
maux auxquels nos variétés de pommes 
sont exposées pendant la conservation 
en automne, mais nous avons constaté 
que lorsque les fruits sont cueillis à une 
époque où il n’y a de la fécule que dans 
une partit de la chair, ils se conservent 
plus longtemps, ils restent en meilleure 
qualité et sont moins exposées à la 
pourriture que les fruits récoltés plus 
tôt. La couleur des pépins n'est pas un 
bon indice de la maturité des fruits.

Quebec, P. Q. — La Section de la Statistique du 
Ministère de 1 Agriculture, publie aujourd’hui son qua­
trième rapport sur les conditions des cultures fruitières 
au b septembre 1933.

Durant le mois d'Août, les conditions climatériques 
on ét* généralement satisfaisantes, favorisant la crois­
sance et la coloration des fruits. La grêle dans les dis­
tricts de Rougemont, Abbotsford et St-Joseph du Lac, 
ont causé une forte diminution dans la quantité de 
fruits de qualité supérieure. La tavelure est générale­
ment très répandue dans les vergers qui manquent d’ar­
rosage.

La récolté des McIntosh et des Wealthy sera forte, 
mais celle cies Fameuses sera sensiblement inférieure à 
la récolté de l’an dernier,

La récolte totale de pommes pour la province de Qué­
bec. est estimee à 480,000 barils, et la production com­
merciale est estimée à 253,000 barils comparativement à 
258,000 barils en 1932, soit une diminution de 2^

On trouvera ci-dessous un tableau montrant l’estima­
tion de la production commerciale en 1933, par centre 
de production.

Quelques précisions précieuses
pour les éleveurs de volailles

Principes qui règlent 
la puissance intensive

Beaucoup d'éleveura de volaiiltf 
paraisaent croira que pour obtenir 
uno progéniture qui aoit bonno pour 
la ponte, i] suffit d'accoupler an coq 
i*«u d'une poule à gro# rendement à 
des poules qui aont ollef-mèmea bon­
nes pondeuses; on aoit aujourd'hui, 
cependant, qua ces précaution! no 
conduisent pa* infailliblement au 
succès; on «ait que la faculté do bien

Principoa qui règlent la paissance j période da l’assolement est réglée p0nejrf n’eut pas un caractère précis, 
Co mode do conduire les pâtura- par la pousse do l’herbe. Pour ma*> - niaj4 qu’elle est plutôt le résultat 

ges que l’on appelle aujourd’hui la tenir autant que possible une poin- d»un# combinaison da plusieurs ca- 
’’paissanco aerrée” ou “intenai^o” , se da jeune herbe sur toutes i«!S râCtères de production, dont chacun 
repose sur l'application de deux parcelles, il peut être nécessaire djjtinct et héréditaire, 
principe» — (a) on coupa i’nerba i de faucher un champ de temps s p»rmi ces caractèroa, le» suivants 
ou on la fait paître tandis qu’alla autre, aurtout lorsque le nombio p#uvent être mentionnés: précocité, 
est encore jeune et qu’elle est ritho d’animaux n’est pas suffisant pour aptjtud» g couver, intensité, haute 
en protéine, et (h) on applique uno récolter complètement l’herbe avant pêMytanCo, et tous ces caractères 
qusntité généreuse d’un engrais qu’elle mûrisse. f0nt 4an4| doute combiné! da diffé-
complet, que Ton fait suivra par des ( Après avoir enlevé les an.maux ,ent#a facon-; peut-être eont-ila sus-

des parcelle, qu’ils viennent de psi- g. hérités du pèra €t d# j* mèr# 0n 
tre pour les transporter sur des trouver les bonnes pondeuses
parcelles nouvelles, on spp.ique à ^ lf -yatème de contrôle au nid- 
res parcelle, tondue, un engrais on tr#ppe d>mbaragai maia U faut

applications en couverture d'un en­
grais asoté, luirent que les condi­
tions de température et da végéta­
tion l’exigent pendant la saison. 
Pour le bon fonctionnement des couverture aous forme de nitrate de faire une analyse soigneuse dee no-

Les engrais potassiques 
natures et

principes sur lesquel* repose ce soude, de .ulfate de souda ou de trouver lea meilleurs repro-
système de paisaance alternée, l'é- tout autre engrais asoté, Imnr*J.a- du(.tgurg
tèndue en pâturage est divisé* par tement assimilable. La quantité de U j, ^ cerUina product«ur* qui met- 
des clôtures an une série de champs ! ces engrais et l’époque de leur ap- ^ beaucoup d# aoin à ga pro<ar€r

leur
dont !■ dim.n.ion «*t ré,l«» par U ! plication .ont réglée, par la. c0"- oi,e4UJ1 de< meilleur, accoupla-
nombra d'animaux que l'on raut fai- djtion. da 1» •*ieon, la hauteur de ib,e, d# injtt, pMlrr4>,
" :P*Ur*' ?,lulV‘ • répartition A* 1. ?;ui. ^ ^ ^ tlennant lk>

Dans ce système, on sort les ani- ......... u.......■.
i .u t* * sélection n'eat paa tout, cependant,a proportion d. p.; maux d. la part.. ,u .1. I ... ' .t "'.1 i » y » -or, l'alimentation, qui a.t

Il est admis depuis longtemps que 
le* cendres de bois sont un engrais 
trè* précieux et même leur emploi 
en agriculture se perd dans la nuit 
des temps, dit le Chimiste du Domi­
nion Elles ont toujours été très as- 
timées dan# tous les paya agricola# 
et notamment au Canada; on a en 
servait surtout pour 1* trèfle, le* vi­
gnes, les arbres fruitier* et le# ré­
colte# feuillues, généralement sur les 
sols sablonneux et légers. Elle* ont 
été remplacées depui# quelque temps 
P*r des sels potassiques da haute 
qualité; du reste, leur production n’a 
cessé de décroître en ces dernières 
année# à cause d* la disparition de 
nos forêts, et les cultivateur! établis 
dans les région# colonisées depuis 
longtemps ont aujourd’hui bien d* la 
difficulté à *’en procurer.

Les cendre# de boit sont essentiel­
lement un engrais potassique. Lei 
cendre# de bonne qualité, c’est à-dire 
sèches, non mélangée# de sable

tasse. w W1 VSwM mMM J ^ •• •— m j • • I _ _ , » ■ •
tu.a a.t d'.nviron 5 1-2 pour e.nt. A, p.Hr. pour 1» mettr. .or »na j ! «pér.t.ur ®b“rv" ^ j mîra, r„n d„ problème, la. plu.
Catta pot«a, e«t .ou. un. forma ao part!, ou l’harbo pou*, dopais doux «it un bon . 0n : compU(Iuè. qai „ pré.onU à l'élo-
lubla at immédlatamant ui.imllablc ou trou aemainat. La nombre tt U { po.ar da règle précisa et imm i«- : 

las récoltas En outra, dans ces dimension des champs devraient ê* ble pour la conduite d un système
notasse se présent# sous tre suffisants pour que l’on puisse ' dans lequel il y a tant da facteur* 1)6 *iii

e (U carbonata) beaucoup changer les animaux d* champ tou-; variables, comme la aol, l’herbage. ^ _ Rouge et nous croy-
• fMvnrsVe oour la nutrition des tes les deux ou trois semaines pen- la température et le# animaux. *■ . p 'j 1

par 
cendres, 1 
un* form

généralement employé# et devrait va­
loir au moins 1 centin par livre #
plus que cette dernière. En fait, il 1 Assistance pour
n’y a pas de meilleur engrai# potas- ;
sique que le# cendres IpS fTiana^èrCS

Outre la potasse les cendres de

La rose de Noël

bois contiennent 2 pour cent d’acide 
phosphoriqu* et dt 20 à 30 pour cent 
de carbonate de chaux, qui en font 
jusqu’à un certain point un engrais 
complet pour fournir les éléments 
minéraux nécessaires aux plante*. 
Files ont une autre qualité importan­
te: elles corrigent l’acidité du ■•U 
qui nuit à végétation de la plu- 

#t part des récoltes, tandis qua 1# mu
non lessivées, contiennent entre ♦ 
pour cent et 6 1-2 pour cent d# po­
tasse, la proportion moyenne d* po­

rtât* et la sulfate de potaast n’ont 
aucune valeur pour neutraliser luci­
dité du sol.

Un parasite 
qui réussit

Animaux de
race pure

L’automne est le meilleur 
temps pour la couche froide

Comment nourrir les
portées d'automne

Les porre d'automne qui 
ne reçoivent à l’ére de cinq 
semaines qu'un peu du lait 
d* leur mère et une ration 
composée de parties égale* de 
gru h!anc (middlings) et d’a­
voine finement moulur. dont 
la plupart dee bailee ont été 
enlevée* au tamie. sont en 
bon état pour recevoir la ra­
tion de sevrage qui devrait é- 
tre donnée en petite» quanti­
tés trois ou quatre Cola par 
|our. Il vault mieux faire trem­
per la farine et la donner aoua 
ferme d’une huvée chaude a 
vee le blé. I.e mélange suivant 
fait une excellente ration lue- 
qu'è l'Age de qustre mois: gru 
blanc (middling*i *00 livres, 
avoine 200. petit son ou gru 
rouge 100. orge ou blé d Inde 
m. son 30. ai Ton ne peut 
paa trouver de gru blanc, le 
mélange aalvant peut être re­
commandé: avoine 3W livre*,
gna rouge (petit aoni 200. e«»n 
»•, blé d’Inde ou orge 100 
son eet un aliment trèa néces­
saire dans la ration de* porc» 
nourri» en hiver—1.1#'eut du 
Dominion.

I.'automne eat la meilleur moment 
pour faire le* couches froides «t 
tous lea jardiniers amateurs de­
vraient dès maintenant ae mettre è 
l'ouvrage, l'ne couche froide eat 
très semblable à une couche chau­
de, mais elle n’a paa de fumier On 
a'en aert au printemps aoit pour y 
drpoarr des armencea. soit pour y 
cultiver de» plantes que l'on sort de 
la couche chaude avant qu’elle» puis­
sent être tniaea en pleine terre t 
Ira amateur» de fleur» qui partent 
leura plante» dans la maison et qal 
ne peuvent paa ae procurer de fu­
mier ou qui ne désirent paa ae ser­
vir de fumier, peuvent aussi *e ser­
vir de la couche froide.

plus élevé que le devant, prépares 
la couche froide avant que l'hiver 
s’établisse et voua économiserec 
beaucoup de temps au commence­
ment du printemps parce qu'il se­
rait impossible alors de construire 
la couche à rauae de la gelée qu'il 
y » dans la terre.

I.e Ministère fédéral de l’Agricul­
ture a publié un* circulaire sur la 
façon de faire lea conche* chaudes 
et lea couche» froide*, et noua voy­
ons dans cette circulaire que lea 
cAté* et le» extrémités du coffre de 
la couche devraient être en planches 
de 12 pouces, de préférence «je 2 
pouces d*pat«s*ur, et que ce coffre 
devrait être placé aur une pente, 
pour que le fond aoit de ê pouce#

Lea température* du nord et du 
centre d» la Chine aont semb ab.es 
à reHe# du Canada, tandis que ie 
sud de la China e«t aub-troplcal. 
comme lea Antilles anglaises et l’A 
mérlqua centrale. Les saisons en 
Chine «ont semblable* à celles du 
Canada, mai* dans le centre #t i# 
sud d* la China, U règne une cha­
leur Intense d# juin à septembre, 
accompagné# d’une haut# proportion 
d'humidité tandis qu* les hivers sont 
pluvieux et froide pendant les mois 
da janvier, février et man*

Pendant les 33 premières semai­
nes de 1933. finissant la 17 août, 1a 
nombre de porcs classés au Canada 
a été de 1.999.4**

\Jn excellent moyen d# détruire 
laa mauvaises herfo» e*t d# mettre 
U terre en Jachère dété pendant ti­
ne «aieon U jachère est trèa rare­
ment empieyé# dan» 1 Est du Can* 
de. mai* •W !'••< t'««®«>up dan* 
l Oueet oh aile enCr# même réguliè­
rement dans la plupart de* 
mente 111* sert non seulement à dé­
truira la* mauvaise» herbe#, mata 
aussi h conserver l’humidltê d* sol. 
d’une année è l aatru. 11 y a généra­
lement suffisamment d’huiuldltd dans 
la terre dan* l ist du Canada, #t U 
eet rare <ftè" U Jachère fees* parti* 
d#» assolement* dan* l’Eat No*» sa­
von# par axpêriaace. dit la Miniatê- 
r- fédéra; d« l’Agriculture, que lora- 
qu* !#• mauvaUa# herbus «iataruina- 
neat pas. las rdcolte# eemée» au pria- 
tamps ne donnent pas un pl«a ff"- 
rondement npréu nne Jachère d'été 
que eur ‘erre qui a porté un# récolte 
l'année précédente. Cependant, eur 
certain# champ» oh 1* terre *»t trê» 
Infaate d* mauvais*# herbe# et oh 
1*0* n’a pas la tempe de faire le* 
•arrîages et la» binage# qui seraient 
aévaasalrut pour détruire ce* mai* 
vais** herbe#. Il peut lire nécessai­
re de mettre cafte terre en Jachère 
d été Dans ce* circonstance#. Il faut 
khourer la terre en autemne, al 
fest po*»lble, ou, ai on ne peut lé 
faire à cette poque. ajesTtêt que le# 
cWonetaares la permettent a» pria- 
temte.

\ N

AYEZ

UNE

PAPETERIE

SOIGNEE

Souvent ... pour ne paa dire toujoura . 
per tonne ou une firme eat jugée 

par sa papeterie.

une

Qu il noua aoit périma de voua offrir noa aug 
geatinna cela fait partie du aervice que 

noua donne à noa client!.

JèÆuvelliste
SFR VICE DE3 IMPRESSIONS

Le# résidents d# la villa da Van­
couver ont réussi è s# dbbarrasear, 
pour la moment du moins, d’un in­
secte qui était un véritable fléau et 

| il# doivent ce soulagement aux ef- 
I fort# do la Division da l’Entomologie I du Ministère fédéral d# l’Agricultur*.
Introduit accidentellement d'Europe 

! en 1913. ce fléau qui est la 'iécania”
I ou “pou des écorce*’*, a’est rapide*
! ment propag' et ver# 1930 il était en 
I train de détruire tous las arbrua 
! d’ornements et d’autres espèces sur 
; une étendue approximative de ?00 
milles, allant depuis Vancouver dan 

j une direction eet aur un# vingtain 
da milles et sut un rayon d’environ 
cinq mille# au nord et au *ud da cft- 

! t* ville, quoique la ville d# Vancou­
ver dépensât tou* les en# près d# 
$1,000 pour 1# combattre au moyen 
de pulvérisations à bas# d’huile. Sur 
la demande de l'entomologiste du Do- 

! minion adressée à l’Institut impé* 
; r' des expédition* de mouche* pa- 
-asitaire# (mouches chalcidea) ont 
été expédiées du laboratoire d# Farm 
House. Angleterre, et «ous la surveil- 

j lance du Service fédéral d# la sup­
pression le» insectes de# forêts, ce* 

* mouches ont fait un tel ravage parmi 
i las lécanies qu# la Commiasion des 
i parcs da Vancouver • pu caasar da 
! pulvériser, car !#• poux avalant été 
1 réduit* à un tel point au comman- 
I cernent de l’ét qu’il paraissait inuti- 
I le de continuer ce travail. Depuis 

lors, I# parasite continue son oeuvre 
utile et on ne volt plus qu’un trèia I petit nombre d# lécanies. On sur- 

! veille avec le plu* grand intérêt les 
j progrès de la petite «oloni# d# mou- 
! cho# chalcidea.

Le nombre total d# certificat* de 
pédigrè* enregistrés par les Bureaux 
nationaux canadiens d* l'enregistre­
ment da bétail et approuvés par le 
MinWtre fédéra! de l’Agriculture pen­
dant la mol# d’août était de 5.082, se 
décomposant ainsi: chevaux 205; bo­
vins 2,394; mouton* 833; porc* 889; 
chien* 735; renard* 4; volaille# 1; et 
chèvre# 21. Le nombre total d’enre­
gistrement pour cette année (1938) 
est de 42,831. Sur ce nombre il y * 
1,859 chevaux; 19,796 bovinsfl 4,096 
moutons; 3,667 poves, 7,794 renard*

Si noua savions mieux protéger 
nos vergers contre le» in«ecte» et 
.e* maladies, noils mettrions annuel 
lament sur la marché des récolte» 
plus considérables et des fruits plus 
parfaits. Nous rivaliserions aussi 
avec laa produits d'importation 
dont la vente en notre province en­
lève autant d’argent à nos produe- 
taure

Pour aider les pomiculteurs à a- 
méliorer leur exploitation et à réa­
liser des profit» plus considéraoles, 
l’honorable Adélard Godbout, minis­
tre de l’Agriculture de Québec, vient 
de faire publier sou* le No. 124 un 
bulletin fort intéressant qui s’inti­
tule "L’Arrosage du Verger Com­
mercial*.

Lee rose» de Noël devraient ê- 
tre plantées en septembre dans u- 
ne terre sahlo-argileuse, profon­
de, bien égouttée. Le rosier de 
Noël, dit PHortlculteur du Do­
minion, ne produit pa# en réalité 
de* rose*, mais il fleurit à Noël 
•I le climat n'eat pas trop rigou­
reux. A Ottawa, il fleurit jusqu’en 
février et l’on peut cueillir de* 
fleura en enlevant la neige. Un 
jardinier amateur de cette ville 
réussit à cultiver des roses de 
Noël en recouvrant lea plantes 
d’une calase en automne, qui em­
pêcher lea fleurs délicate* d’être 
abîmées par le poids de la neige. 
Le» fleura aont blanches, et par­
fois teintées de rote. Le nom 
technique de cette plante est 
Helleborne niger, Ellébore noire, 
niger. Ellébore notre.)

Cet ouvrage de 36 page*, Maî­
tre à profusion, a été préparé par 
M. Fernand Godbout, M. Sc, qui 
est considéré comme un expert en 
la matière. M. Godbout, après *- 
voir suivi 1* cours d'agriculture oe 
l’Ecole d'Agriculture de Ste-Anne 
de la pocatière, passa deux années 
su Collège MacDonald à se perfec­
tionner principalement dans la cul­
ture fruitière. U quitta cette insti- 
uion avec son diplôme, pour entrer, 
il y a quatre ans, au Sarvica de

Prévision pour la 
récolte de graine

La Division de» semences du Mi-

partie à la bonne alimentation et aux 
bons soins. Commençant avec 4 pour 
cent de poules qui avaient pondu 
plus de 150 oeuf* pendant la premiè­
re année, nou* travaillons mainte­
nant avec des poules qui ont atteint 
une production d# 200 oeuf a, lesquel# 
pèsent atf moins 24 onces la douzaine.

Pour faire de nouveaux progrès il 
faut, en choisissant lea femelles, te­
nir compte de* sujets suivant*: 
quantité d'oeufs pondus pendant Van­
née de poulette, poids de* oeufs, dé­
veloppement précoce, titres au Stan­
dard, faculté d’éclosion et mortalité. 
Lee jeunes mâles employé* devraient 
être choieia d’après* la moyenne de* 
relevés de ]a basse-cour, et ce* miles 
devraient être vigoureux, et en pos­
session de tous lea titres inecrït* sa 
standard.

Plantation 
de tulipes

Les tulipes *e plantent à partir de 
la fia de septembre jusqu’en novem­
bre, dit l'Horticulteur du Dominion, 
Octobre est le meilleur moi*, sans 
aucun doute. 11 n’eat pas nécessaire

4 724 chiana *27 vo 1 ai 11 aa. at «7 chi- H^üeaUur. d. . proainc d.
1 ,r„. J u. qu't l'heur, .cta.ll. c.«. «f «» d* >*
! .anè. Parch.ron. ri.nn.nt an U- S* h»01* corn pétant. “

nistèra fédéral da l’Agncultur# pré- que le sol «oit riche. Toute terre or- 
sente le rapport suivant sur les pré- dinaire de jardin fait l’affair*, mai* 
vision* de la production de graine il faut qu’elle soit bien bêché* et 
de trèfle et de graminées fourrsgè- bien égouttée. Les tulipe* se plaisent 
res au Canada cette année : tout spécialement en plein *o1eil«

Luseme — Faible récolte dan* le cependant. fleuriaaent pendant
sud de l’Alberta; les prévisions sont cne saison ou deux dsn* un endroit à
très pauvre* dans l’Ontario. demi ombragé. Les oignon* peuvent

année, les Percherons 
te d« la liste des chevaux avec 825 
enregistrements, les Clydesdales 
viennent ensuite avec 460. Parmi 
le* bêtes à cornas, le* Shorthorn* 
sont les plus nombreuses avec 6,460, 
las Ayrshire# viennent deuxièmes a- 
vec 0,847. Lea Oxford Down* «ont 
premier# sur la liste des moutons a 
vec 1,084; lea Suffolk* viennent 
deuxième* avec 313, et les Berkshi­
re# troisièmes avec 260. Pour plu* 
amples renseignements «ur ce sujet, 
«’adresser au Service de l'enregis­
traient, Division fédéral# de l’indus­
trie animal*.

“Bonne couleur' 
pour les fruits

L'expression "Bonn# couleur’’ pour
lea autres fruit* que le* pommes, si* 
gnifie, «VapThe la Loi de* fruits, une 
couleur caractéristique de la variété 
à maturité. Pour pommes l'ex­
pression “Bonn# couleur” signifie la 
définition donnée dans la circulaire 
40 de la Division de# fruits, do Mi­
nistère fédéral d# l’Agricultur*. Dans 
cetU circulaire le# pourcentage* de 
couleur sont indiqués pour chaque 
catégorie de chaque variété de pom­
me* Par exemple, Mclnto»h No 1, 65

son expérience le mettaient en me- 
sur* de mettre au point un bulle­
tin comme celui qui vient d’ttre 
publié.

Mil (fléole des prés)-La produc-I êtr« lâi“4> «n t«rrê 
tion totale pour tout le Canada ne deviennent trop «erré, «t que !«•
dépassera peut-être pas 50 pojr !f,®ur> ** rapetissent, mais on peut
cent celle de 1932. Le sud de l’Al- i tu*Ii arracher tou* lea ans. On

Dans un# brève introduction, l'au­
teur explique la but de son travail 
en disant ; "Inutile d’insister sur 
l’importance des arrosages dane 
l'exploitation d'un verger. De toutes 
les opération» à faire, nulle plus 
que celle-là nous permet d'obUnir 
un* récolte de qualité aupérieure et 
d* nature à concurrencer avanta­
geusement les produits étrangei*. 
11 ne suffit pas d'adopter cett* pra­
tique: Il faut la faire d'une manié­
ré efficace et économique”.

berta, y compris la région de Fin- 
cher Creek, n’aura presque pas de 
semence cette année à cause de 'a 
sécheresse. Dans le Québec et l'Est 
de l’Ontario, l’étendue réservée 
pour la production de graine de mil 
ne sera pas aussi grande qu? Tan­
ne dernière parce que les cultiva­
teurs ont été obligés de couper une 
grande partie de ]a récolta de mil 
pour en faire du foin, faute d’au­
tre récoltes.

qu’ils
eura saisons
prend bien soin.

C'est justement sur cette effica­
cité et cette économie dans les ar­
rosages qu'insiste l'auteur dans s^n 
bulletin, en donnant la description
de» appareils d'arrosages, l! nature 
dee insecticides et fongicides, la 
manière de les employer à bon es­
cient, sans pertes inutiles et aux 
époqua» voulues. Une autre partie 
de son ouvrage traite de* maladies 
•t des insectes propres à la pomma 
et des meilleures méthodes à em­
ployer pour le» eombattre effica­
cement.

Trèfle d'alsike — Récolte beau­
coup plus faible que d'habitude 
dans l’Ontario, mais de bonne qua­
lité.

Pàturin bleu — Dana l'Ontario 
presque un échec complet, mais le 
reliquat de 400,000 livres soulage­
ra la situation.

Trèfle rouge — Dans le Québee 
et l'Ontario, les prévisions sont 
meilleure# que d’habitude.

les arrsche lorsque le feulMage bru­
nit; si Ton a besoin de place avant 
cela, il faut planter les bulbea ser­
rés Ton contre Vautre dans un# tran­
chée peu profonde, dans le jardin, 
jusqu’à ce que le* feuilles meurent. 
On met les oignon* de tulipe* dans 
des sacs pour les tenir secs tout Tété. 
En automne, on peut replanter les 
gros oignons dan* la plate-bande et 
planter les petits en ligne, dane le 
jardin potager, pendant un an ou 
deux, jusqu’à ce qu’ils soient as#e* 
gro# pour produire des fleurs.

Les pommes, les fruits crus, Ici 
légumes et les tomate# en boites 
sont de bonnes sources de la vita­
mine C qui fait de bonnes dents et. 
une bonne charpente osseuse; elle 
prévient le scorbut, facilite la bonne 
digestion et éloigne le» troubles du 
système nerveux.

T*» pot* de verre sont le# meil­
leurs pour '• fabrication des con- 
•erves à !• maison Les boites d* 
ferblanc coûtent moins cher que 
pot» de verre, mais ce» derniers aont 
plus économique# «t plus satisfai-
,.M., paroi qu’il» «’“‘ï*"1 d” I p.,, ct„t; Win.»»p,
.pp.r.ita .P*r..u» pour >. f.rm.r .t Cr.u„).

peuvent être employés piusi r ' . . , . -
H. .ait. .««qu'on .n ; « e.nt ; .t •In») d. «ait.. Ct

pourcentages de couleur *e rapportent 
à l'étendu# de la surface qui peut •- 

Pou, qu. 1« con..,T.. f»»t.» à 1» ! r.eoue.rt. d'un ton clair d. rou-
m.i.on ». foni.TT.nt Si.r, ,1 e.t .. t». ,.r.et*n.tlqu. d. 1. «rUtd. P«r _________ ,
i.nti.l qu. !•» bond.» d. cnoutchoue j owmp!., »* poar e.nt d. i, .cl.o,, « d, l'Mp«ri,Beq.
•ol.nt d. tout. ,r.mi»r. qu.HU c»r qunrt d. U «uefne. d. rh.q*. pomin. "VArrotlt* du Verrer Commor-

;u. .Oient »oin» qu. l'.n j «eouT.rt d. U eo,l.«r nor»»l. , ^ à réal„#r

ment leur ambition. On peut te pro-

La pomiculture devrait être pra- i 
tiqué# sur une plut grande échelle | 
dans la province de Québec. Nom- j 
breux sont les terrains qui ee prê­
tent à cett# industrie, mais encore I 
faut-il que ceux qui a’y livrent ou 
songent à développer des verger» 
susceptibles de rapporter des pro- ; 
fila, procèdent suivant les donnée»

apporte à la stérilisation, al ce* ban 
|** U » '*sirer, les MMtmf
»* gâteront. Un* bonne barde doit 
être élastique et douce au toucher. 
Lnrsqu'ell* eet légèrement tendue, 
elle doit être suffieamment élasti­
que pour revenir è •• dimtneio» 
normale.

g maturité.

Tl s'est vendu plus ée phesphet* 
d'ammonium dan# les province# dee 
Prairie# que dans les autrou parttse 

Canada Tanné» dernière; en fait 
?* registres montrent qui! «’est 

vendu une plu# grand# quantité d# 
phosphate que de tou# les autre# 
»nf*uis. sans doute perce qu'il #et 
très concentré

L herbe du Soudan, qui vient de 
la région-torride du Soudan au sud j 
de l’Egypte et qui • été introduit# 
ux Etats-Unis, s’est montrée mer­
veilleusement adaptée aux région* | 
des grandee plaines du •■<*, o! les | 
été» sont chauds et sec». jp^Hel*- j 

è*ns la Taxa*, TOkiahoma #t

CHATEAU 
De BLOIS

Boulevard Laviolette
T mu x réduits 
pour chsmbres 
et pension à 
Vannée,

Noua offrent des chambres a- 
vec ou sans pension à des prix 
extrêmement REDUITS. Au b+» 
sein chambre avec bain et dou­
cha. suite», etc. Confort «oder. 
ne et téléphone dans chaque 
chambre.

S'adreeser ae gérant
Téléphone: S420.

curer gratuitement ce bulletin, ré­
digé dane les deux langues, en en 

i faisant la demande au Bureau des 
] Publications, Ministère d* TAfri- 
! culture, Québee.

Malgré le» fortes exportations de 
; grain qui ont eu lieu pendant la 
j dernière année d» récolte du Cana- 
I da. il exi«t« encore au Canada, au 
; début de la nouvelle année de ré­
colte, un reliquat de 212,000.000 de 
boisseaux da blé, soit plus d'an tiare 

j de plus qu’il n’y avait en aoftt Tan- 
'“8# derrière Le reliqnart des au­
tre* grains dépasser» 60,ft00.000 de 

' boisseaux.

L» rapport hebdomadaire 
conditions du Federal

sur le* 
Reserve

Board démontre de» augmentation»
do $42 million* dans les velours du

i o ksr»ss. (Sept. 13—l ai)

gouvernement des Etets-Unis de 9l$i 
mlllione dans les dépéts à terme et 
te 912 milliers dan» les prêts t' 
placements Le# dépôts à demande i 
ont diminué de 939 millions durant i 
U seaafae du 20 septembre. _ |
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UN excellent savon 
à laver jaune peu codé 
feux—-aixn^ des mena* 
gères canadiennes 
depuis plus de cin* 
quinte ans.

Let coupons Comfort 
féchangeant contre 
des cadeaux de yaleur.
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JOE MALCEWiCZ TRIOMPHE DE JIM CLINSTOCK DANS UNE BATAILLE TRES DURE, HIER
Eddy Paquette, de Montréal, sera 

le rival de Pronovost, ce soir

Joe Kuhel

Alvin Crowder

(

Ce* deux lutteur* feront les frais de la finale du pro­
gramme des jeunes à l'aréna.

Eddy Paquette de Montréal tara 
l'adversaire de Al Burt Pronovost 
ca aoir, lors da la finale du program­
me des jeunes à l’aréna. Paquette 
aet un autre profeesionnel da la 
métropole qui arrivera iei avec l'as­
surance d'une victoire rapide et fa­
cile, mais comme ses prédécesseurs, 
il éprouvera probablement une dé­
sagréable surprise lorsqu’il constate- 
tera la valeur du rival qu'on lui op­
posera Paquette est, dit-on, un ex­
cellent lutteur d'une très grande for­
ce et très habile. Il sera sûrement 
intéressant de constater quelle sera

Alvin Crowder aet un de eplue bril­
lants artilleurs des Sénateurs de 
Joe Cronin. Inutile de dire que ce 
dernier compta sur lui pour l’ai­
der à donner aux Sénateurs la 
championnat du monda au basw- 
ball.

Tommy Loughran 
rencontrera, ce 
soir, J. Sharkey

Philadelphie 27 — Dépossé­
dé de son titre de champion et 
battu lors de sa dernière bataille 
Jack Sharkey de Boston tentera 
un autre effort dans sa campa­
gne pour obtenir une rencontre 
revanche contre Primo Carnerm 
ce soir, lorsqu’il rencontre Torn- 
vy Loughran, de Philadelphie, 
ce aoir, dans une bataille de 
15 rondes

Sharkey entrera dans l'arène 
avec un avantage de 10 .livres 
sur son adversaire et le souve­
nir d’une victoire en trola ron­
des sur le même boxeur, 11 y a 
quatre ana.

L'ancien champion du monde 
est le favori dea parieurs par 
2 1-2 à 1. Les deux rivaux sont 
en excellente condition d’aprèa 
les rapports reçus par la Com­
mission athlétique.

Il semble certain que la batail­
le durera les 15 rondes et 

qu'elle ae décidera dans les trois 
dernières On estime qu’une fou­
le de 15.000 à 18,00 personnes en 
sera témoin.

Jouez aux Quilles

SALLE LAVIOLETTE
En arvièr# de le Cethédralê 

Invitation cordiale aux damas. 
Informations: TéL 5728

(Sept^-lmoia)

CHAPEAUX
Pour dame* et 

messieurs 
Remit à neuf 

Un travail expert 
Ruban* neufs 

Pourquoi acheter 
un chapeau nou­
veau ti le vôtre 
eet encore bon.

Gavaria Shoe Shine
Tél. 1513-W 150-371 Dca forgea

20 victoires 
de Cantwell

New-York 27.— B«n Cantwell est 
le troisième lanceur de la ligue na­
tionale à remporter 20 victoires cet­
te année. Il a atteint ce nombre 
hier, lorsqu’il a imposé une défaite 
de 5 à 8 aux Giant« au cours d’on 
duel avec Roy Parmelee. Les deux 
autres lanceurs a avoir réussi 20 
victoires contra Cari Hubbell et Dix- 
zy Dean.

Cantwel! fut frappé souvent par 
les joueurs de New-York maie U 
reçut un support perfait de ses co­
équipiers qui exécutèrent quatre 
doublet-jeux pour le sortir de mau­
vaises situations.

Parmelee eut deux mauvaises 
manches au début de la partie.

Boston compta deux foie dans la 
première §ur un simple de Parmelee 
suivi d’un deux-buts de Tommy 
Thompson, un coup dans l’intérieur 
de Jordan et un deux-buts de Randy 
Moore. A la troisième les Brsvts 
profitèrent d’un coup de circuit de 
Whitney pour compter trois autres 
points.
fBoston 203 000 000—6 6 2
New-York 200 100 000—3 12 0

Cantwell et Hogan ; Parmelee et 
Richards.

la tenue du lutteur local Pronovost 
est du nombre dee meilleure de la 
région 11 est très fort en plue de 
posséder un* belle variété de prises 
Quelque soit le résultat de la bétail- 
le les amateurs seront certainement 
témoins d'une lutta excitante De 
plus île auront de nouveau 1"occa­
sion de juger de la valeur de nos tri- 
fluvlens

Troie bonne» batailles compléte­
ront le programme. En eemi-flnale 
ce sere Bud Deleourt contre Jack 
Théo. Tous deux sont à peu près de 
la même pesanteur. Deleourt plus 
expérimenté pourra-t-il triompher de 
son jeune adversaire, qui comptera 
surtout sur son coup de savate pour 
tenter de décrocher 1* victoire.

Tiger Zarynoff, le plue rude des 
lutteurs locaux fera les fraie de la 
deuxième préliminaire contre Raoul 
Vicola. Vicola ne sa laissera sûre­
ment pas talocher par son vis-k-vi-> 
et Zarynoff recevra peut-être la pu­
nition que bien des amateurs lui 
aouheitent.

LE BASEBALL
PETITE SERIE MONDIALE

Buffalo à Columbus, remise, pluie

LIGUE AMERICAINE

Pas de parties cédulées.

LIGUE NATIONALE

Boston 5, New York 3. 
Philadelphie 3, Brooklyn 2.
Pas d'autres parties cédulées.

LES POSITIONS

PETITE SERIE MONDALEI

G. P, P.C.
Buffalo 1 1 .500
Columbus 1 1 .500

LIGUE AMERICIANE

Washington 97 51 .655
New York 88 66 .611
Philadelphie 77 68 .531
Cleveland 75 74 .503
Detroit 73 79 . 450
Chicago 65 83 .439
Boston 60 85 .414
St. Louis 55 94 .369

1 ULerhéS

LIGUE NATIONALE

New York 89 59 .601
Pitsburgh 85 67 .559
Chicago 84 69 .533
St-Louis 82 69 .543
Boston 80 70 .533
Brooklyn 64 85 .430
Philadelphie 58 90 .888
Cincinnati 58 92 392

QUOI
'fi *

1

C’EST mal comprendre l’économie que 
d’acheter des ampoules communes — 
elle* brûlent tout de suite* Epargnes en 
choMmnt des LAMPES MAZDA EdTSON 
— éprouvée* pour donner un long et 
Mtfcfaisant service.

LES LAMPES
EDISON MAZDA

mf -A*?' ■

1,A

Une semi-finale enlevante 
entre Al Mercier et McCoy
Malcewicz a mi* Clinstock complètement hor* de 

combat en vingt-deux minute*.
Joe Malcewies n'a eu besoin que itête maie il lui tira les cheveui ev*r 

d’une chute pour mettre J ira Clin- .une Joie évidente en plue de lui »*»- 
stock hor« de combat, hier soir, au ' rer 1* ne» et da lui aiosinistrar quel- I 
point qe ce dernier fut incapable de ques bons coups de poings. L’arbi- | 
revenir dans l’arène pour continuer ' tre Jimmy MrKimmie intervint à 
la batai'.le. Ea séance d’hier qui réu plusieurs reprises mais à la fin il 
nissait la plue faibla assistance de n’éteit plus an sûreté et U reçut 
la «tison fut peut-être la plus sen- j une couple de coups de pied* dont un 
satiennelle que nous aylon* eue dans pleine figure et il riposta de la 
notre ville. même façon dans le •’faciee” de

Ce fut d'abord la finale entre Joe Clinstock. Puis lorsqu» Malcewics 
Mslcewica et le gros lutteur indien crut l'occasion enfin arrivée il se fit 
puis la serai finale entre Bibber Mc- ! reprendre un* nouvelle prise de tète

Habile tireuse 1
e T-'-'S------T "*1

Coy et le franco-américain Al Mer­
cier ainei que la deuxième prélimi­
naire entre Yvon Robert et John 
Spellman.

mai» avant que l’Indien ait put le 
jeter au tapie c'était lui qui s’était 
vu bouaculer entre les cables pour 
aller s'assommer en bas de l’arène.

Premier but des Sénateur* Kuhel est 
un excellent joueur. Il frappe pour 
une moyenne de 836 et est un ha­
bile voleur de buts. Au premier il 
joue d’une façon impeccable.

Rejet du protêt
La première préliminaire sera en-

R,x Bourquf du Saint-François

Une victoire 
du Séminaire

Le club de balle au camp du Sémi* 
naire a enrégistré ea troiaième vic- 
toira consécutive aux dépens du Cba- 
rette. Le club visiteur prit d’abord 
un bon avantage qu'il garda jusqu'à 
la huitième manche. Mais les équi* 
piers du Séminaire entendaient con­
server leur renom d’invincibles, mus­
ai, un beau ralliement opéré à leur 
dernière apparition au bâton fit 
compter quatre pointa. A sa dernière 
reprise au marbre, la Charette ne 
put égaliser le résultat car Dontigny, 
le lanceur du Séminaire ne lui donna 
guère d« chances.

Reultat par manches:
STR. OU 04x—5
Charette 080 010 000—4

CHARETTE
AB P CS. PO A. E. 

Céline» L 5 110 2 2
Diamond B. 4 0 0 4 1 0
De Charette J. 4 0 1 0 0 0
Descoteaux M. 4 12 110
Gélinas A. 3 0 2 10 0 1
Matteau J. 4 1 0 2 0 0
Diamond L. 4 0 0 6 0 0
Montmagny P. 4 10 0 11
Lacombe G. 4 0 0 1 0 0

par cette ligue
Le protêt du Saint-François 

sur la deuxième partie de di­
manche a été rejetée per le co­
mité de direction de 1a ligue de 
balle molle des étudiants au 
cours d’une assemblée spéciale, 
hier aoir. Le comité a proclamé 
le De La Salle champion de 1*83 
et détenteur de la coupe emblé­
matique offerte par ton honneur 
le Maire Robichon.

Voici un communiqué de la .1- 
gue à ce sujet:

“Ayant entendu de M. Thlvier- 
ge, arbitre en charge des parties 
finales de dimanche dernier, le 
récit de faits qui prêtèrent à 
discussion, nous nous en tenons 
à ses décisions et louons son bon 
jugement pour 1a circonstance; 
comme conclusion noua recon­
naissons le “De La Salle” enam- 
pion de notre ligue”

La finale du programme d'hier aoir L’arbitre compte les dix secondes rè- 
a fourni de la lutte brutale presque ! glémentaires sens qu'il donne le 
sauvage et la ruse de Maicewicx a fi- ! ni°tndr* •if"* de vie et on dut le 
nalement eu raison de la brutalié de 'transporter inconscient dan» le chem- 
CUnstock après 22 minuta» d*un corn- br« des lutteurs II lui fallut au 
bat acharné au cour# desquelles les 1 mo*nB un* vingtaine de minutes a- 
deux adversaires ne sont pa« conten- i vmnt de revenir a lui et à un moment 
té» de leur» poings et de leurs pied» 
mat0 ont eu recours à une chaise du 
ring-side. Bousculé en ba» de l’arène 

! par Maicewicx, Clinstock n’eut rien 
de plus pressé que d'attraper une 
chsice et de la lancer dans la direc­
tion du lutteur polonais. 11 le man­
qua mais Joe ne le manqua pas II 
s’empara de |a chaise et comme Clin- 

I stock tentait de remonter dan» l’arè­
ne il lui asséna un bon coup sur 
U tète lai faisant une coupure d'un 
ï>ouce sur le front. En dépit du choc 
et du sang qui s'écoulait de aa bles­
sure Clinstock ne plia seulement pas 
le» genoux et revint dan» l'arène plu» 
brutal que jamais et décidé à en fi­
nir su plus têt. Il s’empara alors 
de Joe Maicewicx et la fit souffrir 
durant plusieurs minute» avec une 
série de prises de tète. Malcewics 
parvint plusieur» foi» à «e déprendre 
mais pour retomber à chaque fois 
dans même prise.

Il ne se contenta pas de lui tenir

36 4 6 24 5 4
SEMINAIRE

AB P CS. PO A. E
Gauvin A. 4 1 0 2 2 0
Bellemar# E. 4 1 1 9 0 0
Lussier C. 4 0 0 2 2 1
Forcier R. 2 1 0 2 0 0
Grondin L. 2 0 0 0 0 0
Veillette B. 4 0 0 0 0 1
Boucher G. 8 1 1 1 2 1
Auger F 3 0 0 11 0 0
Dontigny P 4 0 2 0 5 0
Lafrenière J J. 1 1 1 0 0 0

31 5 5 27 11 3
Sommaire: Points comptés sur

coups de Lafrenière (2) Matteau, 
Montmagny, Lacombe De Charette, 
Boucher, Dontigny, Lua»ier, Deux- 
but» : Dotigny- Retiré» par Montma­
gny 16, Dontigny 9. But» sur bailee: 
Montmagny 4, Dontigny 1. Frappé 
par le lanceur: Montmagny 2, (Gron­
din, Auger) Balle paeeée: Bellemar* 
Gélinas. Laissés »ur les but»: Charet- 

s T- R: *• T«mP*
" 1 h. 45 m. Arbitrée: MM C. Berge­

ron, ï. Boisvert et P. Rochefort.
Comme on peut le voir, le« ama­

teure présents à cette joute furent 
servi» à souhait. Le gérant du Sémi­
naire M. Lionel Dubois, ne veut pas 
laisser refroidir ses joueurs, aussi, 
il veut faire venir les meilleure clubs 
de la région: le Yamachiche et le 
Maekinongé avec lesquels fl eat à con­
clure de» arrangements; plu» tard, il 
essaiera de rencontrer le club de l’E­
cho de Saint-Justin.

C'est dire que chaque dimanche, le» 
élève» du Séminaire seront témoins 
de joutes fort intéressante*.

JOUEZ AUX QUILLES
Le meilleur amneemfnt 
d'intérieur de la taieon.

Central Bowling
1363 RUE HART

< allées à votre disposition 
Attention epéciale aux Damee. 

Téléphone 3846

Le St-Marc bat
le Shawinigan

Shawinigan 26—Dernièrement avait 
lieu à Shawinigan U dernière partie 
de détail entre les clubs Saint-Marc 
A. A. et Shawinigan AH Stars. Cet­
te partie décidant du championnat 
de la villa au baseball. Le Saint- 
Marc A- A. remporta la victoire par 
la score de 1 3 à 12 et s’aasureit 
ainsi la coupa donnée par M. Eli 
Dallaire.

La parti* fut chaudement contes­
tée. D’abord le Saint-Marc refusa 
d'accepter le joueur Levasseur du 
club Saint-Boniface que le gérant 
du Shawinigan envoya dans la boita. 
Levasseur n’avait pas participé à 
aucune joute du Shawinigan et il 
fut refusé. Cependant après discus­
sion le gérant du Saint-Marc accepta 
de le laisser jouer.

Lsvasseur fut envoyé dent la boi­
te et les joueurs du Saint-Marc 
comptèrent sept pointe après quoi 
Sheriff lui succéda. Ce dernier lui 
fut supérieur et arrêta l’élan du St- 
Marc. Du côté du Saint-Marc Dugré 
lança 7 manches et très bien. Ce 
jeune joueur de 17 ans promet beau­
coup. Il fut remplacé par Charles 
Guay.

Le Saint-Marc A. A. qui avait eu 
l’avance durant toute la parti# fail­
lit se faire devancer * manche
alors qu’il y avait deux hommes sur 
les buts et deux de retirer.

’’Caxou’* Hébert vint au bâton et 
ne put faire mieux que de se faire 
retirer aur trois strikes.

Les meilleur» frappeur» furent 
pour Shawinigan Hébert et Sheriff, 
et pour St-Marc, Baril, Piette et Gé­
linas, ces deux derniers frappèrent 
pour le circuit.

Voici l’alignement des clubs:
St-Marc A A.: Pellerin, Dugré, La- 

france, Baril, Racine, Vincent, Guay, 
Piette. Gélina» et Petit

Shawinigan: McNicol, Levasseur, 
Anderson, Hébert, Wadleigh. W. Go­
din, Crutchfield, Sheriff et Lacour- 
siéra.

Arbitres: Art. Guertin et AR». Don- 
tigny.

donné il menaça de faire maison 
nette et les lutteurs eurent de la 
difficulté à le maîtriser.

Cette rencontre fut la plus sau­
vage encor* vue dans l’aréna triflu- 
vienne. Dès le début le gros Clins­
tock montra son intention de démolir 
son rival plus léger de 85 livre* et 
plus petit. Aussi chaque 
en avait la chance U lui 
tête dana ae» bras comme 
lui donner une cravate russe et il 
en appliquer un solide coup aur 1a 
n'avait qu’à lever le genou pour lui 
mâchoire. Maicewicx na faisait qu’un 
bond dans l’air pour retomber aur 1* 
doa tout étourdi. Il ripostait du 
mieux qu’il pouvait et il donna plu­
sieurs bon» coups de coude d’une for­
ce terrible, mais Clinstock encaissait 
le tout avec facilité et ne voyait 
que sa rage s’accroître d’autant.

LA SEMI-FINALE
La semi-finale entre Bibber McCoy 

et Alfred Mercier quoique un peu 
dure fut le spectacle le plus sensa­
tionnel de la soirée car ces deux lut­
teurs sont des artistes du coup de 
bélier. De plus Mercier

Gwen Lloyd, de Montré*!, s’e«t qualifit-e sur l'équipe canadienne de tir 
qui aura à rencontrer les américains et le» anglais.

Un programme de lutte et 
de boxe au Royal, ce soir

Le programme de lutte et de boxe j LA LUTTE
qui sera offert ce soil* au club athlé­
tique Royal au coin des rues Royale ! k* du programme de lutte
et Des Forges comprend plusieus I nettra aux prises la Merveille Mas- 
numéro» qui intéresseront sûrement quée contre Kid Dufresne. La semi- 
Ics amateurs.

LA BOXE 
du programme

finale de 30 minutes sera entre Bud 
Dionne et Tom Lamarre. Frank Bas- 
tien se mesurera à Peter RangerLa partie

crée à la boxe met eux prises Jack'dans une bataille de 15 minute». 
Ti-Canot contre Kid Shjnner dans 
une finale de trois rondes de deux 
minutes. La semi-finale sera entre 
Kid Vallières et Babe Herman. Cet- 

utilïsé là r*ncontre #erA ,1X ronde».

Sons cette rahiiqoe bous pe 
b lions le* lettres •dressées à no­
tre Rédacteur

Noue noue réservons le droit 
d# corriger au besoin et de refu­
ser tout eomnuniQoé tendaucieus 
Noue accordon» le préférence eux 
communiquée court».

Toula lettre devra «tre aecomp* 
gués d’au* slgnatere responsible 
et d'un# adresse authentique qui 
seront nécessairement imprimées 
sur le journal

La publication de 
s'engage aucunement 
ponaabilité.

ce* lettres 
notre res-

1933.

saovate de Savoldi en deux circons­
tance» et son fameux ciseau de corps 
à la volée. Le franco-américain a 
livré une bataille exreativement bril­
lante à l’ancien joueur de football. 
Mercier a est amélioré de beaucoup 
depuis sa dernièr* visite ici. Hier il 
a prouvé qu’il était ausi bon que aon 
rival et il lui a donné beaucoup de 
misère ayant même l'avantage sur lui 
et un avantage prononcé car il réus­
sit les prises les plus efficaces. Les 
deux coups de savate furent réussis 
à la perfection et chaque foi ils bous­
culèrent McCoy dans les cables. 
C’est c» qui le sauva à chaque foi». 
McCoy a tenté le coup da bélier plu­
sieurs fois de suite mais Mercier 1»

Dans une préliminaire de quatre 
rondes Ted Leblanc sera l’adversaire 
de Kid Bornais. M. E. Rocheleau se­
ra arbitre.

La Tuque entre 
dans la ligue de 
bridge de Québec

Assemblée des 
damistes ce soir

Tous le» amateurs de dam ce sont in­
vités.

Les Trois-Rivières, 27 sept 
Monsieur,

J’ai trouvé assez étrange la lettre 
de M. C.-M. Bell attaquant MM. Pa- 
quin et Caron, raspectivement arbi- 
tre-en-chef et trésorier, de la Ligue 

I de Balle Molle des Etudiante.
J’ai été mêlé à l’organisation acti­

ve de la Ligue, l'an dernier; j’ai 
euivi d'aseez près ses activités de 
cat été. Ja sais, par expérience et 
obaervation, que MM. Faquin et Ca­
ron ne méritent pas les attaques 
lancées contre eux. Ils ont tout fait, 

j avec le plus grand déaintéresee-i | 
ment, pour mener leur organisation 

{ a bonne fin. Ils ont eu nombre de j 
I difficultés à surmonter, et Ils ont ’ 
réussi ca tour de force, quasi impoe- 

| sible aux Troie-Rivières, de faire 
un champion chaque année, quand 

j nombre d'autre» organisations, ap- ; 
i paremment plus fortea et mieux 
constituées, dirigées par de» ani­
mateur» sensés plus capables et plue 
expérimentés, ont failli à la tâche.

Que MM. Caron et Faquin n’aient 
pas toute la compétence que leur 
voudrait M. Bell, je le concède. Ils 
ont cependant droit à l'admiration 
de tous le» fervente de la Balle 
Molle aux Troia-Rivières qui, sans 
eux, auraient été privés de leur seul 
passe-temps agréab’.e, cee deux 
dernières années.

Rolland LETOURNEAU.

voyait venir et une foi» Il dut faire ! •BBa^ <lai commencera sous peu. 
un bond de plusieurs pieds et McCoy 
passa sous lui.

L’arbitre rendit un verdict nul à 
la fin de la rencontre.

ROBERT ANNULE 
Notre jeune compatriote Yvon Ro­

bert a annulé avec John Spellman 
dans la deuxième préliminaire. Yvon j Victoriavifle 27 
ne s'an est pas laissé imposer par U cJub de t€nni- d“ \

La Tuque 27 (D N.C.)—La Li­
gue du Bridge de Québec tenu aux 
sa-les du Cercle des Voyageur» de 
Commerce de Québec, Inc. 374 rue 
St-Jesn, sa deuxième reunion. Cet­
te assemblée fut tenue sous la pré- 

, , B # | sidence du Dr Robert Côté M. J.au club Laurier | Alb. Marier, du Cercle des Voya­
geurs, agissait comme secrétaire.

Une grande assemblée de tous les j Après lecture de différentes 1st- 
damistes de notre ville aura lieu ce ; très d'adhésions, on procéda à l*é- 
•olr à 8 heures et 30 au club Lau- j lection des officiers pour Tannes 
rier sur 1a ru# Hart pour Procéder 18S3 qui » donné le résultat aui- 

Torganisation du grand concours | y^t' .

Le tennis à
Victoriaville

Président î Dr Robert Côté- Club 
Bridge Québec.

Vice-Président : Me Alfred Na­
deau. C. R. Chevalier de Colomb 
No. 446.

Secrétaire-trésorier : J. Albert 
Marier. Cercle des Voyageur» de 
Québec.

Directeurs : M. Orner Godbout,

10 minutes et 50 secondes.

Il gagne un riche trophée

(Sept.22-lmois)

Les meneurs
P. A-B. R. H P.C 

Klein, Phillies 148 588 100 219 .87? 
Foxx. Athlet. 143 549 122 198 .852 
Davia, Phillies 138 486 49 168 .340
Manush, S’tors 149 644 112 214 .332

| Simmona, W S. 146 605 85 200 331
Terry, Gianta 121 467 67 151 .323
Piet, Pirates 107 362 45 117 .323

DEFI
M. Albert Dargis. propriétaire de 

Runaway Ida, cheval de selle, lance 
un défi à tous lea propriétaires de 
chevaux d» sella pour un# coure» de 
1 à 5 milles. Le défi est lancé pour 
un enjeu de $25.00 et la course sera 
da deux dans trois. Ce défi est tout 
particulièrement adressé à Bobby, 
cheval du chef Vachon, et au cheval 
de M. Raoul Dupont. Répondre par 
la voix du Nouvelliste.

ID.N.C.) — Le
, , _________ ■_ maison Wood- Ch.vaii.r d» Colomb No 2721.

rodes.se de lutteur et il lui a tenu hou,ei dc Montréal, eet venu rendre1 M Louis Lafernère, Club spor-
tête avec avantage. Yvon s'eat fâché i vUite ïux dl, {lBb j, VU- «f <l» ''oiri*-
à plusieurs reprises pour donner une torjaviut au -chalet Les Cèdres”. -M Aldori Dupont, Club de Brid-
ronde au juif quand ce dernier se p» bel]eg p»rtiê9 ©nt été jouées en- 8* de La Tuque,
poussait à de» excèa de rudesse ■■r tre ce club et les nôtres, sur le ter- { M. Roland Gingras. Union Co.m-
sa personne. Yvon a fait uus excel- J rajn d’amusements. Elles furent sui- merdel» de Québec, 
lente bataille. vies d’un délicieux goûter offert aux j
Dans la première préliminaire Jack visiteurs. C’est "Victoriavilln Fur-1 Ensuite M. J Alf Bourrât, an- 

Ross a triomphé de John Masson en ' niture Limited” de notre ville qui ! rien président du Cercle de» Voy-
1 recevait ce club de Montréal. ageur» de Commerce d» Québsc,

Inc. present à cette assemblé», of­
frit gracieusement a la Ltgu» une 
couple-trophée en argent qui sera 
disputé» entre les différent» clubs 
de quatre, le tout suivant de» ré­
glementa qui seront adoptés par les 
syndic* suivants : MM J. Alf. 
Bourret, Me J H Faré, C R et 
P. E. Larocque. U fut décide sur 
le champ que le prochain tournoi 
aura lieu le 30 septembre courant ; 
que !» contribution par équipe de 4 
sera de $5.00; et que 14 planche» 
seront jouées en 2 ou plusieurs eé 
ances et que les deux équipes ob­
tenant le plus grand total iront en 
finale sur un nombre de planches « 
point» cumulatifs.

Un directeur sera nommé inca#- 
samment par le comité qui aura 
charge de la conduite de ce toir- 
noi et ensuite a une prochains ré­
union on verre à élaborer uns cons­
titutions générale de 1» Ligue.

H. S. Shellite, de Amee Iowa, a ga gné le deuxième trophé 1» plue riche 
au monda pour le tir lorsqu'il • triomphé d» C. E. Roecher, de Po­
meroy per 23 à 21.

Le Missouri Pacific a gagné $865.- 
682. durant le mois d’août 1988 au 
lieu de $693,925. durant août 18t.

USEZ LES AMKMCES

FU MANCHU
Episode No 688

Par SAX ROHMER
Ooi^Ttfht BoL aynrtvma*

UN

CANADIAN GENERAL ELECTRIC CO-, LIMITED

Own me nous nous tenions sur la plateforme — 
le dos au mur avec devant noua le brasier de la 
mort—notre attention fut «oudain attirée par un 
•on eroouraftrant. strident et hystérique reten-
ttmsm * j-dessus du groodameot Anlstre dea

”Les pomp1rrs'\ dit Dlek froidement— et 11 
rféleva au-deamia do la rampe, car la plateforme 
devenait tragiquement chaude De* 'angrc» de 
feu sortaient de façon venimeuse par le toit. Je
sautai sux la nmys à uauu lour bi> Uni à
«totvaL

TTne partie du toit était maintenant en flam­
me» Ui chaleur provenant du repairs de has­
hish au-dewoua de noun devenait insupportable. 
Ms tête tomb ait vouloir éclater Nous étions 
tous à cheval sur la raripe maintenant, regar~ 
dant le feu ounutki da* H»»atateur* a tuas partis

“Juste del !" murmura Smith. "Arriveront-n» 
à temps P

"Non pas *11* arrivent Id dans trente satrwi- 
<tes I” répondît Weymouth lugubrement "Dans 
une autre mLuU* La nous ciMrcbarout parmi lag
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Bourse, Commerce el Finance. ) ANMiOMCIES CILASSIE1ES
L’irrégularité prédomine sur le marché de

Montréal pendant la séance d’hier.—Power

Divert a Vendre

ENTREPOT d»ns ctntrt d* la villa 
a lauar. Pouvant aarvir è divar* u»a- 
gm Condition» avantarou»** S’adrao- 

a 1579 Badoaua. tâléphono 25W 
i 16979-Sapt.27*28-29-Sfa)

BOURSE de MONTREAL i
Cour» du 26 Septembre 1933 fou/ais su Nouvelliste par L. G. Beaubien Ci«

\ ente* Ou v. Haut Bas Farm
45 B. C Power A ........... 25

14 J Bsli Telephone Co.................... 111 111 1104 111
Bûl BienHiss ............... 13 18 134

15 Buil'i1. Prod, a-vot. cl A 17
110 B. C.. Psekors ................. 34 34 34

40 Brui k Silk ............. 20»^ 2u 4 . 204
1170 Csn. Car A Found. Co 7 64 64

71 Can. (:sr A Found. Co pfd •• . 17 17 164 16 4
4é0 Csn. lad. Alcohol Co. A . 16 ‘x 19 184 18 4
265 Csu Ind Aie. Co. Ltd -*l B ....... 16 174 16 16

1319 Csnsqisn Pacific Railway U% 144 144 144
1* Csa. ( smsnt ............... 1 74 74 74

«8 Can. Cement pfd ... ... 32 324 32 324
85 Cockshutt Plow ... .... 8H

S72 Con. Mining A Smelting ............. 139 139 1374 1374
Csn. Hydro Priv.................... 54H

400 Csn. Cetanes* ............... 25 244 244
85 Csn. Leisneec Prv 105

A VENDRE: t*na tifcl.otbèqua anti­
que «tyla Victoria 1&S0, wna ckiaiaa 
Morria, ucatua cuir aoliJa, un aobiliar 
boudo;r 7 aiorcaaux on chéna, un mo- 
büiar f.tro 6 morcoaua, un rad.o At- 
waur-Ecni i lampca. un mob liar aa-

M AGASIN GENERAL et HoucKan* .on 8 «orcaaax, aofa-lr., Ufc.oa eaton- | 
| «t» ,-cr.o a loua airo»»«r a 55 rua aioa. 2 faute- » uc .« •» b-

- - -w ' I V ont ;*«&.** 7 " Laurent, >. py raau*. commune», iit». * mn 1er», ma< <J' ( (< ?> oui tit l t pT-IIUrini <i\St / ( Iê9t3 Sept.27 28 29-',/
£ m» mm a * r» ^ IA # a > —/L -̂-----------------—--------- Po-.*» comk me» au g^z, it et char­

bon, neuf» pour $t>± Poêle» oe «eeon- |
da main. Conditions de paitmer.t fa* 
cila» sur l’achat d'un poêla neuf. A- 
ihata, vente» et échanfo*. Télophone 
1246-M. J A .ALAIN. 1403 Laviolat- 
ta tpre» dt la rua St-Maunea).
7 116083-Sapt.5-1 moisi

ferme» et l’indice n’a clôturé qu’avec , - X..ÜÜ.V» üUiJ.— 
une perte de .02.— Le virement de o’^T
parts fut plutôt lejjer. Paife 1929 Sadan 815000. an parfait 

.rdra S'adre»»tr a Hann Blason. »yn-
Montréal, 27 —• Pendant la »éanct, ' La» obligation» vendues furant de 1 '*• Amaau,

a’hiar la tandanca du marché fut plu- $36.400 contra 633.100 lundi at |22. Jr^*# ,V1#r#*( 16981-Sart27-28-28-3fa> 
têt irréguliers mai» dan# . i. • * -nema .'■ ur . an paaté ______________ * — 1
alla fut Brasiliaa, A V< Ici qualoaaa cote# da la jounréa THE BUSINESS WEEK
cohol n’ont pas subi da changement» Bal! JH; Packer» parta 1-2 à 8; Ce- 

3'e | mata Canadian Pacifie, Power. Pae- !ane»e parta d* 2 24 12; Camant Dan» «on édition da ettte aamai-
n* Â’ *. ‘ ; r1":01. " l Th. w..k écrit qu. U
Dryd.n, p.rt. d. 1* à » 1-4; ; t#;p, „t ,ncert.iB m,i, qu, „ h.-

Yï - ' V «»■<£•_____

A VENDRE; Ménage au complet.
comprenant mobilier» chambra. »alnn. 
aalla à diner, poêla et laveuse Électri­
que», etc. Vente causa décès. S adres­
ser ^1060 Ste Julie.
IJ a«965-S»ptJ6 27-28 3f»)

15 Ôccaeion cïTEro^rmia

i REPARATION DE CHAUSSURE# 
'ouvrage garanti. 35c la paire. 3 rour 
fl.00. Nou» donneron» un joli ca-

FEVES AU LARD cuite» au four 
par M. O. RONDEAU. Livraison fai­
ts les jeudi», vandradia at »amed » 
Téléphone 1002 W. 1243 St Maurice.
7 (16921-Sept.>0 21 22 27 2b 29-6f»>

A VENDRE: Cai»»e enregi*treu»e*
National" 5 tiroir», machines à addi-

ieau à ch»que personne nou» appor- 
tant 8 pairea a la foi» Vic-O-Pro- 
ducta, 452 Dee Forge», té!- 2638.
U i léaiî-Sept.f-lmoii)

IT'Ôn Dëmind* •
ON DEMANDE à acheter terre de 
30 à 45 arpent» dan» village ou pré» 
d'un village Ecrire casier «9. La Nou- ( 

• • ■ • - » et !
éétaila- 
17

MADAME CLOUTIER eat de retour 
de» Etale-Uns avec la plus élégante 
interpretation dt la nouvali# coiffure 
d’automne- Laie»e*-noua voue créer an
nouveau pannanent fins jaune, «t qm 
vou» donnera tout# uns longue sai­
son de chic et de satisfaction. Du 23 
au 30 septembre SI 00 nombre limité, 
parmanent garanti. Té!. 8128, 1178 
Stt-Cécile-
22 (16807-Août3M moi»)

SALON LA VIOLETTE. La plu» chie 
ie» Trois Rivière». Travail fait p«r 
spccialutaa. Garanti»; Permanent» 
jndulation à l’eaB, papier Romol. M»r. 
rel. shampoo, coupe da cha/eux. ma», 
«âges. etc. Aussi hematitcà. Pour ap- 
po.ntement téléphona 3465. Mada-na 
Leblanc, propnétaira.

( 1698 4- Sapt .27-1 mois )

14, f.rt .» .'aaéliortat 4.4.»» poi.U Alc.kol B p.rt. <J. il » 14: Htmil ! i;-." ^ mff.lr.. ,.4»,». un. tionwr ilA*., .t BurTouBh.' fi- 
«l»"’1 L* rnul.m.nt fut plutôt lé- ton Bnd*,. p.rt. d. 1-» à 7%; Br.- i rt,ln4 <ri#4, d’.p.thi. puât lièru . .rtdit MnC.k.y 400 rompt...

14 X», .t n. dépu.» P». i>.»uroup ie» «Han 13',; M»».y parta d» H à 8; - ..maiaaa à venir U. : S'udraauar » Henri B «on. .yndit. té-
léV» 11,000 part» L’indica n’a reculé que McColl 12; Shawinigan parta da ^4 a ont ralenti un dcu anoare éphona 329, édifica Amaau, Troi»-Ri-

2» Don..mon Textile 64 4
105 Dom Stool Coal ............... 24 24

Drydon ............... 84 64 64
10 Gan. Stool Wares ........... • 3 4
85 Gypsum ....... 34
50 Hamilton Bridge ............... 7 4 8 7%
23 Hot.inger C. Gold Mine* ........ .. 10.50

2 Howard Smith 64
Howard Smith Prv ............... 37

895 International Nickel Co........... .. 20.50 21.00 20.40

!] y eut 60 valeurs à fair laur 
apparition » u r la marché avac 7 
gains, 22 parta», 13 inchangé* aur le* 
eote« da la vailla et 18 qui n’apparu' 
rant qu’an lots isolés 

Canadian Pacifiu fut la atock la 
plu» actif ave ; 1310 parts at una per- 

2Vj (ta da 1-4 à 14 3 8. StLawranca Cor­
poration fut deuxième avac 895 parts 
fermant »ans changement à 20 50 et 
Power fut troisième avec 392 parta 
fermant à 35 12 an parta da 1-2.

Le roulement fut de 11,046 parts

i_S ... .. . _ , affaira» ont ralenti un peu ancara
V CB Ofc igationa de Power ont >•,„ âlfnt eon.ervé la plupart 

fermé en mieux de 3-8 à 45 12 f'indiistna

Iron Foundry ..................
if" 1.» VN

782 Massey Harris Co Ltd..........
888 Montreal L H A P. Cons

5 Montres; Tramways .............
315 Me Coll Front ...........
326 Mtj Power Deb . ...........
125 Nat Steel Car Corp .............
156 National Breweries ............. ..
25 Ogilvie Flour MilU ...............

190 PowiT Corp of Canada I.tJ
60 (Juebec Power Ca.................

214 Sha«'in!gan Wa er A Power
25 5’herwin Williams Co.............
75 Steel Co. of Canada

2 Steel Co. of Canada pfd •
970 St. Law. Corp ...............

30 St. Law Paper Pry .............
.0 Wabaaso Cotton Co. Ltd ... 

105 Winnipeg Electric Ry. ...
26 Montréal
IS Nova Scotia ..... .
81 Royal .................

1AMQUSS
VENTES TOTALES; 11.268

134 13

10 50

13

36
100

36 964 354

124 124 12 12
454
134
264

187

46 45 4 454

• 74
16

74 74 74

174
12

174 174 174

284
31

2«4 2* 28

3
16
15

3 24 24

24 2 4 2 2
196
282

196 195 195

158 158 157 157

Légère baisse
kw > i un .anucipsmarche; Ces automobi

de New-York
New-York, 27 — Aprè» avoir prw-

contre 10,927 lundi et 5,749 la même | *'«»»* pendant l’avant-midi lot
jour l’an derniar.

Les valeurs étrangères à New-York

MATIERES PREMIERES

Ottawa, 27. — Les importation» du 
mois d’août donnant un important 
accroissemant pour les matières 
premières st un fléchissement pour 
les spiritueux, la flcalla d'engarba- 
ge, la vêtement, les livras, le papier, 
les parfums at la savon. On enre­
gistra des augmentations prononcée» 
pour les positions suivantes: caout­
chouc brut, peaux, cuir biut. coton 
brut, aois grège, laine en suint, ma­
tériaux pour teinturerie», et tanne­
ries», machines, tôles, fllé» de icina, 
certaines essences forestières, appa­
reil» acisntiflquss et outillage sco­
laire

BOURSE OE HEW-IÜRK
, Cotation» ton mut sa “Nouvolhêlê 

par U» maison 
KEATING A McKAK 

Edifice Banque du Commerce 
Trois-Rivières

aF.ANCE DU 23 SEPTEMBRE. 1933

VE>TE3
3‘#00 Aègentma G*.- 1^61 

Australis 5 • IJTft 
Logique flVa 1989 

Do. ‘l’a 1955 
Horde »x 6 s 1934 
)4*eeil Ci’s 11 57 
t*ueno» .svrae 6’s 1^61 
Csnad> *»’» 1952 
France • ^V» Ifél 

Do. 7 s 1949 
Alisme v e «54'» 19(»5 
lUila T'a 1951 
.'spon ô'-j*» 1965 
Lyon» 6's 1934 
MsraaU! s 6 » 1934 
» * rou 6’» 19t*<«
P'élog.ts r*'* lfc«(

Do. 7’s 1947 
Rio Jsi »*iro 1951
Rio G 2 R fl'« 1969 
K*»me fi'*!'» 195J 
«to P u.lo 7’a 1940 
Serbia 7 » 1962 
R.-yaume-Ur* 5V*j's 1937

15/00 
1 100 

12/00
1

19.'. 00
8. 00
2 000

78 r00 
26,000 
y., ' '1 1
67.000 
28/00

9 OOO 
»6. >00 
17/00 

1.300
14.000 
14/00
10.000 
20/00 
12.900
4/90
8.000

ouv. HALT FF. RM
50% 50% 50%
85 4 86 86
964 964 964
94 96 96

145 145 1434
27% 27% 27
30 4 304

1024 102 4 1024
1454 146 146

18 1484 1484
41 424 414
94 94 94
72 73 73

114% 1444 144%
143 145 144 4

64 7 7
594 39 4 594
77 4 77% 76%
16 16 16
2T\ 23% 23%
814 814 81%
644 64% 644
19 19 19
lit1)) IU4 114%

Cours du 26 Septembre 1933

CURB BE MONTREM
CstaUsns SonrwtM as “NonpoUiêt* 

par L. G. RRAUBltN 
176, rus Notre Dam#

T rais Rivière»

CHARTES FEDERALES

Allied ( hem 
Am Can.
Am. Locomo.
Auburn
Am. Tel. A Tel. 126 
Anaconda Cop.
Am Car 4 F.
Am Waterworks 
Atchison Ry.
Balt. A 'Ohio 
Bethlehem Steel 
Case
Cinadian Pacific 144 
( hesapes A Ohio 42\ 
Carro de Pasco 
(hryaler Corp 
Coca Cola 
Con Gas 
Dupont
Del. A Hudson 
Ea»tman Kodak 
Erie Railroad 
Freeport Texan 
Genera! Motors 

*4 ld» j General Electric 
' Gen. Foods 
Houston Oil 

j Int. Harvester 
Int Paper 7% pfd 114 
Int. Nickel 

j Int. Tel A TelOtawa, Ont., 27. — La Gasatts du ,
Canada publia la lista des nouvelle» < °P
compagnies suivantes qui viennent | Trucjk»
d'étra incorporée» par lettres paten­
te» fédérales avec siège social dans

VTL— j “ «« c..véV.,a,, la provifica de Québec:Cour» du 26 heptembra 19.il r .1*4 > ***r*I^a compagnie radiodiffuaion CKC

Abitibi 
B. Corp 
Ae* OU 
B. Dist o! 
Brit Ame

of Can
A Gas

Oil

Claude Néon 
Diet. Carp. Sea.
Dom. Store»
Home Oil Ce. 
Imperial Oi)
Int. Petroleum 
Int Ut B 
Mitehell Robert 
Maple Leaf Mill 
Malchers “A'* 
Melchers B 
Parkhill
Regent Knitting 
W Geodhar4am
W. Goodher prie. 15

lut !!*> Fermi H. de Hull U*e. Hull.
sion $19.900.; Britannia

1 R0
6

1 60 I 60 Ud , Montréal, montre»

so 26 28
2 MI 2.40 2.40 j LES MINES
15
12% 12% 724 j Big Missouri 21
44 4% 4% Dome Mine* 35%

50 40 50 Lake Shore 48%
27 4 25% 25% Mo a* Mines 6
21 Noranda 36 50
2 15 2 10 2 10 Normont 43
144 14 14 San Antonio 1 39
194 19 4 19% Stadarona 44

’ 'v 1 1 Sullivan 17
9 ^fceritt Gordon 1 S3
uo Siacoe 1.50
14% 14 14 VALEURS HORS L
•% *%

33 81 M Can Melting 314
3 Cana. Paper C- 3

46% 44 S 44% ‘ Pries Broa 1 00
15 Price Broe. Priv. 3

RZAN L’INDOMPI
fpijemte No 111

Missouri Pacific 
Montgo Ward

19

48

15

20

48

1 47 147

North Ame Co- 
New York Can. 
Nat Pow. Light 
Nash Motova 
Pennsylvania Ry. 
Packard Motors 
Pub Service 
Padio Corp 

1 Remington Rand 
I Sears Roebuck

Studabaker 
Taxas Gulf 
Union Pacifie 
U. 8. Steal 
United Aircraft 
U. 8 Ind. Alch. 
Union Carbida 
Vanadium 
W’es- inghousa 
W’oolworth

Vantas: 1.300/00

aut Bas D.V.

39 135 137
924 90 90
34% 31% 31 %
50 4 47% 47%

126 123 123
16% 16 16
30 28% 30
21% 21% 214
60% 59% 59%
29% 29% 29%
36% 34% 35
72 68% 68%
14% 13% 13%
42% 42% 42%
37% 854 36
45% 40% 42%
88 87% 87%
45% 41% 41%
78 75% 75%
66% 63 63
83 4 82 82
17% 16% 17%
44 43 44
81 29% 29%
20% : « 20%
36% 35% 35
29% 27% 27%
39% 38% 384
11% 11% 11%
20% • i 20
14% 134 18%
22% 21% 22%
34% 34% 34%

4% 4% 4%
224 21% 214
24% 23% 24
18% 18 184
41% 3» 4 40
114 11 11
21 20 20
32% 31 SI
44 3% 3%

36 35% 36
7% 74 7%
84 8 8

42 404 404
25 23% 23%
41% 40% 40%
42% 394 41%

8 4» 5
39 864 374

134 114 115
50% 484 484
32% 31% 31%
69% 67% •14
44% 42% 42%
23% 214 22
38% 36 S 37%
40 3>4 39%

stocks s« sont mis à reculer dans 
suite da la séanct et l'indice a per­
du an tout .7, passant da 80.7 pour 
Te» 90 valeurs de choix a 80 0

Lo marché no fut pas très actif et 
la roulement général ne fut qua da 
1,435.000 action* .

Chai un certain nombre da ve­
dettes les gains et les parias sa ré­
duisirent à peu de chose. Citons 
comme exemple U S. Steel, Dapont, 
Westinghouse, General Electric, 
Genera! Motors, Consolidated Gas. 
Western Union, Bethlehem Steel et 
la plupart des ferroviaires. Après 
avoir été lourd pendant toute ia 
journée Telephone a ptrdj ceux 
points.

Hier les gains furent de 20'J, les 
pertes 348, les inchangés do 133 et 
les valeurs au tableau de 692 contre 
679 lundi avec 138 inchangés, 119 
reculs et 122 gains.

Voici quelle était la position Adu 
marché d’après les chiffres da 
Standard Statistics Co. :

50 ind 20 RR. 20 Ut. 80 T. 
Mardi 89.6 44.6 74.4 89.0
lundi 90 4 46.1 75.1 b0.7
Sem darn. 99 0 50.7 76 9 87.6

97.6 54 4 899 09.6
61 9 84 2 97 5 63 9

149 7 115.8 216.2 154 3 
140 0 120 4 124 8 130.0 
102 1 58 0 113.7 M 9
42 3 23.5 61 5 43 9

Mois dern. 
1932 
1930 
1927
Haut 1933 
Bas 1933

NOTES BREVES
U. S. Smelting a gagné $2.67 par 

action commune durant les huit pre­
mier» mois da l'année courante au 
Heu de 9 cents par action durant la 
même période ds l’année dernière.

Commonwea«th A Southern Cor­
poration a gagné 1 cent par action

de leurs récents gains L'industrie 
automobi.e surprend tout la monde. 
Cette industrie est plus active s un 
rendement dépassant da 87 pour 
cent celui du mois d’août 1932 
On Anticipa que 1a production da 

ra da 200,000 voitures. 
Ces automobiles no sont pas fabri­
quées pour les salles d’exhibition, 
mais elles sont vendues tout aussi 
vite. La production de la compa­
gnie Ford augmente. Ella augmen­
terait plus vite encore si Ford avait 
accepté l’aigle bleue. Comme il 
n’y avait pa> da différence entre les 
soumissions reçue* par Washington 
pour las plaques d'acier des nou­
veaux navire sde guerre à cause des 
nouveaux code* réglementant i':n- 
dustrie sidérurgique, le départe­
ment da la marina a accordé par ti­
rage su sort des contrats pour 
350 tonnes d'acier, La production 
sidérurgique est un peu plus fai­
ble. Una commanda pour des rail* 
a été donnée à Chicago ces jours-ci 
et on espère que c’est un signe que 
les chemins da fer achèteront pour 
de bon dorénavant. La construc­
tion publique principalement sur 
grandes routes est plus active., ce 
qui n’est pas trop tôt ou même ce 
qui est presque trop tard En août 
dernier, ils ont embauché 25.000 
nouveaux employé* Cela n’a tien 
à voir avec le* codes industriels non 
plus. Les transactions par chè­
ques indiquent que 1e commerce est 
lent. Le* prix des commodités se 
sont ralliés fortement durant la 
semaine. Le prix de l'or a d*pas­
sé $32. l’once, ce qui revient a dLa 
que le dollar a baissé en bas de 64 
cents sur le ba*e d’or. Le baromè­
tre des affaires de The Business 
Week se tient cette semaine à 61 4 
pour cent de la normale au lieu do 
62 6 pour cent la semaine demiô- 
re et de 54 8 pour cent à U Jate 
correspondante de l’année derniè­
re.

Fireston* Tire and Rubber Co.t a 
déclaré son dividende trimestriel ré­
gulier de 10 cents par action com­
mune.

Le Great Northern a gagné du­
rant août des recette» nettes d'ex­
ploitation de $2,384,167. au lieu de

(16982 Sept 27-28 29-3f*)

Divert
EXCURSION A QUEBEC ET STE 
ANNE DE BEAUPRE, dimanche 1er 
octobre. $15ü aller et retour. Ven­
deur autorisé de» billets, limité», Ar­
thur Thérien, 731 St-Roch.
3 ' 16975-Sept.26-27-28-29-30-5f»)

CHEMIN DE FER
New-York 27—Les recette» nette» 

d’exploitation de 16 chemina de fer 
américains durant le mois d’août 
1933 ont été de 813,703,000. alors 
qu'elles avaient été de 87,500,000 du­
rant la mois d'août 1932 ce qui fait 
un* augmentation de 82 1-2 pour
cent. Durant août 1931, les recettes 
da ces chemins de fer avaient été de 
811,948.000 da sorte que l’augmenta­
tion à ca sujet cette année est del4.6 
pour cent. Durant juillet dernier 
le» recettes de 16 chemina da fer 
an question avaient été de 814.765,- 
000 en augmentation de 234.5 pour 
cent sur celles des 84,413.000 pour la 
mois da juillet 1932.

a«978-Sap6J7-26-29-3fs '

îft "ÔffrYs d’ÉmpIoi__
VENDEUR DEMANDE dans confec­
tion garantie pour hommes; commis­
sions rayée* chaque jour; généreux 
bonis. Expérience r** nécessaire. Pu­
blic Service Dept. 1257. London. Ont 
18 1689Û-Sept.l5 23 27 30-Oct 7 14 21 )
• ~d— I ï/*nr1rm t’orren-ud u *dr à ftulatrode »»*e i»19 Propriété * Ven_r«^k«- trsln P tir Oelorlsvl'ie. 1» iu*t!n atuad «
-u^k^k^^-k-.-- —— lralQ l B.ilstnxl» p«>ur DsveluyvlUa, 8t-

AUTOBUS

PLCMItVILLC-TROItRIVICRCt
Lire d* Lsjt (Heure solaire) Lir* d» bu
«b b»s V «Uui

« 3V A M. —|,l»s»l»ilMe f.l& P.M
-i IS A.M. —PrlnceiUi* 4.50 P.M.
MS a.M. —8i R<*»alre • P.M.
7 30 a!m —FuUirode 4.50 P.m
T «o A M —DsveJuyvfn# • 5# Pj|
S 00 A.M -fcl 8jl*èr» 5.34 P.M.
130 A.M.—SI •Gertrud# 4 aa P.M.
» Oé a SI ~B*cAt.cour 4.30 P.M.
• IS A M.—•le-Angèle 4.1» Pj|

Départ après U traverse dss 
Crois Rivières è.aa PJI.

Correspond le soir A Buleirode avec le
_ - — a ^e .k ^ «4 I ! a lu ru ■ f * n w t V A

PROPRIETE A VENDRE: Maison de 
8 appartement», planchers de bois 
franc, avec cave cimentée, foumaiee 
à A;r chaud, grande cour, $2,200. 
comptant. S'adresser Madame J- A 
Martineau, 493 Des Forge*, téléphone 
953- F
19 * (16976-Sept^6-27-28-3fs)

22 Salon

SALON GERTRUDE, 557 Des For­
ge» Voyex nos spéciaux. Permanent 
à l’huile $2. et [Tus. Lundi, mardi, 
mercredi. Marcel, Komol. Papier, 
l’eau 35c. avec shampoo 50c. Un per­
manent gratis sert donné à toute» 
personnes qui prendront 6 traitement* 
DUART Aussi tous les autre* soin* de 
beauté, massage, teinture. Manieur* 
25c. Pour appointement appeîex 1290 
22 (16912-Sept.l8au3oct.-14fs)

Sjrlvèr». •ta-Oertrude. Bécâncour Corr*. 
pond à PleudsvtUe avec i’sutnbu» pour bt- 
Ferdtnand d Hallfts. »olr #« matia

Autobus à Uusr le dlwaech» sou* 
•xcurtiens

Cet Autobus c*>r»Ai>oad •**« tous tes au­
tobus du Nord et du tud. 8baw1atg«n, 
Grand Mère. Mcolet. »oreIf Drummond»n. 
le Drerhat'.lnnt ainsi U'»e nlusieurt «utrae 
endrolte Pour plu» smple* informstloiu. s- 
dressez-vous à

N AKCIS6E BEAUM'ER. Pro».
Plesslsvtll*. P.Q Tél Local

COMMERCE DU QUEBEC #
Montréal, 27— La commerce de 

gros et de détail dans le Québec est 
tranquille dans les centres ruraux 
à cause du bas prix des produits 
agricoles; dans les grands centres, 
les ventes accusent une augmenta­
tion sur l’an dernier. Les rentrées 
sont passables ou lentes Les prix 
des produits laitiers ont baissé. Les 
marchés du bétail sont inactifs et 
les prix, sauf pour les porcs, sont 
faibles. Une meilleure demande de 
bois à construire et de bois à pâte 
se manifeste et l’on prévoir des coC- 
pes plus fortes que l'an dernier. Les 
usines de soie naturelle et artificiel­
le ainsi que de laine opèrent tou­
jours à plein rendement; les fabri­
ques de chaussures et de meubles 
sont passablement actives; les fon­
deries et les ateliers de confection 
ont réduit leur production. L'accrois­
sement de la production du papier- 
journal se maintient bien que le to­
tal des huit premiers mois de l'an­
née soit un peu moindre qu’en 1932.

•___ . . $362.393. durant août 1932.commune durant 1 année finissant le
31 août 1933 au lieu de 24 cent*
par action durant l'année précédente.

American Can Company annonça 
la mise en paiement de son dividen­
de régulier.

People* Gas a supprimé 
ment de son dividende.

le paie-

LES FAILLITES
New-York 27— Dun and Brads- 

treet Inc, rapporte une forte dimi­
nution dans le nombre des faillites 
commerciales aux Etats-Unis durant 
la semaine finissant le 22 septembre 

_ „ , . , ... 1933. Il y a eu 259 faillites durant
LMndio. d«, pnx d«, commodU#. durant u ,emain# corr.spond.nte d.

la semaine sous revue au lieu de 529 
1.932 et au lien de 483 durant la se­
maine correspondante de 1931.

LES BRULEURS
DESRO STAR Enrff.
Vous donnent plue pour votre 
argent. Nouveaux modèles 
pour poêles et automatique.

309-311 rue St-Georgra
12 an» d'tTjèr\ence.

», Sept.8-1 moi» J

MAINTENANT EN MAGASIN

FOURNAISES ir*
y comprit

FOURNAISES A AIR CHAUD
Tout»» le» grandeur»
Tuyaux

chaudières etc.

Lire en (Heure solaire) Lire en
montent descendant
A.M P.M.
9.00 —Trois Rivière» 4.30
H 30 —Si-Luuls A* frsac* 5 00
8.Î0 —si Maurice 5 10
».00 —Salut Nart Use 5.40
7.45 —Balnt 8t«nts)*e 5 55
1.20 —Rt Révérin • ’.5
7 05 — Kt Tit* 4.30

ST CASIMIR-TROIS RIVIERES
Lire en (Heure eoUlre) Lire an
desi'endant montant
P.M AM A.M. P.M,

T.OO—St-Caslmtr T 00
T 20—orondluas 0.40

Midi 7 45—ét» Ann* 11.15 « 15
IMS » 00—B#liarsn 11.00 «00
12.35 8 20—CbempUln 10.40 5 40

1.05 *50—Cap Mad. 10.15 S 10
1.15 9 00—Tr<iD Rivière» 10 00 5 00

SERVICE OU DIMANCHE
Voyage «pérlsl tous le» dimanches pour 

Sunny 8Me Bearb luauu'à Rie-Ann# de L» 
Pérade. départ des Trois Rivière» è 12 00. 
Départ de Ste-Anne à 4.00 p.m et de Sun­
ny Ride Besrh à 4.30 p.m

AUTOBUS LEFEBVRE
P M. A.M
1.00 —8or*l
1.35 — Ysmasks O
1.45 —Y*ma#k*-E
2.00 —8t-François 
2 10 Î.20—Plerrevlll*
2.30 f.45—La Bal»
2.50 8.10—Nicole» Dep
3.00 * 20—Nicole» Arr. 
3.15 8 35—Rt Grégoire
3.30 * 50—Rte Angèle 

Correspondsnce à La
ville et Rorel

Bile

A.M PJI
11.50 
11.24 
U 14 
10.55
14.45 3.11 
10.20 4.50 
8.55 4.25
8 45 4 13 
8.30 4.00 
0.15 S 41 

pour Pierre-

de Moody’s Investors' Service se te­
nait le 25 septembre 1933 è 133 8 au 
Heu de 134.5 le 23 septembre.

Le prix de 1 or e été fixé hier par 
Washington, à $31 49 l'once, en 
augmentation de 19 cents sur le prix 
de la veille.

Ls production quotidienne moyen­
ne d'huile brute aux tats-Unis du­
rant la semaine du 23 septembre! 
1933 a été de 2.494.700 hanls, en | 
augmentation de 12.314 barils sur la 
semaine précédent*.

Allied Chemical a déclaré son di­
vidende régulier.

DRUE & TRUDEL
Comptables Agréée 

Chartered Accountants
J.-A Le Ru», s.a. M. Cèertré. » a.
i.-W Beulet. ».*. J. LsRue. e.e.
A.-E. Bsauvale. e.a. J.-P. fiautèler, e.e. 
M Beulsefer. #.». B. Chesnse. e s.
6.-N, Beulet. e.a. L.-P. Bélalr, ».a. 

1-P. Beaulieu, e.a.

LIRUE, TRUDEL & FICHER
L ! q u i 'steer* 6e faillite*

■6 Pleber I Bysdlee
A W. Beulet | Ueeseié*
Qaébec - St-Jean • Montréal

Voici le temps de penser 
A VOS ACCESSOIRES DF 

CHAUFFAGE 
Tel que:

Fournaise - Tuyau 
Chaudière à charbon, etc. 

Voy*t notre meeorttment.

P. A. GOUIN ENRG.
71 rue Du Platon Tél. 19

Sept.l2-lmou

mere.—sam.—j n.o

RENDEZ-VOUS COMPTE
Que l’hiver est à nos portes

Pourquoi ne pa» faire votre

Provision de Charbon
DES MAINTENANT

Le» meulenree marques de ekmebon ou monde «ouf «a t’ock 
«I prit» pour livraison.

Véritable anthracite Reading et Ecossai*
Buckwheat W elsh et Ecossais Huile Bois, etc.

CHARBONNERIE ST-LAURENT LIMITEE
101 Du Fleuve, Tél. 437 Suce. Rue Milot, Tél. 3353

Nous vous Invitons è 
venir voir

NOTRE ASSORTIMENT 
TRES COMPLET 

de marchandiset 
appropriées pour 

TAutomne
Telle» qu»

Tapisserie, Vernii, Pein­
tures, Papier de 

construction.
Ciment pour toiture 
Accessoires pour les 

conserves.
Ferronneries au complet.

CTLABÏLLrrCIE
DE TROIS-RIVIERES 

129 rue Des Forges TéL 19

Voyex notre 
assortiment

J. A. ST-PIERRE
Marchand d» F er

926 rue St-Maurice Tel. 814

(.Sept.l9-lmois)

TARIF
DES

Annonces
Classées

Minimum d* 35 centins pour 
25 mots ou moins et on so* 

.par mot additionneL
feules les enoeneee doives! eersttre 
«eus la 'ueriewe e«pr«ri*e «t aaat 
•*e modèle* de eeraetères d'imonm#»'.» 
le “Meuvellltte''

[ROIS JMNOIICES $1,00
Terlt eu aiele

$7.00 seur 23 wets et 20 eeatle» 
du met additionnel

Malseeeres. rt»nçemM. eroekale» «a- 
lese». «eriase» «ée«s servie*» aasl- 

rersairts. •rnnd'mesto» r*merel»ment» 
leur •ymptthis* vi autr», 75 
ear letertlen. •uivsst la for«Hi» ordi 
•si'», efcaeue met additionnel us »vs
>ls.

AUTOBUS DC8HAIES
(Beure solaire)

Départs d* fit»-Angèle, deux fols par leur.
12 15 P.M et 4.15 P.M 

Départ» d» Décballlonj. deux Ms psr 
lour. 9.15 A.M et 1.45 P.M 

Le Dtmsncn*
D» Rte-Angèie à 4 15 P.M 
De Desrhslllona I 1.00 P.M.

H B.—Notre parcours est Bécaneeur. G»*- 
ttlly St-Pierre, 8tv Cécile. Rte-Sophie. Des- 
rhaillons. Bte-EmélD et LetSIalére.

VOUS ALLEZ A NIC0LET? POURQUOI 
NE PAS PRENDRE LE TAXI LEFEBVRE
et profiter des avantage* du meilleur 00- 
tel à Mcolet L’Hôtel Lefebvre située «n 
face du couvent de l'Aseomptlon.

Départ (beure éclairé)
De Nlcolet aux heure» sutvsniee I 

8 00 a m et 12.S0 p.m 
D* Rte Angèle • 8.8Ô a.m et 4.00 

Départ» «près le* traversée des Trois 
Rivière* sut heures suivantes?

8 30 a.m et 4.00 p.m
(Mal 1- Ij o )

ORUMMONDVtllE&TE-ANGELE 
Semaine et Dtmsnche 

DEPART fHsure Belalrs) ARRIVEE
Llr» an descendant Lire e» «eeua
A M PM A.M P M
1 30 12 45 Orummoatfvlll* 10.45 0.00
«45 1 00 Si I "III» 10 35 VMI
7 00 1.15 Notre Dame. , 10.20 5 25
7.20 1.35 8» Lé-eerO 10 90 5.00
7 43 1.55 St-Célaatle 9.45 0.45
900 2.19 8t-6ré«olr* 9.JO «.90
< 15 2.25 St* Aaeél» 9.15 4 M
Départ Travers!** T-Rlvl0r*e 0.00 4.00

AUCUN REMBOURbEMENT 
POUR ANNONCES CANCEL»- 
CEES APRES UNE PREMI£. 

BE PARUTION

Sept.7-lmoia) SeptTMmc

Par Edgar Rice Burroughs
(lArtropolltan Nswspeppr Feature Bervlos Inc.)

7n

. * «

:v
\

FOLTES ANNONCES SONT 
STRICTEMENT PAYABLES 

D’AVANCE
APPORTEZ VOS ANNONCER 

DIRECTEMENT AU 
BUREAU OU CHEZ NOS

depositaires dont les
NOMS ET ADRESSES 
SUIVENT CI-DESSOUS

Pharmacie Normand 
Rue Notre-Dame 

Pharmacie Normand
439 rue Ssinte-Céelle
Magasin Corona

Rue Notre-Dame
Henri Cloutier 

C4*ln Royal* «t Bons vents r# 

Pharmacie Royale 
54 Avenoe Lavtolett* 
Pharmacie Aubin

Cou» Ste-Juli* dt St Maorie*

Paul Gauthier
*68 Avenoe LsvIaletU

CAP DE LA MADELEINE
«AME EV, COKUTEAU *•

26 r»e Fosey
L A. GLTi.HrRT 

638 rue Notre-De me

J ANDRE COTE 
58 roe Toupm

shawinigan falls
FBanaaei#

GRAND’MERE
Pharmsrif Goihord

Smet-oou» »t no» Ann^c** 
Clmoeête, von» street dt» '4t»it»t»

Arrivée 
Lire en 
montent

A.M FM 
11.00 
DM3 
10 15 
10.02 
8.43 
8.30 
9.15

6.00
5.40
5.15 
5.02
4.43
4.30
4.15

Cet Horaire aurrespnoo s roi» par mur t 
Drummondvtüf «ver auU»bus Rnerbr»»* xv 
ttchmnod Magog Brompt<kn Wto-Uoi Mills 
«v*c usina O R Rt dyaclotlt* Actnt f»- 
e. M >otre«i m Québec 
orrespon lanrne « Augèt* : Deecbstl 
•ns. Nlonlel PlerrevUJe Vlctorinvlllr s»n»- 

vlnlgao. Grand Mère Loiulsevlile Bertnier 
Auu>bus Drumm >ndv1lln Ntroiet leux 

voyices par )our Correspondance è Nicole? 
»ur 81e-Angèle

Autobus è louer pour tous genres des
-urslone

Pour lof nnea tin as esdreeseï *
O Bourrent* Tel 1TÎ

Vletorlsvltle-Sts Angèle «* Levai
Départ de VlrtnrlavUle a t’Hôtel da VU- 

le Servie* dt Semaine.
Départ 

Lire eo 
descendant
A.M P.M heure solaire 
CI5 12.45—Vlcioriavllle 
T.*5 I 05-St Va 1ère 
a 00 1.30-St* Eulall#
*13 1.43—St Wèn<è»laj
3 32 2.02—Et Céleatln
* 45 2.15—8t Grégoire 
8 00 Ml in Angèle 
Départ apres la Traverse des

Trois Rivières 9
Pas de Service Local entre Bt-Céleetla 

S»*-Angèle et vire-versa 
SERVICE DU DIMANCHE 

Départ
A.M P.M heure solaire 
f 15 2.00—Victoria vil]*
7.95 2.20—Rt- Valère
* 00 2 45—«te-Eulall#
8.13 3.00—Sl-lôenreelss 
*.32 S.20—8t Célmtln
* 45 3.35-«t Grégoire 
9.00 t^0—8te Angèle 
Dépert après la Travarse

des Trois-Rivières
Départ le matin è VlctorUvtUe eprèe )» 

^.*1- °* Lyster Correspond avec le uata 
11.16 A M pour PlesslavUle et Québec 

Aussi avec le traie da » 00 P.M pour 
» leas le ville et Lyster Correspond avec le 
ire In de 4.34 P M pour Sherbrooke v4 
Montréal è St Wenreslea ever le tr»ls 
£>ur Québec 1.19 1* M et Montréal 141

Aux Trois R-viaa* avec 1** traîne pour 
1 ,ri,ré»i Corre^md deux fola per Jour 

i*** Autobn» d* DummondvtUe. Rico* 
et Plerrevlll* St jM0 OeertiatUoM I/ot- 

blnlère Daveluyvllle ébeelnlgan faU» 
i.rsnd Mèr* UmteevUle «e Berth 1er - 

'-rrspr.nd deux fols par Vur pour A»* 
oeatoe Traaapr.n des Vsl!«ea rratla 

R «T-ONGE
>5, St-Jean Baptitt» VlatViaviH*

Téléphone *35

4.00
et

A 41
TROIS RIVIERES MASKINONGB 

A.M IMeure avancée)
U 45 T 30— Meaklrtonge 
12 06 T 45—Lvuiaevllle 
12.30 S 05*. T a me ch t rit*
12.4* * 15—Potnte-du Lee 

1.10 • 50-Tois Rlviérea 
N -R — pae Trois Rivlèree

■■Me è 3 0.1 n m e! de LoulaevUI* po 
frni» Rivières k 4.3S p.m 
niMAM'HE de Masirlnnnfé pour Troi 
Rivières ètOOprvi si de le ville po' 
Masklnonré è 1100 p is

Llr» *e lesrenden»

TMltji \o% coninms bUrb bu p*<1 <1«s mortsgrtes- 

tmnuèrr» dd 1 Ind# Patricis sp p ut beaucoup à 
gnr séjour LT^oapiiAlIt# de Ladf Ocll étRlt très 
apir*r**e de la jeune orpheline H y avait a »afU 
èas pia^sirs d« la cUaaaa %L nuita Uia41.il 
Ce «Urlcnk

Roger Cecil était le compagnon constant de Pi- 
trtrta et Ut devinrent bientôt de grands ami*, a 
1 uni vend ta W jeune élève d’oxford * était fait 
un jour un ami du Ms d un rajah en le défen­
dant contre l«s aAidèmma UèÀU»tindds d ua étu­
diant brutBL

En retour le petnee avait Invité Roger à lui ren- 
d-e visate dans le pa.als de son père pendant 
létl Comme la Müaon chaude tirait à pa Tn 
et que Lady Odl se préparait à regagner le «ud, 
Roger reçut uns IdUié du orUèQt rdoouyela*)» oem 
ipyliéiton.

C Insistait pour que Roge- vienne le plus tôt 
poaslble aTn de ne pas manquer un g'and fBB$4- 
val quon était à pré;iarer Lady Ceci’ désirant 
rendre rtRlte h la femme du gOLvemeu~-g*’'6ral. 
déc^a que Patrtda et elle-même afreovp liv­
raient Rxrger Jubqu à De hl C oêü ainsi q v lé 
son poussait ssns trévq Pamela rtn le» ASXtu- 
v«s qui iB’vVéOdaidLL

P M ;• s: Lta
Il M 1.90 9H
i» se t J* *.53
n 35 f 5* 1* re
t: m 6 M ie te

• ta 1# *5
« 21 ISM

IR.
9. Je 11.99

TROIS RI VIEREB - tAIBTE-THECLE 
! Meure •••ncée) Lire en aobunt

Rivières f „ *, g H
T > r#ne# « 41 *15 6.M

èlssevllle i25 lgi 5 41
J- Sn.wimt.e * ,! |.45 F*t
d- Gleasda «SS lift 5.N

93«re r SI 19$ 5 14
• ~ Gfved’Mére f 45 u$ 9 M
*— Ri (,e»*rte» f »»
X— H»r>atvM)e y •«
*— R»»t*« Ttfe y |g

1*— «vin»# Tbé^le g k»
1,#*f VOtAt.R* ADDiriONNKLt

ue eemslwe Rkiw'-.if,* r»'D • 'èv *u<t Mere léperts 0* ta première vlil*
.. V° m ^ .J* f.ren 1 %lèr# » • d« p.w _ 1.* limvn. b# G ra «Kl Mer* eus frol»-

Rfvtèree ytt 7ée*ri 4 • OS p m J* Or*-ui »«è-, vumi Ae Gr»n/1 M*r# pour Rb**
•lelgeo fell* è 19 JS p« et le «hvwlnlfan gsUv pour r,r«n1 Mèr* à II h. 9^. ^
IIJ9 s.m 4e même que 4* Trois Rivières puer Sbawlalgsa à 11 H PM, * P

Arrivé#

10.45
10.36
20 in

f.14 11 4#
• 55 11 2* 
4.35 11 «
• Ift 10 45

145 10 11
pour Lotilve*

vMi»e-
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Dos Courriers
Almavllle

JJIVJC* DE MMX IE 
dcchaemx mb
VAK1A BELIVEAU

Samedi, lo • oepteoabre out Horn 
«n notre Ofhaa paroieaaile la »er- 
visa de feu Mme Iranée Ducbanue. 
r.«a Marta Béliraeu. ddeéd** mer­
credi 1* • septembre à l’âfe de SS 
ano.

Ilia «‘Otalfnait doucement dare 
la Seifitaar après aroir souffert 
bien lonftemp» arec un# patlanea 
«t un couraft admirable. Jamais 
une plainte ne aortit de e« boucha fuon 
pendant sa longue maladie.

file était la soeur du R P. Plu 
Maria Béliveau, du couvant daa Do­
minicain» da Saint-Hracintha, et da 
Mère Saint-Ajfuatln du Monastèra 
de* Uraullnee da Robarval ,

Lui survivent son mari M. Irénéa 
Dueharme. deux enfante Mme Adé­
lard tlernou née Corinne. M. Geor- 
ffs Dueharme et plusieurs petlta-an 
fants

Lu lovés du corps fut faite par 
M la curé Hormiadae Trudel da 
Crand'Mèro.

La service fut chanté par «ou 
frère la Rév. P. Pie-Mari» Béli- 
reau du Couvant dos Dominicains 
de St-Hracinthe, M. Edmond Dubé 
riraire à St-Pierre servait comme

•*- M- Iranée Gagnon, petits enfanta 
de la défunts.

Los fleurs étaient portées par 
Jaanno Mène# Gafnen et Mans-Pau 
la Girard, »*• petite» fille» et par 
F. Neault, Grand Mère, couaine.

Parmi lee parante qui aaeMtaient 
au eervice nous remarquioae: son é- 
pout M. Irénéa Dueharme. sa SU# 
Mens Adélard Gagno*. M. Adélard 
Gecnen. aon beau-fils, ton fila M 
Georfos Dueharme, Mme Georfes Du- 
ebarme, aa belle nils, son gendre M. 
Valérie Girard, aaa petits-enfants, 
M. Laurent, Irénéa, Gérard, Domini­
que Gagnon, Mlle Jeanne Mance Ge- 

Mllas M -Pauls et Violette Gi­
rard, M. Marcel Girard, eus beaux* 
frères et belles-soeurs M. Adolphe 
Dueharme, M. et Mme Pierre Du- 
charme, Mme Vve Luc Dueharme, de 
Montréal, Mme Vve Tanerède Du- 
charma daa Trole-Rivlèree, Mme 
Vve Léopold Lamothe «t M. et Mme 
Cjrprien Dueharme, d’Almaville, M. 
et Mme Victor Dueharme de St- 
Louis do France, ses neveux et niè- 
coe, M. Rémi Lamothe. M. et Mme 
Joaaphat Lamothe, MM. Cyprian, 
Nestor Lamothe, M. Tanerède La­
mothe, Mila Bertha Lamothe, Mlle 
Béatrice Lamothe, M. Parfait Du­
eharme. da Montréal, If. Rolland 
Dueharme, dae Trois-Rivières, M. 
Lucien Dueharme, des Trois-Riviè­
res, M. et Mme Marcel Dueharme,

diacre at M, Paul-Emile Rainville M. #t Mme Rodolphe Dueharme, M. 
servait comme eoue-dacre, lui aueai Elphège Dueharme, M. Amédée Du- 
vicaire à St-Parre. charme, des Troie-Rivières, M. Lio-

Aux autels latéraux M. Charle­
magne L'Heureux vcaire Ici et M. 
Auguste Dusablon vicaire 
Jeanne d’Arc.

Au choeur on remarquait M. la 
curé oHrmiadae Trudel <ie Grand’- 
Mcre M. Georges Bellemare. vicai­
re è St-Bemard at M. la curé J. 
Albert Toueignant d’Almaville.

La quête fut faite par M. le no­
taire J. H. Napoléon Dcaaulmcrs 
de Shawinigan et M. R. Desrosiers 
pharmacien à Shawinigan.

Le convoi funèbre était conduit 
par M- Joe Bouvette et Brière

Portait la croix M. la vicaire Ed­
mond Dubé de St-Pierre.

Les porteurs étaient set beaux- 
frères M. Pierre Dueharme da Mont 
réal, M. Victor Dueharme de St- 
Louis de France, M. Cyprlen Du­
eharme d'Almaville, M Edmond 
Martin de St-Maurice, Pierre Hé­
bert, M. Arthur Hébert de Shawini- 
gan

Les porteuse* tertislres étaient : 
Mme Léonide Hamel, Mme Joe 
Beaumier, Mme Hormisdas Pothier 
et Mme Louis Leclerc.

Portaient la bannière M. Laurent ‘

nel Dueharme, Mlle Jeanne Duehar­
me, da St-Louis da Franca. M. Jos. 

à Ste- Dueharme. Mlle Marie-Ann* Duehar­
me, M. Sylvie Dueharme, Mm* Joe. 
Neault, M. Roger Neault, Jean-Pier­
re Neault, Mlle Françoia* Neault, 
de Grand'Mère, Mlle Lucette Héroux, 
des Trois-Rivières, Mlle Thérèse Le­
febvre, de St-Louii de France, Mlle 
Marie-Rose Pellerin, des Trols-Ri- 
vlèree, M. et Mme Arthur Hébert, 
M. et Mme Pierre Hébert, M. et 
Mme Joe. Lebrun, MU# Rose-Aimé 
Hébert, de Shawinigan, M. et Mme 
Achille Désilets, de St-Louia de 
France, M. Adéna! Lamothe, M. An­
tonio Lamothe, M. Lucien Désilete, 
Mlle Corinne Désilets, M. Edouard 
Martin, M. Jules Morin, de St-Mau- 
rice.

J

ECOUTEZ!.... METTEZ-VOUS 
EN APPETIT

QUAND voua verses du lait ou 
de la crème sur lee Ries Krispiee 
de Kellogg, Ile craquettent fort, 
vous Invitant à manger 1a meil­
leure ré réale au rix Jamais fabri­
quée.

lies enfants aiment Isa Bios 
Krispleu. Us sont délicieux au 
goût, nourrissants et fadlee à 
digérer. Epatante pour le repas 
da eolr. Fabriqués par Kellogg à 
London, Ont,

Ecoutez ! —

en apPetlt

R 1C E 
kRiSPIES

M. le député J. Alphida Crête, d* 
Grand’Mère, M. le notaire J. H. 
Napoléon Deaaulniars, M. R. Dee- 
rosiers, pharmacien, Shawinl.^an, M. 
et Mmt Wellie Pruneau, M ^ Mme 
Onéaime Levasaeur, M. et Mm* Phi­
lippe Levasseur, Mme Wellie Gi­
rard, Mlle Irèn» Girard, Mm* Vve 
Jos. Girard, Mm» Walli* Boisvert, 
M. et Mme Donat Fournier, de Sha­
winigan, Mlle Blanche Boisvert, M. 
Charleu Boisvert, Mme Cyprlen La­
croix, des Trois-Rivières, M. Adé­
na! Carignan, M. Dominique Bois­
vert, Mme Médéric Houle, de St- 
Marc de Shawinigan, Mme William 
Frigon, M. Joinville, M. Boulé, de 
Shawinigan, Mlle Maria Lamotha, 

i Mont-Carmel, Mme Vve Orner Lan­
dry, Mme Vve Donat Drolet, Trois- 

. Rivières, M. et Mme Edmond PWnta, 
Mlle Yvette Plante, de St-Barthéle- 
ray, M. et Mme Henri Héon, de* 

j Troia-Rivières, Mme Donat Lamo- 
j the, St-Louis de France, M. Guille- 
j mette, Bhawinigan. M. et Mme Phi­

lippe Lamothe, Mont-Carmel, Mme 
Alexandre Boisvert, Trois-Rivièrea. 
M. Charles Lamothe de Mont-Car- 

I mal, M. at Mme Jos. Brière, de Sha­
winigan, Mil» Marie-Rose Pellerin, 
dea TroU-Rivièree, Mlle Madeleine 

! Frigon, Shawinigan, M. Edouard 
Fleury, Shawinigan, M. Lucien Dé­
silets, St-Maurice, M. Alfred Béland, 
Troia-Rivièrea, M. et Mme Hormia- 

I des Pruneau, M. et Mme Ju- 
1 lee Morin, de St-Maurice, Mme 

Louie-Georges Godin, M. Jos. De- 
in encourt, de Shawinigan F aile, 
j M. et Mme Philippe Leblanc, Shawi- 
! nigan, M. et Mme Léon Marchand. M.
! Jos. Drolet, M. J. Lafond, Mlle Fer­
nande Courteau, M- et Mme W. Cout- 
reau, Mme Donat Courteau de Sha­
winigan. M. Pierre Comtois de Mont- 
Carmel, M. et Mme Zotique Jourdain, 
et Mme Georges Levasseur, M. Sa­
muel Berthiaurae, M. et Mme Patrick 
Dceaulniere, M. Adélard Hoard, Mme 
Hercule Trudel, Mme Alphonse Petit. 
Mme Vve Honoré Béland, Mlle Yvet­
te Petit, Mme Hercule Petit. Mlle 
Marcelle Morand, Mlle Diana Ricard. 
M. et Mme Théophile Ricard, M. et 
Mme Léopold Provencher, M. et Mme 
Télesphore Petit, M. Henri Lapointe, 
M. Louis Dupont, M. et Mme Adrien 
Gauthier. Mme Joseph Lemire, M. 
Orner Leblanc, M. Lucien Thelland, 
M. et Mme Octave Hébert, M. Té- 
lesphore Grondin, M. et me Edmond 
Boievert, M. Edmond Beeumier, M. 
Médéric Marchand, M. Alfred Lapoin­
te, Mme Joaeph Drolet, tous de Ste- 
Jeanne d’Arc, M. «t Mme Gédéon Le­
vasseur de Ste-Jeanne d’Arc, Mme 
Zoel Hamelin, M. «t Mme Johnny 
Richard, M. Camille Beaupré, M. et

MAISONS D’EDUCATION

COURS PRIVES
Cette année, je donnerai chez-moi, au numéro

1042 rue Saint-Paul
des coure privés sur las matières scolaires courantes. Attention toute 

spéciale aux toute petits qui n'ont jamais fréquenté l'école.

Dollard Dubé
PROFESSEUR

Pour tout renseignement: Tél. 2589-J
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EM PAPETFUJI
COURS DU SOIR

Ouverture au début d'octobre
Hâtez-vous de venir donner votre nom Le* placée sont limitées, le* 
eour* sont gratuite, excepté* ceux de !• Boodure. Ua dépôt de $2. 
seulement est exigé.

Vfms u'eret pee de ruieen eéHeuee à ne pat nivrt 
Fun dé no* eovee. Venee noue e*n*ult*r.

Bureau de l’école ouvert loue lee soir* de 7 è t heures, t-imedi et 
dimanche exceptés, du 25 aeptemhre à l’ouverture de» cour» seu­
lement.

tSept.22 23 25 27 29 30/

Mme tleophaa GuiUemette. Mlle Ju­
lienne TbibeauK, Mme Vve Philippe 
Bolaclalr. Mlle Elu Thibeault. M. et 1
Mme Robert Doucet, Mae Joaeph 
Douce t, Ifll» Gabriaile Lamothe, Ml U 
Marguerite Doucet, Mlle Maria-Cla>
re Marchand. Mlle Jeanne Geneet, M
et Mme l’bilippa Provencher, M. at ! 
Mm» Welll# Gauvin, Mlle Lucie Pro- 
voat, Mme Gaeperd Auger, Mme Gé- 
déon Boieclalr, Mlle Doric* Demon- 
tiguy. Mme Placide Auger, Mme Eu­
gène Le ma y. Mlle Yvette Morand, MUc 
Mari**-Ame Pagé, M. Erneet Drolat. ! 
M. et Mme Armand Pruneau, Mme 
Vve Adolphe Regia. M et Mme Ne# 
tor Lavoir, Mme Rosaire Corriveau. 
Mme Hormiadae Gauvin, Mme Ildèg** 
Emocd, Mme Vve Ludger Dufresne 
M. et Mme Thomas Roy, M. et Mme 
Edmond Boisvert, Mme Victor Lavas- | 
•eur. M et Mm* Zoel Marchand. Mlle 
Léonett* Drolet, M. et Mme Georges 
Richard M Camille Arsenault, Mlle 
Gélifia Lamothe, M. et Mme Orner ; 
Lamothe, Mlle Lucill* Lampron. Mllr 
Yvonne Geneat, Mme Oliva Dugré. I 
Mils Cécile Pruneeu, M. et Mm# Al- | 
bert Lamothe, Mlle Angélia* Lamo 
the, Mlle Corinne Lamothe. MU» Ma­
ria Nicol, Ur Lucianna Nicol, M. Fer- I 
dinand Beaumier, M Romunild Beau­
mier, M. Henri Hamel. M. Henri 
Lapointe Kte-Jranne dw’Arc, M. et 
Mme Philippe VeUleux. M. Louie Du­
pont, M. et Mme Adrien Gauthier 
Bte-Jeanne d’Arc, M. et Mme Eudo- 
re Gilbert, M. et Mm# Alfred Gignar, 
M. et Mme Edouard Roy, M. et Mme 
Joseph Beaumier ,M. et Mme Orner 
Beaumier, M. Henri Hamel, M. Wil­
liam Hmond. Mlle Magella Doucet. 
Mlle Georgette Doucet, Mme Joseph 
Lemire. M. Noel Morand, Mlle Jeanne 
VeUleux, Mlle Yvette Trotteohaud. 
Dame Vve Joaeph VeUleux. Mlle 
Franioia** Emond, Mlle Gabrielle E 
mond. Mlle Pauline Gauvin, M. An­
tonio Pothier, Mme Joseph Jacques. 
Mlle Théièse Dufresne, M. et Mme 
Wellie Richard, M. Joseph Pagé, M. 
Rodolphe Comtois, M. Charles ’Fo­
rest, M. Roméo Marchand, M. Ro­
saire VeUleux, M. Ovila Deafoaaé, M 
Arthur Leclerc, M. Ubald Lamothe 
Mme Joa-phat Lamothe, M. Léon 
Grondin, Mme Adolphe Trottechaud, 
Mlle Gertrude VeUleux, Mme Arthur 
Loranger, Mme Georges Ladrlère, M 
Camille Lamothe, Mme Odilon Dro­
let, M. et Mme Adélard Jacques, M 
Orner Leblanc, M. Louia Dubé, Mlle 
JacqueUn* Laforest. M. et Mme Hor- 
misda» Pothier, M. Urgel Pruneau. 
MUe Antoinette Roberge, Mlle Doril- 
la Drolet. M. et Mme Gédéon, VeU­
leux, M. et Mme Emilien Provencher, 
Mlle Hélène Drolet, M. Frédéric Du­
fresne, M. et Mme Paul Roberge, M. 
Lion ri Marchand, Mlle Antoinette Jas 
quea, Mlle Cécile Hamel, M. et Mme 
Léonide Hamel Mlle Alice Richard. 
Mme Charles Tremblay, M. et Mme 
Gédéon Levasaeur, Mlle Simonne Pa­
gé, M et Mme Luc Doucet, M. et 
Mme Napoléon Boulanger, M. Tho­
mas GUbert.

La chorale des hommes et des 82 
petits chantre furent les frais du chant 
dirigé par M. Edgar Hogue. Ils ren­
dirent avec âme la messe des morts 
de M le chanoine Panneton, à l’orgue 
Mlle Gaëtane Gagnon, petite-fille de 
la défunte
BOUQUETS SPIRITUELS

Lee Uraulinea de Roberval, leur* 
élèves, 1rs Soeurs de la Miséricorde 
de Montréal, la famille Alexandre Lé- 
veiUée de Montréal, Mme Honoré Pru­
neau et sa famille, M. Charles Rou­
vert et Mlle Blanche Boisvert des 
Trois Rivières, M. et Mme Rémi La­
mothe de Shawinigan. M. Victor et 
MarscUle Dueharme de St-Louis de 
France, la famille E. Lucien Désilets, 

et Mme Cypriea Lacroix dea 
motbe,
GRAND’M ESSES

La famUJe Valéry Girard St-Pierre 
de Shawinigan, la chorale d’Almaville. 
SYMPATHIES

Mme Ls-Georgea Godin, M. et Mme 
Jules Morin, St-Maurice, M. et Mme 
Horn isdas Pruneau, St-Maurice, la 
famille Alfred Béland, Troia-Rivières. 
M. et Mme Achille DésUets, St-Louia 
de France., la famille Onéaime Le­
vasseur, 1a succursale de la Société 
des Artisans Canadiens-Français, M. 
et Mme Jos. Bouvette, Shawinigan, 
la famille Rodolphe Dueharme, M. À- 
médée Dueharme, Mlles Anna et Lau­
ra Pruneau dea Trois-Rivières, la fa­
mille Domino Pellerin des Trois-Ri­
vières, 1» famille R. Desrosiers de 
Shawinigan, Mme Louis Brière ef 
»a famille M. et Mme William Frigo^ 
de Shawinigan, M. et Mme Henri Dion 
dea Trois-Rivières, M. Edousrd Fieu 
ry de Shawinigan.
M. «t Mme Pierre Dueharme, M. 
Adolphe Dueharme, M. Parfait Du­
eharme, Mme Vva Luc Dueharme de 1 
Montréal. Mme Vve Tanerède Du­
eharme, M. Elphège Dueharme da St- I 
Marie-Anne Dueharme, Mlle Lucette ! 
Héroux. Mlle Marie-Rose Pellerin de 
Dueharme. M et Mme Marcel Du­
eharme. M Alfège Dueharme de St- 
Louis de France, M. et Mme Philippe 
Levasseur, M. et Mme Valerie Gi­
rard, Mme Vve Jos. Girard, Mlle 
Marie-Paule Girard d« Shawinigan. 
M. et Mme Jos. Neault, M. Roger 
Neault, M. Jean-Pierr* Neault, Mlle 
Françoise Neault de Grand’Mère, et 
M. et Mme Lucien Désilets, M. et 
Mme Donat Fournier d« St-Marc, M 
le député J. A. Crête de Grand’­
Mère, Mlle Rose Jacques, Mme An­
selme Fay, M. Jos. Deshaies, Mme 
Philippe Perreault, M. et Mme Louis 
Pagé, Mila M. Ange Pagé, MM. Ar- 
mond, M. Armand Grondin, M. Hen- 
thur et Pierre Pagé. M. Ildèga E- 
ri Lapointe. M. Boulé de Shawinigan. 
Mila Rita Boiaclair, M. et Mme Do­
nat Fournier, Mm» Emile Desbiens, 
de Shawinigan, Mme Vve Joe. Veil- 
leux, M Dominique Boisvert, M. , 
et Mme Hormiedas Pothier, Mlle Co­
rinne Lamotha, Mlle Angeline La­
mothe, Mme Placide Auger, Mme 
Georges Pothier. Mme Vve Ludger 
Dufresne, Mme Zoel Hamelin, Mme 
Delphi* Trottechaud. M. et Mme 
Jos. Jacques, M Georges Morand, 
Mme Vve Léopold Lamothe, et Mlle 
Bertha Lamothe, M. et Mme Hormis- 
das Guertin, M. Edgar Hogue, M 
Germain Leclarc, M. Donat Pruneau, 
M. et Mm# Wellie Girard, M. Ar­
thur Héroux, Mma Doucet. Mme Vve 
Jos. Drolet. Mme Bélonl Gauvin, 
Mme Paul Roberge, Mlle Doréa De- 
montigny. Mme Herraénégllde Godin, 
MH# Hortense Richard. Mma Honoré 
Béland, Mma Paquette, M. et Mme 
O. Dugré, M. et Mme Orner Lamo- 
Mlle Jacqueline Laforest, M. Adol- 
the, M. et Mme Wellie Laforest, 
ph# Trottechaud. M. et Mme William 
Emond, Mlle Cécile Pruneau, Mme 
Philippe VeUleux, Mlle Cécile Gl- 
rerd. Mlle Irène Girard. M. Demi- 
nlqu* Pruneau, Mlle Simona Mar­
chand, M et Mme Neetor Lamothe, 
Mme Julien Marchand, M et Mme 
Napoléon Boulanger, M. Arthur H4- 
berft d» Shawinigan. M et Mme 
Léon Bergeron, M. Joseph Duehar­
me de Shawinigan. MUe Yvonne Du-

(Suite è U page I)

VENTE SPECIALE
D’AUTOMNE

CHEZ_

J. B. LEFEBVRE, Ltée
Prop d„ MONTREAL SHOE STORES

C’est par centaines que se comptent les au­
baines que nous offrons dans cette grande ven­
te, ce sont toutes des marchandises nouvelles 
achtées spécialement en prévision de la hausse 
des prix.

Nous ne saurions trop vous inciter à prendre avantage de cette grande 
vente pour faire vos achats de chaussures, claques, etc., pour l’automne et 
l’hiver. La hausse des prix qui s’accentue tous les jours ne nous permettra 
plus de répéter des offres aussi remarquables.

Voici une idée des valeurs offertes pour

— Jeudi, Vendredi, Samedi et Lundi —

r

CLAQUES EN GOMME 
POUR GARÇONS

Gros»** claques lacées en pure gomme. L’é­
paisse semelle et le talon à bord roulé aont une 
garantie de longue durée. Elle* donneront beau­
coup de confort è vos enfante durant lee Jour­
née! pluvieuses de l’automne.

Pointures de 1 à 5. 

Valeur de $2.00.

PRIX DE LA VENTE

h:

$1.39
SOULIERS 

pour HOMMES
Les hommes qui veulent avoir ce qa’il y a de 

mieux pour leur argent devraient être lei jeudi 
matin afin d’avoir le premier choix.

Un lot de souliers en cuir noir très conforta­
ble#. semelles de caoutchouc très flexibles. 

Pointures de 6 à 10.
Valeur de $2.25.
UNE AUBAINE A

*1.29

27

MAGASINS

Montréal 
Verdun 
Laehine 
Québec 
Ottawa 
T roia- 

Rlvièrea 
Sherbrooke

NTRXAL S H CE STORES

i:

CHAUSSURES 
POUR GARÇONS

Voici une occasion unique pour garçons. Bot­
tine# noires en cuir solide, style Blucher, bon­
nes aemellea de cuir ou caoutchouc. Comparez 
ailleurs avec une bottine de même qualité et 
vous réaliserez que vous avec ici une réelle au­
baine.

Pointures de 11 à 2.
Valeur régulière de $2.00.
TRES SPECIAL POUR CETTE VENTS

:

BELLE VALEUR POUR DAMES ET
JEUNES FILLES

Voici une valeur comme il s’en est pas vue de­
puis longtemps. Souliers genre à une lanière a- 
vec boucle, cuir mat de bonne qualité forme EEE 
des plus confortables. Talons cubains.

Pointures de 2*/$ à 7.

Valeur de $2.00.
PRIX DE LA VENTE

___

PANTOUFLES 
pour DAMES
Pantoufles en cuir de fantaisie 

pour dames. Ces pantoufles de 
couleurs assorties avec pompons 
de soie, sont très appréciables. Se­
melles avec coussins et talons de 
caoutchouc.

Pointures de 3 à 7.
Valeur de 75 cents.

UNE REELLE AUBAINE A

25c

LE CAPITAINE

FRACASSE
THEOPHILE CALTIER

354 Des Fcrges, Tel. 3384

125

A l’aspect du prince, même eût-il 
**** , nue dea inaignea de aon rang, il était impossible de ne 
pa§ éprouver un sentiment de vénération. Le manant le plu» 
inculte et le plut farouche eût reconnu en lui un vrai grand »ei- 
gneur. Le prince ae souleva aur aon fauteuil pour répondre au 
salut de Sigognac et lui fit signe de s asseoir.

^on*‘cur mon père, dit Vallombreuse. je vous présente 
le baron de Sigognac. autrefois mon rival, maintenant mon ami* 
mon parent bientôt si vous y consentez. Je lui dois d'étrs sa* 
ge. Ce n eat pas une mince obligation. Le Baron vient respec* 
tueusement voua faire une requête qu*i! me serait bien dotflk 
de vous voir lui accorder.*'

Le prince fit un geste d acquiescement comme pour engager 
Sigognac h parler.

£ncouf*gc de la sorte, le Baron ae leva, s'inclina «t 
Prince, je vous demande la main de madume la comtesse iss» 

belle de Lineuil. votre fille."
Comme pour se donner le temps de là réilexion, le vieux 

seigneur garda quelques instants le silence, puis il répondit!
Baron de Sigognac, j accueille votre demande et consent à 

ce mariage en tant que ma volonté paternelle s’accordera avee 
ie bon plaisir de ma fille que je ne prétends forcer en rien. Js 
ne veux point user de tyrannie, et c'est à la comtesse de 
neui! qu il appartient de décider sur ce point en dernier ras­
sort. 11 la faut consulter. Les fantaisies des jeunes personne» 
sont parfois bizarres. Le prince dit ces mots avec la fine ma­
lice et le sourire spirituel du courtisan comme s’il ne savait pas 
dès longtemps qu’lsabelle aimait Sigognac; mais il était de sa 
dignité' de père de paraître l’ignorer, tout en laissant entrevoir 
qu il n en doutait aucunement.

Il reprit apres une pause: Vallombreuse, allez chercher vo­
tre soeur, car sans elle, vraiment, je ne puis répondre au baron 
de Sigognac."

Vallombreuse disparut et revint bientôt avec Isabelle plus 
morte que vive. Malgré les assurances de son frère, elle ne 
pouvait croire encore à tant de bonheur, son sein palpitant 
soulevait son corsage, les couleurs avaient quitté ses joues, et 
ses genoux se dérobaient sous elle. Le prince l’attira près de lui, 
et elle fut obligee, tant elle tremblait, de s'appuyer au bras du 
fauteuil pour ne pas choir tout de son long à terre.

Ma fille, dit le prince, voici un gentilhomme qui vous fait 
1 honneur de me demander votre main. Je venais cette union 
avec joie; car il est de race ancienne, de réputation sans tache, 
et il me semble réunir toutes les conditions désirables. Il me 
convient; mais a-t-il su vous plaire) les têtes blondes ne ju- 
;gent pas toujours comme les têtes grises. Sondez votre coeur,
I examinez votre âme, et dites si vous acceptez monsieur le ba- 
|ron de Sigognac pour mari. Prenez votre temps; en chose si 
grave, il ne faut point de hâte."

Le sourire bienveillant et cordial du prince faisait bien voir 
qui! badinait. Aussi Isabelle enhardie mit ses bras autour du 

| col de son père et lui dit d’une voix adorablement câline: "II 
n’est pas nécessaire de tant réfléchir. Puisque le baron de Si- 

| gognac vous agrée, mon seigneur et père, j’avouerai avec une 
j libre et honnête franchise que je l’aime depuis que je l’ai vu et 
j je n ai jamais désiré d autre époux. Vous obéir sera mon plus 
j gTAnd bonheur.

—Eh bien, donnez-vous la main et embrassez-vous en signe 
de fiançailles, dit gaiement le duc de Vallombreuse. Le ro­
man se termine mieux qu’on ne l’aurait pu croire d après ses 
commencements embrouillés. A quand la noce)

—Il faut bien, dit le prince, une huitaine de jours aux tail- 
: leurs pour couper et assembler les étoffes, autant aux carros- 
! siers pour mettre en état les équipages; en attendant, Isabelle, 
jvoici votre dot: le comté de Lineuil dont vous portez le titre 
et qui rend cinquante mille écus de rente avec ses bois, prés, 
étangs et terres labourables (et il lui tendit une liasse de pa­
piers). Quant à vous, Sigognac, prenez cette ordonnance roya­
le qui vous nomme gouverneur d une province. Nul mieux qu» 
vous ne convient à cette place."

Sur la fin de cette acène Vallombreuse s’était éclipsé, mais il 
reparut bientôt suivi d’un laquais qui portait une boîte enve­
loppée d une chemise en velours rouge.

Ma petite soeur, dit-il à la jeune fiancée, voici mon présent 
de noces", et il lui présenta la boite. Sur le couvercle on li­
sait: Pour Isabelle. C était 1 écrin qu’il avait jadis offert â 
la comédienne et qu’elle avait vertueusement refusé. "Vous 
I accepterez cette fois, ajouta-t-il avec un charmant sourire, 
empêchez ces diamants d’une eau magnifique et ces perles 
d un orient parfait de faire une mauvaise fin. Qu’ils restent 
aussi purs que vous!"

Isabelle, en souriant, prit un collier et le passa â son col, 
pour prouver à ces belles pierres qu’elle ne leur gardait pas 
rancune. Ensuite elle arrangea autour de son bras nacré un 
triple rang de perles, puis elle suspendit à ses oreilles de riches 
pendeloques.

Qu’ajouter â cela) les huit jours passés, le chapelain de Val­
lombreuse unit Isabelle et Sigognac, à qui le marquis de Bruyè­
res servait de témoin, dans la chapelle du château toute fleq* 
rie de bouquets, tout étincelante de cierges. Des musiciens a- 
menés par le jeune duc chantèrent avec une voix qui semblait 
venir du ciel et y remonter un motet de Palestrina. Sigognac 
était radieux. Isabelle adorable sous ses longs voiles blancs, et 
jamais, à moins de le savoir, on n eût pu soupçonner que cette 
belle personne si noble et si modeste à la fois, qui ressemblait 
à une princesse du sang, avait paru en des comédies, devant 
des chandelles. Sigognac. gouverneur de province, capitaine 
de mousquetaires, vêtu superbement, n’avait aucun rapport a- 

i vee le malheureux gentillâtre dont la misère a été décrite au 
commencement de cette histoire.

Après un repas splendide où figuraient le prince, Vallom­
breuse, le marquis de Bruyères, le chevalier de Vidalinc, le 
comte de l’Estang et quelques vertueuses dames amies de la 
famille, les deux mariés disparurent; mais il nous faut les aban­
donner sur le seuil de la chambre nuptiale en chantant à mi- 
voix: ‘ Hymen, ô Hyménéeî" â 1a façon antique. Les mystè­
res du bonheur doivent être respectés, et d’ailleurs Isabelle 
est si pudique qu’elle mourrait de honte si Ton ôtait secrète­
ment une épingle â son corsage.

XXII
LE CHATEAU DU BONHEUR 

EPILOGUE
On pense bien que la bonne Isabelle, devenue baronne de 

Sigognac. n’avait pas oublié dans les grandeurs ses braves ca­
marades de U troupe d’Hérode. Ne pouvant lea inviter â sa 
noce à cause de leur condition .qui ne congruait plus â la tien­
ne .elle leur avait fait â tous de» cadeaux offert* avec une grâ­
ce si charmante qu’elle en doublait la valeur. Même, jusqu'au 
départ de la compagnie, elle alla souvent les voir jouer, les 
applaudissant â propos, comme quelqu'un qui s’y connaissait.

Car la nouvelle baronne ne célait point qu’elle eût été comé­
dienne, excellent moyen d oter aux mauvais»» langues l’envie 
de le dire, comme elles n’y auraient pas manqué, si elle en eût 
fait mystère. Du reste, le sang illustre dont elle était imposait 
silence à tous, et sa modestie lui eut bientôt conquis les coeurs, 
même ceux des femmes, qui s'accordèrent â la trouver aussi 
grande dame que pas une à la cour. Le roi Louis XIII, ayant 
entendu parler des aventures d'Isabelle, la loua fort de sa sa­
gesse et témoigna une particulière estime â Sigognac pour aa 
retenue, n’aimant pas, en chaste monarque qu’il était, les jeu­
nesses audacieuses et débordées. Vallombreuse s'était notoi­
rement amendé à la fréquentation de son beau-frère, et l» 
prince en ressentait beaucoup de joie.

A Suivi»

■s
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Pourquoi rester ,
EPUISEE?

trutt-o-tivcJ 
redonnent 

dt lo ne'1 ^ /lMC4m \ < I

ASTHME*—:
■'M*fnnme GDQtractA l'asthxne. Jour al 
mai, depua 15 ans, elle étnuâa* et haW 
Uit. La première L*r>tu 4e KAZ* MAU \» 
•oaUcea. EHkn'a pstcn d'AttAquced» 
ptiu <ke années- L Mayer. Wmmpef. 
M*a SouUgement garanti pour le 
valeur de $1 ou arE-rot rmnia IVital de 
drogue» nuu^Llea 50c et $1 partout.

»«!• Des encans dont on va
parler très longtemps

Le eervice d*« tables fat fait per 
un groupe c de ; Acede
M Bernsrl avec le eoncoar# 4’ub 
froape de jcieUe, et il noue fait 
lafimmeat pleieir de dire que teat 
fut perfait. Lee jeaae« f.Ue# corn- r^aitie 11 ne reste ploe que deux 
*• lea jeriste* surent faire let I * 1» tombola de la
choees d une fscoa tout a fait Irré-! P*r '** >*inte-Msrfaerite, M le

r« L J ' hs^berland e déeidé de
----------- d une fs(oa tout a-fait
! prorkable, et nou^ sommet partira

Royal York. To

isrement keureax de 
le ténoignege.

«ur en rendre

vpnrit-eH.iwe . J-#tsli cm*» bi.M-ue* •< )e 
enuVfrsis b^»u<oup de v» ••ws msux «e tet*. 
•pruît-»-Uv«^ » ont tnriî^e d une msnkHe 

F..*t m ont rfc.>meot (ait us b>ra

fruit-a-tlvet *, , . tfur pharmaciei

l b. Programme Mut kee-kee
2 h.— Programme pour %oux met 
imes et mesdemoiselles.
4 k.—Cour# de la Bourte 
4 k. 45- Le trio du Rite Carlton 
6 k.—Mélodies
6 k. 25—LTeole du doua parler 
& k 45—Programme du foyer

llAUkLI $CtLU
4 h Hoi

■Ls
irope do Jour 
lent Glow Oi. Bur-

d Ottews ett actuel eme 
Rivières l’inviter <fe ni

rd P« la rui

Grstten 
ix Troie 
o Edou* 
naventu

n
Mademoiteile Kirs luimsrrhe a 

passe une semaine k Bt Jérome et 
au i*e l|*<higen.

Me* de moi se île* Idole Bt Laurent 
et Louies Tamarcbe étaient de pss* 
|age a Sherbrooke pour la fin de 
•v maint

M, Orner ht Louie, de 1a rue Ko 
paie est de retour d'une excursion 
de peeks au Lac Bouehette.

M. C. G. Ogden de Montréal d 
lait récemment l’invitée de sa mê­
le madarus Frank Turcotte.

S&. Donald White a passé U Ln 
de semaine à Montréal chex ses pa­
rente.

Madame Frank McHenry et made* 
Rioiaalle Marjorie McHenry eont re­
venues de Détroit Mich., où elles 
•ni passé l'été chex des parents.

M. et madame Colis Ritchie é- 
talent à Montréal chex M. et mada­
me palaire.

M. et madame Roger Provenchcr 
et leur fillette Sutanne étaient k 
SPte Anne de la Pérade ces jours 
dernier* chex madame Oct. Hivon-

Mademoiselle Lucette Vigneau est 
de retour d’un séjour d'une eemai- 
ge k l'islet où elle fut l'invitée de 
Mademoiselle Rolande Godin.

MM. P. E. Neveu, Lucien Co- 
mesu, Dr Benoit Jacob. Donat Cha- 
gnon, M. Chevalier. J. M. Lamon­
tagne, Jos. St-Pierre, etc ont passé 
la fin de semaine au laïc Archange.

MM. Raoul Provencher, J. E 
Jféroux, Dr J. A. Denoncourt, P. 
Boulianne et Juia* Provencher ont 
passé quelques jours au Lac Capi-
tanal,

M. et madame Ànt- Héroux et M 
•t madame G. Blanchard eont allie 
k Québec dimanche.

M. et madame 1. Grenier en vo­
yage aux Etats-Unis.

T I
est de retour d’un voyage k Mont­
réal.

M. et madame Adélard Proven­
cher et mesdemoiselles Monique et 
Aline Provencher eont allés su Lac 
au Sable dimanche, rendre visite à 
M. et madame J. A. Boiejoli.

MM. Roland Leroux et U. Bibeau 
étaient k Montréal dimanche.

Mademoiselle Romi Millette da 
Montréal passe quelques jouns aux 
Trois-Rivières chea M. et madame 
Ant. Héroux.

M. André Seguin d* Montrés] è- 
IsD de passage aux Trois-Rivières 
hier.

Mils* Angéiine et Berthe Masai- 
cotte des (îrondinee ainsi que Mlle 
François# Brunelle de Batiscan sont 
actuellement aux Troie-Rivières les 
invitées de Mlles Madeleine et Céci­
le Tmdel.

4 h. 45—Moment musical 
7 h-—Chansons françaises 
7 h. 15—Causerie de M. A Ge- 

boury.
7 h. S5—Folklore
M k. 30—Promenade en Nouvelle 

Fronce.
P k.—Récital d'orgue Peiner 
p h- 30—**The Metropolitans'*
10 h.—“Une heure près da vous**
11 h.— Ls programme Roxy
Il h. 05—Programme Mus-kee-kee 
11 h. 20—L'orchestre de Maurice 

MeerW.

Jeudi, 2*

9 h-—Chansons françaises.
10 h.—Symphonie
9 h- 30—Programme Féminins
10 h.—Programma Plaira st Dis­

traire.
10 h. 30—Température
10 h. 30—Ouverture de la bourse
10 h. 45—Causerie sur la soin des 

enfanta.
11 h —Récita] de xylophone
Il h. 10—«Programme Mus-kee-kee
11 h. 45—Programme “Je sais 

tout’*
12 ht—Heure musicale de Sher­

brooke.
12 h. 30—T6tes de la bourse 
12 h. 45~~Causerie agricole de PU.

I C. C.
I h —Orchestre de concert du Ro­

yal York.
4 h. 30—ClAtura de la bourse
4 h. 45— Trio de concert du Ritx 

Carlton
5 h.— La radiodiffusion Tudor 
5 h. 30—Vftlses favorites.
5 h. 45—Programme du foyer 
4 h- 15—Récital d’orgue 
4 h. 80—Chansons française#
4 h. 45—Programme musical.
7 h. 15—Société du bon parler 

français.
7 h. 30—Le football 
7 h. 45—Concert d’un paquebot 
R h-—L’ordre des Canadien# de 

naissance
R h. 30—Programme musical 
R h. 45—Le# musicien# du Vieux 

Monde.
9 h. 15—Ls chanteur du Moulin 

Rouge.
9 h. 80—Jack e* Jimmy Debate
9 h. 45— Programme musical.
10 h.—Concert de l’Association des 

commérera canadiens.
10 h. 30—Programme musical par 

Bert Austice.
II h.—Les dernières nouvelle*.
11 h- 05—Programme Mus-kee-kee 
Il h 80—Orchestre de danse du

Windsor.

RAZ-MAH
MERCREDI. 27

rOMMlHëlOM < ANADIENNE 
1»E LA RADIO

E—7 35 à 8 h. p m.— L’orchestre 
de Keg Battle de l'kktei Roys..

E—8 30 à 9 h. p m — “Promena­
des en Nouvelle-France’*

N—• k. k 9 15 p m — “Rhapso­
dies’*.

N 9 h 15 à 9 25 p m. —** The
Gamboiie rsM

N—9. h. 30 à 10 h. p m.—Pro­
gramme Columbia.

N—10 k. k 11 k. p m.— “Une 
Heure près de Vous*.

N—Il h. k 11 k. 30 p.m.—-L’or- 
rhestre Romsnelli de l'hOtel Roy­
al York.

N—Il h. 85 k 12 h p.m.—Noctur­
ne.

JEUDI, 28
C< 'MMISSION CANADIENNE 

DE LA RADIO
E—7 h. 35 k 8 h. p m.—Concert 

du Ch&teau Laurier.
E—8. h. 30 k 8 k. 45 p.m.—Re­

vue les livres par le prof. J. F. 
MacDonald.

E—8 h. 45 k 9 h. p.m.— “Les 
Musiciens du Vieux Monde’’.

N—10 h. k 10 k. 30 p m.— Fan­
fare de Gansnoque,

N—10 h. 30 à 11 h. p.m.— Lee 
Joyaux de le Scène Lrrique.

N—11 h. k 11 h. 80 p m.—“Hands 
Across the Border”

N—11 h. 85 à 12 h p m.—Noc­
turne.

RIALTO Au|ourd*hul 
2 grands Alma 

“PAROLE GIRL” avee 
Ralph Bellamy, Mae Clarke

aussi
“THE UNWRITTEN LAW” 

ave<> louis* Fasenda 
Greta Nlaaea Mary Brian

14-17

CAPITOL
MERCREDI ET JEUDI

Ce Roméo 1938 se revoit en 
1910. Sa technique affole les 
jeunes filles qui appellent au 
secours!

^URN 
AC*™*

Son amie lui donne 
un excellent conseil

Mme Langlois souffrait terri­
blement, mai» lea Pilule» 
Dodd pour le Rein n’ont paa 
tardé à la soulager.

Grande-Grave, Sept. 24 (Spécial) — 
“J’ai pris dss Pilules Dodd pour mon 
mal de rain et de vessie’’, écrit Mme 
R.W. Langlois, Grande-Grave, Gas- 

I pé, P Q “C’est sur le conseil d’une 
amie que j'ai pria ces pilules, car je 
souffrais terriblement. Après *n a- 

I voir pris six'boites, mon mal s com­
plètement disparu.

lorsque vous vous sentes tout en 
bottes, fatigué et épuisé, il y a dix 
chances contre une que c’est la faute 
du rein. Quand cet organe devient 
obstrué ou mel en ordre, la circula­
tion du sang es fait avec lenteur et 
!oe Impureté# n’en sont pe# expulsées 
comme 11 devrait. Il en résulta d# la 
lassitude et du manque d’énergie. 
Mettex-nous en garde contre cea af­
fection* en prenant les Ptlulee Dodd 
pour le Rein. Vous n’auret pas lieu de 
le regretter.

M KF 
LARK

MALADIE DE COEUR!
De milliers atteint sérieuse­
ment ont été guéri par la Chi- 
ropratique. St vous ave* tout 
essayé sans résultats— prene* 
de# ajustements Chiropratlqu# 
et jouisses d’ans bonne santé. 

Ktnat u*9****i» prmtmiie.

I. E. HUNl KING D. C.
Chiropraticien

iHpUmê de f/astitaf Poleiee 
132 ras Alexandre Tel. 1913 

Trois-Rivières

Revue mnsirele en roeleer*

Cariratares Noevelles
IHMtNCHE. I1NDI. MtRDI 

Walter# Merle
BEE K ) DREMI ER

TUGBOAT ANNIE'

L'ÉLECTRICITÉ 
COUTE PEU---

IMPERIAL
Tonte le semaine 

Grand programme double
“Touchons du Boil"

avec Armand Bernard

"Ls Petite 
Chocolatière”

ever Raima et 
Jacqueline France!!

mmÊÊm

% L'éUctrlcité
fed marcKc» votre 
baUyctfic électri­
que pendant un»
Kewre peur W pria 
f u«« oqerette.

-FAITES USAGE 
D ELECTRICITE.,

Fhg Shawimgon Water 
St Power Company 

FROIS RIVILKIS

Jt> 2. *8-29

La fête des
retraitants

Suits ds la pags 3
“Ce# dangers, dit en substance le 
l’ère Leclerc, ce «ont: le scandale 
de# plages, le cinéma corrupteur, ls 
journal jaune et le parjure et com­
me remède# k ces maux, remèdes 
aussi bien individuels que collectifs, 
il faut travailler à développer chex 
noux, chex chacun de nos le sens 
chrétien, c'est-k-dire apprendre k vi­
vre U via du Christ et k se nourrir 
de la pensée de l'Eglise; 11 faut en­
core former de# consciences droites 
qui ne transigent pas avec le devoir 
Un autre remède dont l'efficacité a 
été tant de fois éprouvée, c'est U re 
traite fermée qui replace la cons­
cience et fait vivre au retraitant la 
vie du Christ. Les remède# collec­
tifs ce sont les luttes que doivent 
entreprendre nos organisation# ca­
tholique# qui poûr rendre leur tra­
vail plus effectif doivent «avoir se 
grouper, s’unir,’* “L'union de# for 
ces catholiques, dit en terminant le 
distingué conférencier, est un be­
soin des temp# présents et pour 
arriver au sucrés qu'elles désirent et 
qu'elles veulent atteindre nos orga­
nisations catholiques d°>v*nt se sou­
mettre généreusement aux direction# 
pontificales et épiscopales. Ainsi «e 
formeront chex nous de* groupe­
ment# d’hommes k la foi bien vivan­
te, aux convictions solides sur ‘J**- 
quels l’Eglise, c’est à-dire te Pape, 
no# évêques, nos prêtre# pourront en 
toute confiance et en tout temps 
«’appuyer, des hommes qui seront 
de véritables soldats du Christ”.

Après avoir en quelque# mots re­
mercié le Rév. pere Leclerc qui a- 
vait déjà été longuement acclamé par 
’.’ansistance, M. l’abbé Paquin invi­
ta le Rév. Père Archambault k a 
dresser ta parole. Dans une vibrante 
allocation, (éminent Jésuite réitéra 
a la Ligue de# Retraitants da Sha- 
winigan le# félicitations qu’il lui a- 
vait adressée le matin, au cour# da 
son sermon, et signala que cette Li­
gue, aujourd'hui si nombreuse, ai 
florissante devait son existence à un 
seul homme qui. k la suite d’un sé­
jour à 1* Villa Saint Martin, s’était 
fait l’apbtre des retraite# fermée* à 
Shawinigsn et qui # été pour ainsi 
dire la pierre angulaire #ur la­
quelle s’est édifiée cette Ligue, vo­
tre Ligue, qui fait aujourd’hui la 
joie et la con#olation de vos pas­
teur* ** “Cet homme, ajouta le Père 
Archambault, c’est M. Ensila Gagné,

! qui ne réside plus parmi voua, c'est 
lui qui a été le pionnier do# retrai- 

j tes fermées k Shawimgan comme 
d’autre# l’ont été ailleura, car je dois 

i dire que presque partout noa ligues 
ont été fondées de cette façon”. L’e- 
rateur rend hommage aux Voyageur#

I de commerce qui ont été eux les 
! premiers apôtres d* l’oeuvre dea re- 
! traite# fermées au psy* et qui ont 
ainat accompli ches noua un bien 
dont Dieu eeul peut apprécier toute 

B l’étendue.
"Je ne pus# en terminant, dit le

Rév. Père Archambau't, qua voua
répéter ce que je v»u# di#ais ce ma­
tin: soyes d*s apktres par la prière, 

i par l'exemple et par l’action #t par 
» voua travaillerex pour la plus

: grandç gloire de Pieu.”
Immédiatement apré* rassemblée,

! une photo fut prise k '.‘entrée de 
j l’Academie de S. E Mgr Comtois
qu’entouraient plusieurs membres d#

I c e-ge et le# membres da l’Exéra 
ttf de la Ligua locale.

\ 5 80 heures, on nanquet réuni* 
saif dxn# 1* salle académique du 
Collège d# • Immaculée • Conception 
S E Mgr Comtois, un nombreux 

I clergé et les représentants dos Li­
gues de Retraitants du diocèse de*

I Tre» Rivières comme d# l'extérieur.
I % ]u table d’honneur on remarquait,
1 aux rktéa de S E Mgr Comtois, 

M l’ahhé Léo Paquin et M S. J 
j t Vermette. respectivement aumA 
] nier et président de la Ligue locale, 

Mgr Dioni# Gélms# C. S . M Ar- 
I thur Laramée, avocat, de Montréal, 

MM le* foré* E Tremb.ay. de Rt- ! 
Bernard. J B Emile Trodel, de ftt 
Pierre. A. Trade . de Bt Marc P 
Mongrain. de tta^Jeanne d’Are.
îtorm. Deachène#. de Bt-Jean Bapt>e 
te d# Grend'Mère. le Rév. Père R 
Leclerc, O. ' I - MM les abbés I 
Jacob, Joa. Déeilels et Maurice fa- 
try, du liminaire des Troie Rivières. ' 
> Rév. P E EaTey, e* a v.. d#

| JeHiHe, MM le# abbés P E Ram 
I ville, vicaire k Bt-Pierre, Da-
sab m. de Ste Jeanne d'Arc. R 

VrpL 1 a*. Maeson, C L'Heureux, U ***** «Ms

En passant, nous voulons aussi 
'Titntionoer 1* fait qua no# jocistea 
avaient de très bonne grâce prêté 
leur concouru k l’Exécutif de lu Li­
gua locale pour recevoir lea eiai- 
teur# a le selle des Cheve-iers de 
Colomb, qui avait été pour la cir­
constance, mita gracieusement 4 la 
disposition ds la Liges, et s'occuper 
de l’enragistrement dea RatruitanU. 
En attendant qu’lia le soient d'une 
façon plus officiel:*, noua tenon*, 
au nom d* l’Exécutif da la Ligua, k 
remercier eînrerement la* Jocistea 
pour leur bm travail et la* aanhesa 
très appréciables qu’ils ont déjà 
rendus g la Ligue local*.

i*a séance de clAture eut lieu k 
l'Académie St-Bernard sous Ig pré­
sidence d'honneur d* Son Excellen­
ce Mgr A O. Comtois- Autour ds 
Son Excellence étaient groupés 1* 
préaident l'aumônier et tou# le# of­
ficiers da la Ligua da# Retraitants 
d* Shawinigan, les membres du 
clergé dont les noms sont mention­
nés ci-dessus, st on remarquait, an 
outre, Son Honneur le Maira Albert 
'-■g*:-*. M le cure Désilets, da St- 
Thoma# de Caxton, 1* Rév. Père Lu- 
dolphe, O. F. M. aumônier de la 
Ligua des Rstraitant# de Notre-Da­
me dea Troia-Rivières, MM. las ab­
bés Geo.. Bellemare, de St-Bernard, 
Ant. Maxsieotte et G. Leblanc, de St- 
Marc, M. le curé J. C. Rinfret, de la 
Baie Shawinigan, le Rév. père Sara- 
ain, O- M. I., du Cap de la Made­
leine, etc.

M. N. J. A. Vermette, président 
de la Ligue locale, présent* à E. E. 
de 1* Ligue locale, présenta à S. E. 
les Retraitants et lui souhaita la 
bienvenue, comme k tous les retrai­
tants de l'extérieur, au nom des re­
traitants d* Shawinigan. H profita 
da ]a circonstance pour inviter ces 
dernier* k prendre part au pèlerina­
ge qui ae fera à pied au Cap da la 
Madeleine samedi prochain 30 aep- 
tembre et pour lequel U départ au­
ra lieu à 10.00 heure# du soir de 
l'église St Bernard. M Vermette 
invita ensuit# M. 1* curé E. Trem­
blay. de St-Bernard, k présenter le 
conférencier k cette séance, M. l'a-

Douleurs Après Repas? 
Essayez Ceci !

L*s douleurs spré# avoir mangé sont 
géiiéralpmcnt duaa à un excè* «Taclilté 
dan# l’estomar qui forme dm gaz et cau­
se rota brûlement* d’***'’»*''. ballonne- 
montn. l'eetomar solde et l indigestion. ï<* 
Magnéale Blsuratée. prise aprk» lee repas, 
pr'K-urera un soulagement *1 rapide e» a- 
xrèahle que vous aerea étonné. N'Impor­
te quel pharmacien voua dira que la Ma- 
gnôal» Blsuratée ordinal»1* est épatante 
pmir l'aridité de l’est.>inar Elle devrait ê- 
tre dan# rhaque foyer. Elle agit.

disposer o* tout* la balança da tes 
marchandises divers** par des en­
can# à !» f»1* agréables et pratiques.

Ainsi qu’on a pa la constater de­
puis urc semaine, des pris réelle­
ment intéressants étaient offerts 
aux étalages: couvertures da laines, 
pour lit et pour automobiles, arti­
cle* d* cuisines, bibelots, oiaa vivan­
tes. etc. On n# peat évidemment 
garder tout ce qui reate, car les 1* 
s .rt ments éta:ent énormes; c'est 
pourquoi on on disposera dans des 
encans qui feront epoqud, dans l’his­
toire dea basera.

L# Cercle Dramatique LavioletU 
sot au programma pour ce aoir. Mlle» 
Be* j dot o* St-Hilaire, ai aimée* du 
public pour leur» talent» da Unes 
romédiennaa, apporteront une fois 
d* plas leur généreux eoncour».

1Gvdi15
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DE FLOCONS DE SAVON

PRINCESS
avec tout achat de J pain* de

SAVON PALMOLIVE
3 p°ur 21e

Marchanda
<î T'>tre at-*-* 

épuisé, té 
éphonas k rate» 

■te

Fourrures da tous genres. 
Manteaux fait» sur mesure». 

Réparations générales do 
Fourrure».

Chapeaux pour Dames 
Owvrag# garanti.

SALON BEA 1411 N-Dam#
Tél. 1325

SeptTl-lmoi»)

FARINE
PURITV
la meilleure pour 
tartes et gâteaux

vocat Arthur Laramée, de Montréal. 
M. le cura Tremblay fit cette pré­
sentation en termes trèa éiogitux 
pour !• distingué conférencier et il 
ae dit heureux de pouvoir la citer 
comme un modèle d'apôtre laic-

M. l’avocat Laramée, dont la répu­
tation d'orateur comme de confé­
rencier n'aat plu# à f»ir». »prè» a- 
voir eu da# paroles fort aimables k 
l'adresse de la Ligue des Retrai­
tants de Shawinigan et plua parti­
culièrement à l'adreae# d# ceux qui 
la dirigent, parla longuement d'un 
sujet qui ne pouvait manquer d’in­
téresser au plus haut point aon 
vante auditoire: la retraite fermée: 
ce qu'elle est, *a nécessité et «es 
bienfaisant# effet» dans la famille. 
Dè# le# premières paroles, M. far- 
ramée sut captar l’attention de se# 
centaines d’auditeurs et jusqu'à 1» 
fin de sa conférence, dont on peut 
dire sans crainte d’exagération que 
c’était un travail exvassivement 
fouillé et solidement étayé, il les 
tint littéralement *u*p«ndu# k ses 
lèvres.

M. Vermette remercia brièvement 
le conférencier, que l'assistance a- 
vait longuement applaudi, et il In­
vita respectueu#ement Mgr Comtois 
“k tirer le# conclusions de ceTTt 
journée”.

Après avoir dit son admiration 
pour la Ligue de# Retraitant* de 
Shawinigan dont U n’hésite pa# à 
dire qu’il est très fier, R. E Mgr 
Comtoia félicite M. Laramée de sa 
magnifique conférence ai pratique, 
•i au point et U ajoute: “J* le féli­
cite particulièrement d'avoir, lui, 
démontré devant dea laica que la 
défense de la religion n’est pas 
seulement l’affaire dea prêtres, mai# 
que c’est aussi l’affaire des laica, de 
tou» les catholiques”.

Son Excellence déplore le fait que 
trop peu de catholiques s'appliquent 
k connaître leurs devoir* religieux 
autant qu'il* le devraient. Certains 
chrétien* semblent craindra d’en 
connaîtra trop long *ur leur reli­
gion, sur leurs devoirs. Ils veulent, 
au besoin, pouvoir prétexter igno­
rance, mais cette ignorance est cou- 
pab e quand on a tant de moyens k 
«a disposition pour s'instruire des 
vérités de la foi comme des ensei- 

1 gnements de l'Eglise.
1 “Je pense, dit en terminant Mgr 
Comtois, que ce qui va sortir com­
me conclusion de cette journée, de 
cet anniversaire da fondation de 
votre Ligue, c’eet que vous serez 
plu* chrétien* que jamais, que vous 
serez des hommes, des chrétiens 
aux convictions profondes, aux prin­
cipal solide# que voua serez non des 
passifs mais des actifs qui commu­
niquent la vie k tout ce qui les en­
tourent et que travaillant ici-bas 
pour la plus grande gloire de Dieu 
veua jouirez sur la terre de l'avant- 
goût du bonheur éternel”.

Au cours de la soirée de* mor­
ceaux de chant furent rendu* par 
MM. L- A. Leclerc «t H A. Beaudet 

k et l’orchestre de l'Union Musicale 
exécuta un joli programme musical.

Gratis - Flocons Princess AVEC 3 pains de Palmolive 2ic.
■ Voua ne aaurex paa r# que vous manquez tant 

que vous n'employre* pas les Flocons Princes*. 
Ltnge pinë propre, plue blane, plus frets... plus 
longue durée pour les bas et la lingerie-., mains 
douce* et blanches ... et remarque» combien peu de 
Flocons Princess il faut pour fair* tout# un» cuve 
de belle eau de aavon — dea bulles de aavon sans 
danger pour vo» plu* beaux vêtement*. Procurex- 
vou» votr# gros paquet d’eaaai aujourd’hui.

■ Et cea 3 pains d* Palmolive vous donneront des 
semaines de la plus belle protection que l'argent 
puisse acheter. La mousse deuce et velouté* de 
l’huile d'olive qui lav* toutes le* menues impure­
tés ... ravive et rafraîchit votre teint. Sincèrement, 
la Palmolive voua donnera cette peau saine, na­
turelle et jeun* que les femmes envient telle­
ment.

Almaville .. Tirent un d.v.i, d. I Qjj pjyj n0fll|jreUX

I
CE SOIR

A 8.00 heures

GRAND WHIST
Organisé par la

Ligw du Sacré-Cœur de la paroisse du Saint-Sacrement

à l’Ecole des Garçons
BOULEVARD SAINT-LOI 1S

; Horloge électrique, $10. en or. billet de ’‘Sweepstakes’' 
et plusieurs autres auperbea cadeaux.

Admission: (vestiaire compris) 35 cts
24-27

(Suit* de la page 7) 
charma, M Hébert de Shawinigan, 
M. Albert Veilleux, Mme Alex Bois­
vert d# Trois-Rivières, Mil* G. E- 
mond, M. Antonio Lamothe, M. Ar­
thur Hébert, Mm* Léon Marchand, 
M. «t Mm* Edmond Plante, MU* Y- 
vatta Plante de St-Barthélemy, Mme 
Maurice Dufresne. Madame Gédéon 
Veilleux, M. Laurent Roy. Mme L* 
Pagé, Mila M. Ange Pagé, M. Roméo 
Tremblay, M. Rosaire Veilleux, Ma­
dame René Lamothe, Mlle Y. Gauvin, 
Mm# Cyprien Lamothe, Mlle Alma 
Brière, M. et Mme Hormisdas Gau­
vin, Mme Ernest Boisvert, Mlle Hé­
lène Drolet, M. Tremblay, Mil* Léo- 
netta Drolet, M. Donat Courteau, et 
Mil» Genevièva Dufresne, M. Joa. 
Huard, Mlle Yvonn# Ducharme, M 
et Mme Gaspard Auger, Mil* Y. 
Trottechaud, Mlle F. Emond, Mlle 
R. Jacques, M. Hervé Boisclair, et 
Madame Veuve Philippe Boisclair, 
Mila Bertha Boisclair, M William 
Frigon, Mlle Madeleine Frigon de 
ShawiniganFalls, et Mlle Jeann* 
M. et Mme Donat Veilleux, M. Joa 
Deahaiea, M. et Mme Paul Trudel, 
Mme Adolphe Régie, M. Aristide Pé­
pin,Mme Adolphe Régis,u*u 2 r,E 
pin, Mme Philippe Veilleur, Mme Eu- 
dore Gilbert, Mme W. Boisvert, M. 
et Mme Lé^ide Hamel, M. et Mme 
Weili* Pruneau da Shawinigan, Mlle 
Yvonne Pruneau, M et Mme Joa 
Brière, Mme Onésime Levasseur, MT# 
Mariette Levasseur de Shawinigan, 
Mlle Georgette Gilbert, M. et Mme 
Léon Lanneville de Shawinigan, Mme 
Jos Lebrun, Mme Richard Richard de 
Shawinigan, MH# Eugénie Dufresne, 
Mlle Thérèee Dufresne, Mme Zoël 
Marchand, Mlle Céline Lamothe Mme 
Patrick Deaaulniers, Mme Donat 
Beaupré, Mme Johnny Glngra*, Mme ! 
Wellie '"auvin, Mlle Jeanne Duchar- j 
me. Mil* R. Aimé Carrier du Cap de 
la Madeleine, Mlle Germaine Pellerin, 
des Trois-Rivière*, M Elphège Du­
charme d« St-Louis de France, M. 
Yvonneau Pellerin des Trois-Rivières 
M. Bergeron M. Joa Ducharme, M 
et Mme Thomas Gilbert, M. Sylvio 
Ducharme, Mlle M.-Ros» Pellerin de» 
Troia-Rivièrea, M et Mm* Joa Beau- 
mier, Mme W. Paquin, Mme Steven 
Landry, Mlle Yvette Landry, Mm* 
Cantin, Mm* Vve Eugène Gauvin, 
Mme Moi«e Geneet, M. et Mme Fer- j 
nando Ladrièrc, M. Wellie Gauvin, 
M. H Veilleux, M Théo. Carufel, ! 
M. Géd. Levasseur, M. Geo. Levas­
seur, Mme Edouard Courteau, Mme 
Wilfrid Courteau, Mlle Jeannette j 
Courteau, Mlle Cécile Hébert, Mlle j 
Adrienne Hébert d* Shawinigan, M. 
Jos Pagé, Mlle M.-Anne Ducharme, 
M. 9teaven Landry, M Wallia Ri- j 
chard, M Eudor# Gilbert. Mme Alb. • 
Pothier, M. et Mme Emilien Proven­
cher, Mme Louis Leclerc, M. Arthur | 
Leclerc, M. Henri Leclerc, Mme Tru­
del, les Soeurs et leurs élèves, M. et 

j Mme George# Ladrière, Mme Fer­
nando Ladrière. Mme Arthur Leaieur, I 
M. et Mme Edmond Boisvert, Mme j 
Josaphat Lamothe, Mme Téleaphore ; 

! Petit, Mme Hermisda» Doucet, M et 
Mme Crgrien Ducharme, Mme Cari- 

j gnan, Mlle Fleurette Provencher, 
Mil# Cécile Hamel, M. Rosaire Du- 

' charme 
! BAPTEME

M. et Mme Alfred Blais, née Aidée 
Matteau, ont 1* plaisir de nous faire 

j part de la naissance d’un fils baptisé 
«ou* lea nom# de Joseph, Wellie-Ro-
g«r.

Parrain et marraine M. et Mme 
Wilbrey Matteau.

nier nombreux pour demander les 
nédiction* dj Ciel par l’Intermédiai­
re de Dieu.

La grand’me««e fut chantée k neuf 
heure# par notre distingué vicaire M. 
l’Heureux- La sermon de circonstance 
fut donné par un prêtre du séminaire 
dea Trois-Rivières qui parla sur la 
fête du jour.

Les vêpres furent chantée* k sept 
heure* et avec tout l’entrain habituel.

BAPTEMES

M. et madame Arthur Héroux, née 
Alouisia Cantin, ont le plaisir de fai­
re part à leur# parents et amis de la 
naissance d’un fils baptisé sou# les 
noms de Joseph Loula-Georgea, An­
dré.

Parrain et marraine: M. et mada­
me Horace Cantin de Ste-Flore, oncle 
et tante de l’enfant.

M. et madame Raoul Bellemare, 
née Corona Tre«cot ont le plaisir 
de vou# faire part de la naissance 
d’une fille baptisée sous les noms de 
Marie, Gracia, Claire.

Parrain et marraine M et Madame 
Hervé Prescot, oncle et tante de 
l’enfant.

M. et Mme Lemay, née Anne-Marie 
Bédard, «ont le* heureux parents 
d’un file baptisé «ous le* noms de 
Joseph, Roger, Philibert.

Parrain: M. Roger Belisle. Mar­
raine: Mlle Rolande Lemay.

pour le whist de ce soir
Des pris plus nombreux pour le wh

Des prix assez nombreux aont 
arrivés depuis quelques heures aux 
organisateurs du grand whist de ce 
aoir, k l’école des garçons de la pa- 
roi aie Saint-Sacrement. Les mem­
bre» de la Ligue du Sacré-Coeur, 
qui ont pris l'initiative de préparer 
cet événement dont les recettes ai­
deront aux oeuvres paroissiale*, ont 
donc le plaisir d'annoncer aux ama­
teurs qu'ila auront l’occasion de ten­
ter fortune sur uno quantité con­
sidérable de cadeaux.

Comme il était tard, ces derniers 
dons n’ont pu être mis en montre 
avec les autres, mais les habitues 
des soirée* de Saint-Sacrement 
peuvent être convaincus qu’en plut 
du beau geste qu’ils esquissent en 
achetant leur billet pour la partie de 
cartes de ce aoir ils gagneront pro­
bablement un objet précieux ou k 
tout le moins intéressant.

L'horloge électrique fini Ivoire 
excite les convoitises des personnes 
qui ont eu l’occasion d# l'admirer. 
Le dix dollars «n or appelle pareil­
lement les soupira d’envia des ama­
teurs. Quand on aura vu tous les 
autres cadeaux, on n’en finira plut 
de aoupirer. Ainai donc, que l’on 
se rende c® soir à l’école de Ssint- 
Sacrement.

* L’HOTEL 1

NEW COMMERCIAL
2Q RUE BADEAUX, TROIS-RIVIERES.

Annonce des taux séduits pour 
Chambre et Pension.

Confort des plus modernes. Service amélioré.
Excellente cuisine. Taux k la semaine ou au mois.

S’adresser an contrôleur: Téléphone 8141

28 Sept. l-®oia

LE MAGASIN

DU PLATON
77 RUE DU PLATON

Se glorifie de pouvoir présenter k la po- ! 
pulation trifluvienne, la plus belle col­
lection de robes, manteaux, costumes, pa­
letots et habits pour hommes.

TOUT DU CHIC — TOUT DU NOUVEAU

COMPTANT OU CREDIT
Ouvrer un compte au 
Magasin Du Platon. — 
Terme» faciles qui vous 
conviendront.

(15 Sept.-l mois)

Baillargeon, Belleau & Fortier
AVOCATS

ELZEAR BAILLARGEON. L1~D., C.R 
GABRIEL BELLEAU, t^L 
LAVAL PORTIER. Ul^B

SHAWINIGAN FALLS

JEUDI SOIR à 8 heures

Salle de l’Ecole Technique
rue de la Station

GRANDE REVUE

des modes d'automne

/

Vf^œntée par la maiaon

R P. HEBERT
au V>é*iéf»r* des oeuvres des “Files de 1 Empire**

1 (I O D-E ) chapitre Shawinigan
♦

Admisssion : - - - - 30c

FETE DE LA NATIVITE 
DE LA STE VIERGE:

La fête C* 1» Nativité de la Sainte 
Vierge fut un# journée de prières 
dans^notre église. Tous les parois-

EDIFICE DE LD BMIQUE CANADIENNE NATIONALE
n, RUE SA1M -PIERRE 

Qaéhec

j:-2s

LES FAMILLES ROY ET 
GAUTHIER

ont h douleur de vous ftire part 
du décès de

J. ODILON ROY
époux de Alphéda Gauthier,

survenu le 26 septembre, 19339 
à Vâge de 58 ans.

Vous êtes respectueusement invitéi à 
assister au service funèbre qui sera célé­
bré vendredi, le 29 septembre, à 9 heures, 
en Véglise Saint-Philippe.

Le convoi quittera la résidence mortuai* 
re. No 335 rue Bureau, à 8 45 heures, pour 
se rendre i Véglise et de là au lieu de la
sépulture.

Les Trois-Rivières, 27 septembre, 1933.
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